
Pour que Sion se donne les conseillers qu
Pour que le parti majoritaire con-

serve l'adhésion de la masse et la
stabilité d'un juste pouvoir, il lui faut
une grande foi en lui-même, en sa
doctrine, en son programme d'action
directe et non en un groupuscule
d'hommes amassés autour du plat à
gâteau.

Pourquoi nous, citoyens de la capi-
tale (et d'ailleurs) serions toujours li-
vrés aux attractions fluctuantes et in-
consistantes de l'individualisme ou du
nuisible culte de la personnalité ?

Notre attitude est simple quant à sa
charpente générale : nous croyons en
une politique constructive et moderne,
basée sur une doctrine extrêmement
valable et non sur des hommes tou-
jours faillibles.

A cause de cela, nous croyons au
pouvoir d'un parti progressiste bien
structuré à l'exclusion de toute ten-
dance personnelle, de tout clan , de
toute « chapelle ».

La ville de Sion qui , avec Bramois,
va se situer encore plus précisément
dans une fulgurante expansion , réclame
impérieusement et de pleins droits
d'être gouvernée par une équipe forte,
étrangère aux combines ou aux com-
promissions.

Dans cet ordre d idée, nous n'avons
pas été déçu par la « mise au point »
du président du PCCS de Sion parue
dans la « Patrie Valaisanne » distribuée
depuis hier soir dans tous les ména-
ges du district de Sierre et des locali-
tés de Sion, Marti«gny et Ayent (par-
tiellement aux frais du « Nouvelliste »,
bien entendu).

MISE AU POINT
Avec la brièveté que nous impose le

rythme de parution de ce journal , nous
tenons à rappeler et à affirmer ce qui
suit :
1. Avant de rien entreprendre en ce qui

concerne les élections communales et
cantonales de 1968-69, il y a plus d'un
mois, le PCCS de Sion a :

— confirmé statuairement l'existence
nécessaire et justifiée en son sein de
trois .groupements, soit le groupement
de langue allemande, le groupement
chrétien-social et la section JCCS ;

— élu un nouveau président en la per-
sonne du soussigné ;

— étendu son comité directeur par l'en-
trée de nombreux hommes nou-
veaux ;

— renouvelé le bureau de ce comité
directeur en y plaçant , aux côtés de
six anciens, cinq personnalités jeu-
nes et nouvelles :
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Bruce Reynolds , le cerveau du grand vol du train postal en 1963, et le dernier
des bandits à avoir été arrêté a été mis en accusation et conduit a la pnson de

^Voic? Reynolds quittant le t r ibun al de Linsd ale, conduit par un détective me-
nottes au poignet.
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— décidé la révision de ses statuts sur
tous les points qui seront jugé s op-
portuns.

2. Ayant ainsi marqué, dans le calme et
la sérénité, leur saine volonté de re-
nouvellement, les divers organes sta-
tutaires ont procédé de façon parfai-
tement démocratique à la préparation
des élections communales, notamment
en prenant la décision de présenter
une liste de candidats étendue, de
façon à permettre aux membres et
sympathisants le choix le plus libre.

3. Jeudi 14 novembre 1968, à la salle de
la Matze, l'assemblée plénière du
PCCS de Sion, convoquée par les
voies statutaires, décidera souverai-
nement du mode de désignation des
candidats : elle maintiendra , rema-
niera , étendra ou réduira librement
la liste provisoire que lui proposent
le comité directeur et l'assemblée
des délégués.

4. Tout ceci atteste de façon irrécusable
qu'aucune crise n 'existe au sein du
PCCS de Sion , à moins que l'on
veuille cataloguer sous ce nom ce
qui est simple et humble volonté
de faire face et d'assumer, dans la
dignité , ses responsabilités.

Victor Gillioz,
président du PCCS de Sion

Nous prenons note sans autre des
déclarations tranquilles et optimistes
du nouveau président du parti CCS de
la capitale. Bien qu 'elles ne résolvent
absolument pas la qualité de la lis-
te cn préparation de ce parti majo-
ritaire (et évidemment encore moins
celle des autres partis ! ?) Nous sou-
haitons vraiment que M. Gillioz ne se
trompe pas essentiellement en ce qui
concerne le sens qu 'il entend donner
au point 4, où il explique qu'aucune
crise n'est en vue.

A propos de l'assemblée plénière de
ce soir, à la Matze, il faut vraiment
espérer que le plus grand nombre
possible de citoyens, ni membres dn
comité ni délégués, vienne non pas
pour ne rien oser dire mais pour ma-
nifester avec force leurs prérogatives
et leurs volontés.

Ils ont des garanties précisées au
bon moment par le président du PCCS.
Cette assemblée PLENIERE (entendez
toute puissante) maintiendra, remanie-
ra, étendra ou réduira LIBREMENT
la liste provisoire proposée, sans au-
cune pression d'aucune nature que ce
soit, cela va sans dire ...

CE N'ESr PAS LE
« NOUVELLISTE » QUI EXIGE
A cote de la mise au point du PCCS

figure une autre, de style assez sem-
blable, émanant du groupement de lan-
gue allemande.

NE PAS JOUER
AVEC LA TETE DES HOMMES

Le NOUVELLISTE prend à partie le
groupement de langue allemande du
PCCS de Sion, et nous devons le désap-
prouver formellement. Ce groupement,
dont la désignation a été faussée, dans
cet article, par le terme « haut-valai-
san », remplit un rôle très important
au sein de notre parti. Il est destiné à
faciliter l'assimilation de gens qui ne
sont pas de langue maternelle française,
pour en faire, comme le NOUVELLISTE
l'exige, de bons Sédunois. Cette trans-
formation ne va pas facilement : il y a
des problèmes d'école, de service reli-
gieux, d'activités 'culturelles, qui ne
peuvent être et qui , d'ailleurs, ne sont
ignorés par personne. Ce groupement
ne veut rien d'autr^^n . soi que con-
tribuer au développëipent harmonieux
de notre cité.

Au moment où des citoyens de toutes
tendances s'accordent pour œuvrer au
renforcement des liens entre les . deux
parties linguistiques du canton, veut-on
contester le droit des citoyens de langue
allemande, qui sont venus habiter Sion ,
de s'intégrer à la population sédunoise
de la façon la plus naturelle et la plus
humaine, la plus propre donc à favori-
ser cette intégration ?

Dans le cadre des présentes élections,
le groupement de langue allemande du
PCCS a proposé au parti et proposera
à l'agrément de l'assemblée générale
souveraine, les noms de deux candidats.
Ceci s'inscrit dans la ligne de conduite
mesurée que s'impose le groupement,
dans sa volonté de servir. Ces candi-
dats sont qualifiés et ont fait leurs
preuves. Pour le surplus, jouer avec la
tête des hommes n'intéresse, au fond ,
aucun citoyen, parce que l'intérêt pu-
blic n'y trouve pas son compte.

Le Groupement de langue allemande

On relève justement que nous avons
parlé du groupement du Haut-Valais
alors que l'on veut nous faire croire
qu'il concerne tous les citoyens de lan-
gue allemande venant de n'importe
quelle région de Suisse. Il serait sou-
haitable que cela soit vrai car il de-
viendrait évident qu'il ne pourrait
plus être considéré comme fraction re-
connue du parti majoritai re sédunois.
En effet, parmi les Suisses allemands
habitant Sion, fonctionnaires aux CFF,
à l'aérodrome, aux casernes, aux PTT,
ingénieurs, techniciens et bien d'au-
tres, figurent des citoyens tantôt pro-
testants tantôt catholiques , mais ratta-
chés souvent aux partis libéral, radi-
cal ou socialiste. Il serait alors incon-
gru de faire, du groupement précité,
un organisme typiquement CCS.

Dans cette optique , il pourrait
d'ailleurs beaucoup mieux participer à
l'assimilation de tous les gens qui ne
sont pas de langu e maternelle françai-
se, ou italienne, ou espagnole , ou an-
glaise, et résoudre encore plus fa-
cilement les problèmes d'écoles, de
services religieux et d'activités cultu-
relles qui devraient effectivement lui
rester réservés, à l'exclusion alors d'une

La «structure rayonnante » coûtera 17 millions
BERNE. — La Suisse sera notamment

représentée à l 'Exposition mondiale
d'Osaka (Japon), en 1970, par une
« structure rayonnante », grande cons-
truction métallique. Avec les autres
installations (hall d'exposition, restau-
rant , bureaux) et les frais d'exploita-
tion, le pavillon suisse reviendra à en-
viron 17 millions de francs. Ce crédit
est demandé aux Chambres par un mes-

participation oppressive dans un seul
parti politique.

Ce communiqué veut attribuer à
notre journal le droit d'exiger que
ces citoyens de langue allemande soi-
ent de bons Sédunois.

On nous permettra de rétorquer
que le « Nouvelliste » n'exige rien du
tout par lui-même mais s'arroge très
légitimement le droit d'être le libre
porte-parole d'une libre fraction de la
population qui raisonne librement.

On suggère, dans les discours minis-
tres des chefs de partis, l'ouverture
et le développement d'un vrai dialogue
entre gouvernants et gouvernés, entre
élus et électeurs.

Pourquoi alors tant d'indignation
lorsque, par ses suggestions, un journal
désire entamer le dialogue au nom d'un
nombre important de ses lecteurs in-
dubitablement soucieux du bien géné-
ral de la cité ?

Nous sommes largement paye, ces
j ours, pour savoir que si, d'une part,
nous avons l'approbation entière et en-
thousiaste même de nos mandataires,
d'autre part nous nous heurtons à un
mur d'hostilité de certains comitards.

Reprenant une argumentation chè-
re à des adversaires intéressés de
Lausanne et d'ailleurs, on appuie lour-
dement sur un soi-disant monopole
de la presse valaisanne auquel il faut
casser les reins, feignant ignorer que
c'est pourtant ce même « Nouvelliste »
qui entretient délibérément un journal
comme la « Patrie Valaisanne » dont
la rédaction est totalement indépen-
dante de notre organisation.

Ces mêmes individus, qui tentent
de faire un rapprochement avec M.
Axel Springer en Allemagne, ou le
groupe Ringier en Suisse allemande,
tentent de paralyser notre propre li-
berté d'expression par des menaces
« gratinées », par des démarches de
toutes sortes, jusqu'auprès d'adminis-
trateurs ou de membres de la famille.
II faut alors comprendre les malheu-
reux participants à des assemblées qui
préfèrent se taire et jouer les mou-
tons plutôt que d'encourir les foudres
de personnages autoritaires et vindi-
catifs.

Se laissant gagner à nouveau par cet-
te imbécile hystérie pré-électorale, les
amis de hier deviennent des loups en-
ragés. On oublie tout en quelques mi-
nutes, y compris l'appui inconditionnel
que nous donnons depuis 20 ans au
régime qui devrait contrôler le pou-
voir en Valais. Ce dernier point est
tellement vrai qu'il n'est qu'à lire les
accusations perfides que l'on trouve
dans la presse radicale, socialiste ou
communiste.

Les responsables de ces partis sem-
blent infiniment mieux connaître nos
sentiments que ceux qui bénéficient en
tous les cas de notre constante bien-
veillance à défaut d'appui inconsidéré.

Il se pourrait que, las de tant d'in-
gratitude, qui relève d'ailleurs de l'in-
digence intellectuelle, nous nous confi-
nions finalement dans le rôle combien
plus facile du journalisme perpétuelle-
ment critique et d'information, mais
strictement neutre.

« Ne pas jouer "avec" la tête des
hommes » conclut ce deuxième com-
muniqué. Est-ce jouer « avec » la tête
des élus de hier que de leur rappeler
qu 'ils doivent leur mandat au parti
qui les a placés au pouvoir et que, de
ce fait , les électeurs de ce parti — et
non les seuls comités — peuvent « en

sage du Conseil fédéral publie mercre-
di. Calculé par l'Office suisse d'ex-
pansion commerciale avec l'aide d'un
architecte japonais , ce budget devrait
permettre une exposition « qui doit pro-
duire son effet par une ambiance de
calme, de clarté et de beauté », d'au-
tant plus que la surface d'abord prévue
pour la Suisse a pu être doublée.

Cette somme reste d'ailleurs modes-

elle mente
disposer » à leur gre et selon leur
conscience sans subir de révoltantes
pressions.

Est-ce jouer « avec » la tête des hom-
mes que de leur avouer qu'il nous est
plus pénible de leur dire publique-
ment — faute d'avoir pu le faire ail-
leurs — ce que de nombreux citoyens
pensent, alors qu'il eut été tellement
plus confortable pour nous de nous
taire en attendant paisiblement le mas-
sacre du ler décembre.

LA VILLE DE SION,
CE SONT SES HABITANTS

Si quelqu'un en cette affaire électo-
rale doit être consulté, ce sont les
Sédunois.

En admettant qu'ils ne viennent pas
aux assemblées générales, par peur de
s'exposer (comme nous) en donnant
publiquement un avis contraire à celui
des comités, ils participeront presque
tous — IL LE FAUT — à la consulta-
tion du ler décembre en bénéficiant
du secret et de la sécurité de l'isoloir.

Ces habitants ont bien le droit , que
diable, d'avoir un avis personnel sur
le choix de leurs propres administra-
teurs.

Les infaillibles comités et les trans-
cendantes assemblées de délégués ne
l'entendent pas de cette oreille. Quel
dommage ! Mais ceux-ci, au fait, par
la grâce de qui sont-Us devenus co-
mitards ou délégués ?

PAR QUEL VOTE AU BULLETIN
SECRET ONT-ILS REÇU L'INVESTI-
TURE OU LE MANDAT DE TOUT DE-
CIDER OU CHOISIR ? Est-ce Marc
qui a proposé Bernard pour que
Bernard appuie Marc ? Se sont-ils
nommés et congratulés mutuellement
sous l'œil attendri et consentant de
quelques autres larrons qui étaient d'ail-
leurs en train d'en faire autant ? Je te
passe la rhubarbe et tu me donnes
le séné. Fi donc belle démocratie...
des petits copains ! Mais ne soyons
pas trop pessimistes.

Allons tous voter, selon notre cons-
cience et le bien présent et futur de
la cité.

C'est le plus sûr moyen d'avoir
raison, le ler décembre, en donnant à
notre ville de Sion les conseillers
qu'elle mérite.

— A. L. —

Vous trouverez
dans ce numéro :

-Ar Nouvelles suisses et échos
Zj: du monde en page 2
if Documents en page 3
¦%¦¦ Bandes dessinées et me-1 ;
" V . mento en pages 5 et 7
-£ Jeudi musical en page 10
TÉr Grand Conseil en page 12
ir Monthey et Martigny en

page 13
-k Sion et le Centre en pages

17, 20 et 21
-Ar Les dernières dépêches en

pages 23 et 24

te. note le Conseil fédéral , et on a
notamment dû limiter à 500.000 francs
francs la part affectée à des buts cultu-
rels, ce qui est regrettable. L'idée de
produire un film a été abandonnée.

51 pays sont officiellement inscrits
pour l'Exposition d'Osaka. Le principe
de la participation suisse avait déjà été
approuvé par les Chambres fédérales
au mois de mars dernier.
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# LANCEMEN T D'UN NOUVEAU
« COSMOS ». — « Cosmos 253 »

a été la-recé mercredi en URSS.

• DANEMARK : VERS UNE RE-
DUCTION DE LA DUREE DU

SERVICE MILI TAIRE. — Le gou-
vernement danois a présenté mer-
credi au Parlement un projet de
loi tendant à réduire la durée du
service militaire de 14 à 12 mois.

# L'ANCIENNE RESIDENCE DE
NEHRU SERA LA RESIDENCE

DES PREMIERS MINISTRES IN-
DIENS. — La résidence de l'ancien
premier ministre Nehru, qui après
sa mort avait été transformée en
monument commémoratif, servira à
l'avenir de résidence aux premiers
ministres de l'Inde.

• BAISSE DES VALEURS ET
HAUSSE DE L'OR A LA BOUR-

SE DE PARIS. — La Bourse de
Paris a accueilli par vme fonte bais-
se des valeurs et urne poussée de
fièvre sur l'or les décisions finarv-
cières (relèvement du taux de l'es-
compte,' resserrement du crédit) an-
rùlMcées mardi soir par le gouver-
nement.

• ENQUETE SUR L'EFFICACITE
DU CONTRE-ESPIONNAGE EN

ALLEMAGNE FEDERALE. — Sur
proposition socialiste, le Bundestag
a décidé mercredi à l'unainimité de
constituer une commission qui exa-
minera l'efficacité des services du
contre-espionnage de l'Allemagne
fédérale.

• GUERILLEROS N O R D - C O -
REENS TUES EN COREE DU

Sl[D — Vingt-huit guérilleros nord-
torèens ont" été tués ces derniers
jours am. cours d'opérations de ra-
tissage dans la province côtière à
l'est de la Corée du Sud.

• MORT DE L'OPERE DU CŒUR
DE HOUSTON — M. Sidney

Lebounte, qui avait subi une trans-
plantation oardiaque le 5 novembre
à l'hôpital épiscopdlien de. Hous-
ton, est mort mardi, une semaine
aiprèsr.l'opération..

• POUR LA PREMIERE FOIS,
UN TRAIN PASSE DIRECTE-

MENT D'ESPAGNE EN FRANCE.
— Le handicap créé par l'écairte-
meni différent des voies ferrées en
Espagne et en France est swr le
point d'être éliminé. Pour la pre-
mière fois, un train espagnol a pas-
sé directement la frontière fran-
çaise, mardi, à Irun. Grâce à un
équipement spécial, les axes des
wagons du train « Talgo Express »
peuvent s'adapter à l'écartemetvt
plus étroit des voies françai ses.

# LE « HESS HUTLER » S'E-
CHOUE. — Le bateau citerne

« Hess Huiler », qui dérivait depuis
l'aube auec 4.107.000 litres de ma-
zout à son bord, après avoir rom-
pu ses amarres avec son remor-
queur dans la baie du Delaware,
s'est finalement échoué. Les deux
hommes qui se trouvaient à bord
ont été salives.

9 LES INONDATIONS DU NORD-
BENGALE : 2.786 MORTS , PRES

DE 3.000.000 DE SINISTRES.  — Les
récentes inondations du Nord-Ben-
gale ont causé la mort de 2.047
personnes.

• LA FAIM AU BIAFRA. — Deux
cent mille personnes environ sont
mortes de faim au Biafra au cours
du mois d'octobre.

• LE NPD NE SERA PAS INTER-
DIT POUR LE MOMENT. — Le

parti d'extrême-droite NPD ne se-
ra vraisemblablement pas interdit
en RFA avant les prochaines élec-
tions générales de septembre 1969.

• ACCIDENT D'AUTOCAR EN
INDE : 12 MORTS ET 34 BLES -

SES. — Douze morts et 34 blessés
— dont certains dans un état grave
— ont été dénombrés après la chu-
te dans un ravin d'un autocar char-
gé d'écoliers et de professeurs du
collège de Nearby.

• LE CONFLIT UNIVERSITAIRE
A MEXI CO. — Les étudiants

mexicains ont annon cé mardi qu 'ils
continuaient la lutte pour obtenir
satisfaction sur toutes leurs reven-
dications mais qu 'ils s'efforceraient
de trouver de nouvelles tactiques
permett ant de mettre f i n  à leur
mouvement de arève.

FONDS DE PLACEMENT SUISSE
Valeur rachat

A. L I. growth fund
S 12.97

Dans la jungle des revendeurs de voitures
LAUSANNE. — Une voiture est ven-

due en 1966 aveo un compteur totalisant
82 000 km. Après avoir roulé régulière-
ment sur les routes de Suisse et de Na-
varre pendant 2 ans, ce même comp-
teur indique 61 000 km. Quel prodige
s'est donc manifesté ? Il n'y a là aucun
élément surnaturel mais seulement l'in-

Le programme pluriannuel 1968-1970
pour la suppression ou

la correction de passages à niveau
BERNE. — Le Conseil fédéral a ar-

rêté, en vertu de l'arrêté fédéral con-
cernant la suppression de passages à
niveau ou l'adoption de mesures de sé-
curité, le deuxième programme plu-
riannuel pour la suppression ou l'amé-
lioration des passages à niveau aux
croisements des chemins de fer et des
routes.

Le programme pluriannuel 1968-1970
prévoit la suppression ou la correction
de 324 croisements à niveau. Les
moyens dont dispose la Confédération
à cette fin atteignent 44,7 millions de
francs.

L'exécution du premier programme
pluriannuel pour la suppression ou la
correction de passages à niveau, por-
tant sur la période de 1964 à 1967, a pu

Coopération technique
avec le Chili

BERNE. — Le Conseil fédéral a li-
béré, dans le cadre de la coopération
technique avec les pays en voie de dé-
veloppement, une somme de 800.000 fr.
pour la promotion de l'hôtellerie et du
tourisme au Chili.

La revision de la loi sur les
rapports entre les conseils

BERNE. — Le Conseil fédéral a été
chargé par une motion d'examiner les
questions de droit constitutionnel et de
procédure relatives au droit d'initiative
parlementaire au sens de l'article 93 de
la Constitution fédérale, d'en faire rap-
port aux Chambres et de proposer les
modifications nécessaires de la loi sur
les rapports entre les conseils.

Après un vaste examen des aspects
historiques et juridiques du problème,
le Conseil fédéral propose à l'Assemblée
fédérale de régler la question du droit
d'initiative parlementaire dans un cha-
pitre spécial de la loi sur les rapports
entre les conseils. Il se fonde pour cela
en principe sur l'avis de droit du pro-
fesseur Hans Huber de Berne, dont les
conclusions principales ont été déià
portées à la connaissance de l'opinion
publique le 3 juillet.

Le projet se limite à quelques dispo-
sitions fondamentales, dans l'idée qu'il
ressortira à la libre appréciation du
Conseil national et du Conseil des Etats
de régler les détails ou de laisser ce
soin à la pratique. Il considère le droit
d'initiative parlementaire comme droit
autonome, indépendant de la motion ou
du postulat, de présenter un projet de
loi ou d'arrêté rédigé de toutes pièces.
11 ne prévoit pas la forme du vœu con-
çu en termes généraux. Eu égard aux

Revendications des frontaliers français
ANNEMASSE — Reunis en congres a

Annemasse (Haute-Savoie) les 230 dé-
légués des 2800 adhérents du Groupe-
ment des frontaliers de l'Ain et de la
Haute-Savoie ont adopté une résolution
dans laquelle il demandenl :

— au Gouvernement français de tenir
compte des avantages sociaux (30 % du
salaire) inclus dans le salaire suisse
correspondant aux avantages français
non imposables pour l'établissement
de l'impôt ;

Cours des billets
Allemagne 106.50 109.—
Angleterre 10.15 10.35
Autriche 16.50 16.80
Belgique 8.30 8.55
Espagne 5.95 6.25
Etats-Unis 4.27 Vs 4.31 >/«
France 84.50 87.50
Grèce 13.50 14.50
Hollande 117.— 119.—
Italie -.68 -.70 Vf
Yougoslavie 28.— 35.—

tervention de quelques revendeurs de
voitures d'un genre assez particulier.

U arrive que ces messieurs lassés
d'enjôler la « bonne poire » (à vaincre
sans péril , on triomphe sans gloire)
j ouent à embobeliner leurs pairs. En
effet , cette voiture , qui n'a passé qu'en-
tre les mains de revendeurs profession-

etre menée à bien ; 85 % des ouvrages
prévus ont été exécutés ou mis en chan-
tier. Les efforts entrepris en vue d'amé-
liorer la situation doivent être pour-
suivis au cours du nouveau programme
dont la réalisation permettra d'accroî-
tre, de façon décisive, la sécurité du
trafic sur nos routes.

Salariés et consommateurs reclament
un meilleur contrôle de la qualité du lait

BERNE. — Dans un mémoire au con-
seiller fédéral Schaffner, la « Commu-
nauté d'action des salariés et des con-
sommateurs » réciame un meilleur con-
trôle de la qualité du lait. (La commu-
nauté groupe l'Union syndicale, l'Union
fédérative des fonctionnaires, la Fédé-
ration des sociétés d'employés et de
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affaires pendantes devant les conseils,
il exclut le «droit d'initiative dans la
mesure où il peut être fait usage du
droit de présenter une proposition ordi-
naire. Lorsqu'en rapport avec une ini-
tiative, les cantons ou les organisations
compétentes doivent être entendus, le
Conseil fédéral devra suivre la procé-
dure de consultation. En outre, est pré-
vue une disposition selon laquelle l'ini-
tiative d'un membre d'un conseil légis-
latif ne sera transmise à l'autre conseil
pour décision que lorsque le premier
conseil l'approuve. Lorsque celui-ci a
décidé de ne pas entrer en matière ou
de la rejeter, l'initiative est radiée de
la liste des objets à traiter et l'affaire
est classée.

Dans un chapitre spécial, le Conseil
fédéral traite la question de savoir si
le droit d'initiative des cantons (initia-
tive cantonale) doit être également ré-
glé par le législateur. Il considère com-
me auparavant que cela n'est pas indis-
pensable et renonce ainsi à faire des
propositions.

Enfin , le Conseil fédéral saisit l'occa-
sion pour proposer une révision des dis-
positions de la loi sur les rapports en-
tre les conseils relatives aux droits et
obligations des commissions de l'alcool ,
la loi et la pratique n 'étant pas en ac-
cord à ce sujet.

— au Gouvernement suisse, le bénéfice
des allocations familiales, les mêmes
avantages hospitaliers que les étrangers
résidant à Genève et le droit aux béné-
fices de la loi fédérale sur l'assurance
d'invalidité auxquels ils n 'ont pas droit
actuellement.

Il y a environ 10 000 travailleurs
français à Genève et dans la région.

L'introduction du
« pourboire compris » dans

le canton de Soleure
SOLEURE. — Au cours de son as-

semblée générale, qui a eu lieu à So-
leure , la Société des restaurateurs du
canton de - Soleure s'est occupée, sous
la présidence de M. Peter Misteli , So-
leure. de ia question de l'introduction
du pourboire compris dans les prix.

La Société des restaurateurs a re-
commandé à ses membres de compter
le pourboire dans les prix à partir du
ler janvier 1969. mais au plus tard
dès le ler mars 1969.

nels, valait en 1966, 4200 francs ; au-
jourd'hui on trouve acheteur pour
5500 francs. Et ce n'est pas encore une
pièce de musée, tant s'en faut .

Entretemps, la cote de ce véhicule a
fluctué vers 3800 francs.

Un jour, un acquéreur ne possédant
pas la fibre commerçante propre à réa-
liser un bénéfice au détriment de son
meilleur ami, a l'idée originale d'uti-
liser ce véhicule. Mais bientôt , les fac-
tures de réparations s'amoncellent. Il sc
décide à consulter un spécialiste. Après
investigation , ce dernier constate que
le compteur a subi frauduleusement un
bain de jouvence. L'affaire est portée
devant la justice.

Trois « maillons » de cette escroque-
rie à la chaîne comparaissent devant le
Tribunal correctionnel de Lausanne.

— Vendeur de voitures n'est pas une
profession. C'est comme dans la jun-
gle, chacun y va et ramasse ce qu 'il
trouve, déclare le président , M. Vodoz,
après l'audition édifiante d'un témoin.

Vainement, on cherche chez les accu-

l'Union des coopératives de consom-
mation) .

Il faut craindre, relève un commu-
niqué, que l'écoulement de ia produc-
tion ne soit gravement menacé si l'on
échoue à ramener la qualité du lait
suisse au niveau qui a fait autrefois
sa réputation. Certes, la plus grande
partie des fournisseurs livre un lait
dont la qualité ne laisse rien à dési-
rer. Mais un trop grand nombre ne
répond pas à cette exigence, ce qui
a des répercussions fâ cheuses sur la

qualité de la producîton laitière dans
son ensemble, _ et tout particulièrement
du fromage. La Communauté d'action
préconise dés mesures dracoriiénnes
contre les producteurs, les centres de
ramassages et les Coopératives laitières
qui ne respectent pas les prescriptions
en matière de qualité.

« La Communauté d'action se rallie
pleinement aux mesures prises par les
autorités et les organisations laitières
pour remédier à cet état de choses. El-
le suggère que les antibiotiques utili-
sés pour le traitement des animaux
soient colorés afin que le lait des va-
ches malades soit aussi reconnu et éli-
miné. La Communauté d'action de-
mande que l'on procède à des analyses
pour déceler les répercussions que peu-
vent éventuellement avoir sur la quali-
té les résidus de désinfectants qui adhè-
rent aux récipients, ou encore l'usage
de fourrages concentrés.

M?
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En-dessous de zéro degré
• SITUATION GENERALE

L'anticyclone situé sur la Scandinavie se déplace lentement vers laRussie mais son influence reste prépondérante sur la Suisse. Les pertur-
bations eri provenance de l'Atlantique se dirigent vers la Méditerranée
occidentale et n'influencent que faiblement le temps sur les Alpes.

• PREVISIONS JUSQUA DEMAIN SOIR
NORD DES ALPES, VALAIS, NORD ET CENTRE DES GRISONS
Le stratus bas sera de nouveau compact ce matin sur le Plateau et

dans la région de Bâle, sa limite supérieure avoisinant 1.200 mètres. Il sedissipera partiellement l'après-midi, surtout en Suisse romande. Dans les
autres régions ainsi qu'au-dessus de la mer de brouillard, le ciel seratemporairement très nuageux particulièrement dans l'ouest du pays et
en Valais. Sur le Plateau, la température oscillera entre 4 et 8 degrés, enValais elle pourra s'abaisser jusqu 'à moins 1 degré cette nuit et s'éleverjusqu'à 12 degrés dans l'après-midi. Le vent est presque nul en plaine, enmontagne il a tendance à tourner au sud et à se renforcer. L'isothermede zéro degré est voisine de 2.500 mètres.

SUD DES ALPES ET ENGADINE

Le temps sera beau en général , mais la couverture nuageuse serachangeante, par moments abondante. En plaine, la température atteindra3 a 7 degrés tôt le matin et 9 à 13 degrés l'après-midi. En montagne levent est faible du secteur sud.

• EVOLUTION POUR VENDREDI ET SAMEDI
Brouillard élevé sur le Plateau et probablement au sud du Tessin.Eclaircies locales probables. Ciel serein ou quelques bancs de nuages au-dessus du stratus et dans les vallées des Alpes. Température peu changée.

ses la main malhabile qui a maquillé
grossièrement le compteur. Car, après
maintes manipulations il s'est définiti-
vement détraqué, variant au gré de se*
caprices. A telle enseigne que le Tribu-
nal ne peut établir avec précision s'il
s'agit d'une défaillance morale des hom-
mes ou d'une fantaisie de la machine,
Aussi , les trois inculpés sont-ils acquit-
tés et les frais du procès mis à la
charge de l'Etat.

Congres de l'Alliance
des Indépendants

LUCERNE — Vendredi et samedi,
l'Ailliiance des Indépendants t iendra son
congrès annuel .

A l'ordre du jour : revision de la
Constitution et recherche d'une formule
d'animation des sections cantonales. La
Valais y sera représenté par le comité
cantonal! de l'Alliance.

«La Communauté d'action-demande
instamment une révision des prescrip-
tions relatives au paiement > du lait à
la qualité , rétablissement de critières
plus sévères et une nette réduction
des prix des laits qui ne répondent
plus aux exigences. On ne saurait ad-
mettre plus longtemps que ia Confé-
dération dépense des sommes considé-
rables pour prendre en charge du lait
et des produits laitiers dont la qua-
lité laisse à désirer ».

Le directeur du «o
5e arrondissement des
douanes à Lausanne :

BERNE. — M. Gérard Borgeaud, ti-
tulaire actuel , ayant atteint - la limite
d'âge, le Conseil fédéral vient de nom-
mer M. Marcel Colomb, né le -23 mars
1916, de Bâle et Saint-Aubin-Saugei
(NE), directeur du 5e arrondissement
des douanes, avec entrée en fonction le
ler janvier 1969.

M. Colomb, actuellement chef de sec-
tion I A à la direction générale des
douanes, est au service de cette admi-
nistration depuis le 15 juin 1936. Il »
représenté l'administration des douanes
à plusieurs conférences internationales
et, l'année dernière, l'ONU lui a confié
une mission de conseiller technique au-
près du comité consultatif permanent
du Magreb à Tunis.



LE PAYS DE L
Chacun sait que les routes alpestres

de Suisse et du Valais en particulier
ont été tracées, par des mulets dit-on ,
pour économiser les forces de ceux
qui les suiven t . En Angleterre par con-
tre, du moins dans la partie sud lu
pays, elles semblent avoir été conçues
par des gens respectueux des lois sur
les limitations de vitesses mais cons-
cients cependant que l'on ne put sui-
vre un énorme camion pendant plus de
quinze ou vingt kilomètres !

Que l'on sache d'abord qu'un mile
anglais correspond à 1600 mètres. Que
l'on sache ensuite qu 'il est théorique-
ment interdit de rouler à plus de 60
miles par heure (96 km./h) et l'on aura
l'explication des routes interminables ,
à deux voies alors que le paysage et
la configuration des lieux permettrait
facilement des routes larges et déga-
gées.

Pour résoudre le prob lème des ca-
mions et des fiies de weekends, les An-
glais ont découvert l'autoroute ! Ils ont
cependant pensé que ce système ne
devait servir qu 'à permettre le dépla-
cement des véhicules lents : on ren-
contre donc des tronçons d'autoroutes
de quelques kilomètres tous les... quel-
ques kilomètres.

LA SIGNALISATION
Hormis les lignes blanches à la signi-

fication internationale, que les Britan-
niques ont d'ailleurs doublées par souci
de clarté (c'est l'économie qui s'en res-
sent !), oii utilise dans le pays, pour
« illuminer » la ligne médiane des rou-
tes, de petites bornes phosphorescen-
tes qui dépassent la surface de ia route
d'un bon centimètre. L'un des effets
immédiats de ces pavés artificiels est
de ramener aussitôt au bord de la rou-
te le conducteur imprudent qui se
serait aventuré vers le milieu de la
chaussée. On comprend en effet aisé-
ment le désagrément qu 'il y a à rou-
ler à proximité ou dans la ligne de
ces lumignons : on a l'impression que
ia voiture part « en morceaux » ! Lors-
que l'on veut dépasser, il faut bien
pourtant se lancer ; on essaie alors de
passer entre les « gouttes » ! Les petites
bornes se suivent chaque quatre ou
cinq mètres...

LE PAYSAGE
, Lorsque l'on quitte Londres pour se
rendre au sud-ouest, en direction de
Southampton, Portsmouth ou Bourne-
rriouth, on traverse la région du Hamp-
shire. L'un des traits les plus frap-
pants du paysage réside dans l'extra-
ordina ire variété et dans la densité des
verts. Dû sans doute au climat et à la
grande humidité qui règne dans la
région, ie vert possède ici une profon-
deur que l'on ne connaît pas chez
nous. La région, vallonneuse, n 'est pas
sans rappeler certaines contrées du
Gros dt Vaud.

a

————————^—^——————^— A louer, près du cen-
tre

studio meublé
neuf. 170 francs par
mois , y compris
chauffage et frais
de conciergerie.
Entrée immédiate ou
à convenir.

. Ecrire sous chiffre
PA 21722, à Publi-
citas , 1951 Sion.

On cherche à ache-
ter

1 chalet ou
appartement
avec confort , rég ion
Haute-Nendaz, An-
zère, Montana ou
environs.

¦

Faire offre écrite
sous chiffre P
900153, à Publicitas ,
1951 Sion.

P219S

On cherche à ache-
ter à Sion

appartements
de 3 pièces lA
et 4 pièces Yi

Ecrire sous chiffre
PA 900154, à Publi-
citas , 1951 Sion.

A louer tout de suite
ou à convenir à Sion
avenue de France,

1 appartement
de 4 pièces ] 7
grand confort , im-
mense séjour , cuisi-
nière, avec machine
à laver ia vaisselle.

Tél. (027) 2 63 35.
P 3006 S

On cherche à louer
à Sion, région Saint-
Guérin - Petit-Chas-
seur, pour le 1er dé-
cembre
appartement
de 3 pièces ' _
Renseignements :
tél. (027) 2 80 14.

P219S

EXCES DE VITESSE
Dans ce complexe , les routes anglai-

ses ne sont en rien artificielles et com-
portent très peu d'oeuvres d'art. Le
tracé suit généralement la courbe et la
configuration du terrain ; escaladant
les vallons, contournant les collines, la
route anglaise a la même maladie que
la route suisse : elle court de ville en
village, traversant chaque aggloméra-
tion à grand renfort d'embouteillages.
Elle finit cependant toujours par arri-
ver au but, lentement mais sûrement.

REALISATIONS ET PROJETS
Sachons tout de même reconnaître

que les Anglais ont déjà quelques
« vraies » autoroutes, et de nombreux
projets. Les deux principales réalisa-
tions sont les deux voies nord-sud ,
Londres - Newcastle et Enstoi - Car-
liste qui sont pratiquement terminées.
Des projets, en partie en voie de réali-
sation , prévoient de rejoindre ces deux
autoroutes principales, au moyen de
transversales à la hauteur de Londres,
Birmingham et Manchester. Le tronçon
Douvres - Londres, important pour les
étrangers qui se rendent en Angle-
terre avec leur voiture, est déjà très
avancé.

A part les autoroules , on trouve de
nombreux tronçons de routes à trois
voies sur lesquels la drculation est
soumise aux mêmes lois que dans l'an-
cien système suisse. La voie centrale
sert de voie de dépassement aux véhi-
cules circulant dans les deux sens.

LES MEMES PROBLEMES
Mis à part ces quelque mille kilo-

mètres d'autoroute el ies principales
artères à trois voies, toujours embou-
teillées, de très nombreux Anglais esti-
ment que les routes de leur pays sont
insuffisantes. Sitôt sortis des voies qui
relient les grandes villes, on trouve
en effet des routes de deuxième classe.
d'environ six mètres de largeur, com-
parables à nos routes de montagne.
Les problèmes du réseau îoutier sont
donc finalement bien les mêmes par-
tout , et en Angleterre aussi.

Il est cependant un point très em-
portant où les Britanniques sont en
avance : la sécurité. U y a moins de
morts sur leurs routes. Est-ce à cause
des limitations de vitesse sévères (mê-
me non observées, ceïles-ci ont un ef-
fet psychologique) ou esi-ca à cause
du tempérament de la population ? Il
y a sans doute un peu du premier,
beaucoup du second , et peut-être au-
tre chose ; de toute façon , cela prouve
que le réseau routier n 'est pas. comme
certains se plaisent à le prétendre, ia
cause principale des « hécatombes » qui
se répètent , dimanche après dimanche,
dans bien des pays continentaux.

J.-P. Bruttin.
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L'INQUIÉTUDE PERSISTE...
II est deux domaines d'une brûlante

actualité. D'abord la situation au
Moyen-Orient. Pour que le chef du gou-
vernement d'Israël renonce à un voya-
ge diplomatique préparé de longue da-
te, pour qu 'il discoure presque tous les
jours, créant une analogie entie les
événements de 1967 et les actuels, pour
que simultanément l'opposition et l'ar-
mée se taisent et fassent l'unanimité
autour du pouvoir, c'est qu'à Tel-Aviv
comme à Jérusalem, malgré M. Zar-
ring et l'O. N. IL, on envisage le pire.

Mais ce pire, on l'envisage aussi à
Belgrade et à Bucarest. Le marSchal
Tito, habituellement si circonspect et
modéré dans ses exposés, discourt éga-
lement beaucoup et n'hésite pas à dire
et à écrire que son peuple qui a versé
une première fois tant de son sang pour
obtenir son indépendance, est prêt à le
faire une seconde fois.

C'est au moment ou tous les repré-
sentants des Etats satellites demeurés
fidèles â I*U. R. S .S., se trouvent réu-
nis à Varsovie, que le chef de la You-
goslavie lance ces solennels avertisse-
ments. C'est que l'évolution de la Tché-
coslovaquie inqtiiète fort les Yougosla-
ves. La mise au pas à laquelle il est
procédé à Prague, à Bratislava comme
ailleurs, est suivie avec une extrême
attention à Belgrade, dont le parti
communiste n'a pas été invité en Polo-
gne. On a délibérément écarté ce mem-
bre, pourtant fidèle à la doctrine de ba-
se du marxisme, tout comme on feint
d'ignorer le parti communiste roumain.

FORCES EN PRESENCE
La position de ces deux Etats socia-

listes, récalcitrants à la ligne de con-
duite que M. Brejnev a réaffirmée avec
une virulence inusitée à Varsovie, n'est
pas semblable. La Roumanie a, sur
terre comme sur mer , une longue fron-
tière avec l'URSS. Les ports de la
mer Noire, indispensables à son ravi-
taillement peuvent être neutralisés, en
quelques heures, par la flotte soviéti-
ques de la métropole. De plus, il y a
également des troupes russes en Bulga-
rie, au sud, dont l'attaque serain syn-
chronisée avec celle des armées descen-
dant du nord et de l'est. La situation
de la Yougoslavie est bien différente.
Certes, elle a une frontière avec la Hon-
grie où se trouvant (..aussi des contin-
gents soviétiques. fi*!fe en a une autre
avec la Bulgarie. Mais elle possède, au
sud, un très large débouché maritime
sur la mer Adriatique par lequel son
ravitaillement paraît demeurer assuré.

Il est évident qu 'en cas de conflit , la

flotte russe de Méditerranée orientale,
si massivement renforcée, ces derniers
mois, chercherait à fermer le détroit
d'Otrante, à empêcher tous les navires
de passer entre la pointe extrême de
l'Italie et les côtes albanaises. Mais il
convient de rappeler que la Ville
flotte américaine, dont le quartier gé-
néral est en mer Tyrrhénienne, au lar-
ge de Naples, arriverait par le dé-
troit de Messine, beaucoup plus vite en
mer Ionienne que l'escadre soviétique,
dont le quartier général est à Alexan-
drie. Certes, les sous-marins seraient
les premiers cn action, mais, j usqu'à
ce jour, ceux de l'O. T. A. N. sont res-
tés plus nombreux que ceux de l'adver-
saire.

PRETS A TOUT

C'est pourquoi , à Belgrade, tout en
estimant que le danger est réel, pré-
sent, on pense que si l'U. 1.. S. S. en-
tend poursuivre son processus de mise
au pas, c'est par la Roumanie qu'elle
commencera, ce dernier Etat étant
beaucoup plus vulnérable que la You-
goslavie. Deux facteurs confirment cet-
te opinion. D'abord le potentiel militai-
re roumain est inférieur à celui des
Serbes, Croates et Slovènes. Ensuite, la
configuration du sol. vallonnements et
montagnes, est nettement en faveur des
Yougoslaves. On en est conscient à Bu-
carest, où le président Ceausescu, après
avoir stigmatisé l'a«gression russe en
Tchécoslovaquie, a mis une sourdine

A la Bibliothèque Cantonale de Lausanne
LA PREHISTOIRE : UNE SCIENCE DISCRETE

LAUSANNE — La préhistoire repré-
sente, pour certains , un troupeau de
bisons velus et voûtés déferlant sur des
espaces sauvages. Pour d'autres, elle a
la forme d'un mammouth gigantesque.
Les plus imaginatifs la peuplent d'ani-
maux bizarres et monstrueux.

Les spécialistes, par contre, la divi-
sent en périodes bien distinctes, à tra-
vers lesquelles ils recherchent et ana-
lysent les manifestations de la vie de
l'homme.

Des fouilles récentes effectuées dans
deux abris mésolithiques du canton
de Vaud , Ogens et Bauilmes ont rap-
porté quelques objets très intéres-
sants. L'exposition ouverte à l'occa-
sion du premier cours d'initiation à
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LE BLOC -NOTES

A table
LE MENU

Crudités
Langue de bœuf à l'italienne
Fromage
Fruits rafraîchis

Le plat du jour
LANGUE DE BŒUF
A L'ITALIENNE

Proportions pour S p ersonnes : 1
langue de bœuf moyenne , 2 gros
oignons, 2 carottes, 100 g de lard ,
200 g de macaronis, sauce tomate,
100 g de froma ge râpé , 1 verre et
demi de vin blanc, un bol de bouil-
lon.

Faites cuire la langue dans un
court-bouillon pendant 1 h. 30,
égouttez-la , essuyez-la soigneuse-
ment, puis mettez-la dans une co-
cotte avec le lard coupé en dés, les
oignons et les carottes émincés,
arroser avec le bouillon et avec le
vin blanc, assaisonnez, couvrez bien
et faites cuire à four moyen pen-
dant 2 heures. Un peu avant de
servir, faites cuire les macaronis,
égouttez-les, incorporez gruyère et
sauce tomate et dressez-les sur le
plat de service ; disposez dessus la
langue coupée en tranches, servez
sépa rément le jus de la cocotte
passé et dégraissé.

Conseils pour la maison

Les ressources multiples du citron
— Les obj ets de bronze seront

Notre
chronique
féminine

quotidienne

DtVE 1968 ËS
« J'appelle « grand homme » un
homme auprès de qui chacun se
sent plus grand ! »

(Chesterton).

i nettoyés au jus de citron, pour les
J bronzes dorés employés le vin rou-
. ge chaud.
S — Le marbre blanc des cheminées
i a toujours tendance à jaunir pen-
\ dant l'hiver, sel fin et jus de citron
f  lui rendront sa blancheur.
\
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à ses remarques pour finir par se tai-
re. Tout au contraire, le maréchal Tito.
en continuant à condamner, a obtenu,
par un vote d'urgence unanime da
Parlement, une augmentation du bud-
get de la défense de 8.2 p. 100, ce qnl
représente plus de 2 milliards de francs
suisses, somme considérable pour nn
peuple de 20 millions d'habitants, sont
régime socialiste.

Et c'est ici qu 'interviennent Indirec-
tement les élections présidentielles am*
ricaines. Jusqu 'en 1963, la Yougoslavie
avait été sur la liste des Etats aux-
quels les Etats-Unis avaient accordé
une aide militaire. Elle avait coûté 3
milliards de francs suisses. Le Congés
l'avait alors supprimée. Mais il avait
expressément prévu que la livraison dn
matériel de guerre reprendrait automa-
tiquement si le président en exercice
estimait que la sécurité vitale de la
Yougoslavie était menacée. Dès le 15
janvier prochain, le président Nixon jn-
gera-t-11 que tel est le cas ?

Sans prendre la situation an tragique,
les milieux officiels de Belgrade esti-
ment que, tôt ou tard, les doctrinaires
du Kremlin persuaderont lenrs maré-
chaux que la sécurité de l'U. R. S. S.
sera « absolue » qne lorsqu'ils auront
déraciné et détruit les germes d'infec-
tion de libération à la doctrine marxis-
te-léniniste stricte, qui caractérisent Is
Yougoslavie. C'est pourquoi on demen-
re, à Belgrade, inquiet et prêt à tout.

Me Marcel-W. SUES.

la préhistoire et à l'archéologie de la
Suisse les met en valeur à la Biblio-
thèque Cantonale de Lausanne. Us y
voisinent avec des échan.illons des ar-
tisanats lithiques et des crânes extraits
du cite magdaléen de Veyrier. Un foyer
entier, des ossements d'ours des caver-
nes, des choppers et bien d'autres dé-
couvertes et documents, ouvrent des
horizons anthropologiques, botaniques,
géologiques ou zoologiques.

Par sept conférences ayant trait aux
âges de la pierre taillée, la Société
suisse de préhistoire et d'à renéologie
poursuit sa tâche d'inEormation.

De notre correspondant à Lausanne :
Jack Rise.
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— Avant de ranger vos sacs de
cuir sombre, nettoyez-les soigneuse-
ment, frottez-les avant de les cirer
avec un tampon d'ouate trempé
dans l'eau savonneuse et ammonia-
quée, après séchage, frottez-les avec
du jus de citron (qui leur rendra
leur brillant) puis cirez-les.

— Lavabos et baignoires parais-
sent ternis : le seul moyen de leur
rendre leur éclat du neuf , c'est de
les frotter avec un peu de citron
après les avoir bien netoyés, le jus
de citron élimine le tartre autour
des robinets et rend à l'émail et à
la porcelaine un brillant étonnant.

Question de beauté

« J'ai tout essayé et rien n'a réus-
si, la peau de mes bras comme
celle de mes jambes est très ru-
gueuse, que faire ?

— Avant la toilette, enduisez-vous
chaque jou r la peau aux endroits
les plus rugueux, d'huile d'amandes
douces, puis versez dans l'eau de
votre bain une cuillerée à café de
bicarbonate de soude.

Pour celles qui aiment les chiffres
— Ce sont les Belges qui consom-

ment le plus de café : 6 kilos par
personne et par an contre 4 kg 300,
consommation annuelle du Français
moyen.

— Les besoins en eau d'un citadin
se répartissent comme suit : 1 litre
pour la boisson, 3 litres pour la
cuisson des repas, 20 litres pour les
besoins corporels, 30 litres pour les
vaisselles, lessives et autres net-
toyages domestiques.

— La vente des surgelés a connu
un accroissement considérable : il
y avait 1400 points de vente en
1960. En 1968 il' y en a 30 000.



I A 20 h. 30
Sierre " I LE RETOUR DE RWGO
__M^^^^Hn Un western en couleurs avec Giirliano
^M̂ B̂ ES' Gemma , Fernando Sancho et Hally
^̂ ^.

¦̂ ¦î ^» Hammond
Dès 16 ans

i Y I i ^ 
20 h. 30, dimanche matinée à 14 h. 30

j " Sierre I La première œuvre d'Albert Camus portée
¦BPJHHBB l̂ à l 'écran
KUSMUMB L'ETRANGER

[0271 5 14 60 U" ,ilm cle Luchin0 Visconti
-.. ' Un film hor-pair, avec Marcello Mastroianni

Anna Karina, Bernard Blier
Technicolor - 18 ans révolus

I _ . j Jeudi 14 novembre

^,̂__£L^L_^J Le ' plus beau spectacle du monde avec
Bfjj. 7 y y^^ David Niven, Shirley Mac Laine, Rober
a***" 3--- - s -̂K-*-- Newton, dans
(027) 2 32 42 LE T0UR DU MONDE EN SO JOURS
i ,- Participez au grand concours • Radio Je

vois tout », 1er prix, une Sunbeam Chamois
Prix des places imposé, 3.50, 4,50 5,50

« Faveurs suspendues - 16 ans révolus

¦ J ¦ Jeudi 14 novembre
1 Sion 1 Le nouveau feuilleton de la radio

¦Mj | LA PORTEUSE DE PAIN
^̂̂ ¦¦¦ l̂ ^̂ - avBC Suzanne Flon, Philippe Noiret, Jean
(027) 2 16-45 Rochefort , Jeanne Valérie, d'après l'œuvre

immortelle de Xavier de Montépin
:'• '' '• • "'¦>. - Parlé français -. Eastmancolor -

. :.;. ' -'. .'".' • ' ..."' 16 ans révolus

i ; 
Cj on î Jeudi 14 novembre

LpiMH Ĵ Pierre Brasseur , Sophie Daumier , Francis
BI*| |̂o|?i|pj§ 

Bl
anche, dans

B̂—***̂ * PAS DE CAVIAR POUR TANTE OLGA
Cocasse et drôle, un film qui a tous les
atouts
Parlé français - 16 ans révolu»

.. I i Aujourd'hui : Relâche
I Ardon I
^̂ MHMH Samedi et dimanche

B Ŝamtmmmmm LE SOLEIL DES VOYOUS

Aujourd nui : relâcha

Dès vendredi 15-16 ans rév.
Jacques Breil et Emmanuelle Riva , dans
LES'fflSOOÈS'Dtf'ivî'ÉTIEFÏ **" 7. " „li
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RîddeS I ^e so

'r' : re lâche
!ZLJL_ _̂J Samedi et 

d imanche
mgyga «L-ALIBI .»

Louis Jonnet, Eric von Stroheim

; ; .— r—; " 
f SaXOn î Jeudi 14 • 16 ans rév.
^̂ ^M^̂ MMVJ De l'esp ionnage avec Stanley Kent

H_ËS«iBiÉ MISSION SUICIDE A SINGAPOUR
Samedi et dimanche • 16 ans rév.
Louis de Funès, dans

OSCAR

T 
I Martigny ï Jusqu 'à dimanche 17 novembre - 18 ans

&juQlQ Le fameux film d'Arthur Penn
BONNIE AND CLYDE
avsc Warren Beatty et Faye Dunaway

¦ .. ' ¦ Jusqu'à dimanche 17 novembre - 18 ans rév.
î *^!̂ '̂ '9"_^ I Un classi que du western européen

J LE BON, LA BRUTE ET LE TRUAND
avec Clint Eastwood et Lee van dee!

I i Aujourd'hui : relâche
S ĵjauricn Dès vendredi
BE^O^̂ ^J « NI VU, NI CONNU »

I . Michèle Mercier, Daniel Gélin
j BOX | SOLEIL NOIR
MHBHK

 ̂
Une femme au milieu des hommes maudits

[3_______ltiS Scopecouleurs - dès 18 ans révolus

r"—; 
Monthey i Steve Me Queen tuait , aimait... dans

¦PMmSfOH NEVADA-SMITH
j ^^^W^yJ^f Superwestern de 

Hathaway 
- En couleurs

16 ans révolus

I „ ' I Frédéric Stafford, R. Pe«Hegrin, P. Van Eyck
«̂ ^JjJÎ^^J 

L'HOMME 
QUI 

VALAIT 
DES MILLIARDS

î_S_ HE_B*^i-_S?S  ̂ ^n ^
es me iH eurs policiers du moment 1«wsâ BjaiMESk-̂ ii, 16 ans révolus

E FOJS-a WHJY CON
LA LOI DU CÔTÉ DES

GRED1NSN'ÊTES-VOUS
PAS RIP KIRBY
LE OETEC- r-
TIVE PRI-/ ,
v V̂É? yV.
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Superman

S ERRE

Pharmacie de service. — Pharmacie
Allet, tél. 5 14 04.

Hôpital d'arrondissement s Heures de
visite: semaine et dimanche de 13 h.

30 à 16 h. 30.
Le médecin de service peul être de-
mandé soi» à l'hôpital soit à la cli-
nique.

Clinique Sainte-Claire : Heures de vi-
site : semaine et dimanche de 13
h. 30 à 18 h. 30.

Samaritains : Dépôt d'objets sanitai-
res. Tél. S 17 94 (heures des repas)

Ambulance : SAT. Tél. 3 63 63.
«Dépannage de service : Jour et nuit

Tél. 5 07 5a
La Locanda. cabaret dansant Tous les

soirs : 2 programmes d'attractions
Internationales. 21 h. 30 et 0 h. 45
Un orchestre réputé mène la danse
de 21 h. 6 l'aube.

Bar dn Bourg t A nouveau le sympa-
thique « Trio Moreno ».

Patinoire. — 9 h., 13 h. 30 Patinage
écoles, public ; 17 h. 15 Entra, éco-
liers ; 18 h. 15 Entr. juniors ; 20 h.
Patinage public.

SION

Médecin de service : En cas d'urgence
et en l'absence de son médecin trai-
tant s'adresser à l'hôpital. Tel (027 )
3 71 71.

Serviee dentaire d'urgence pour le
week-end et les Jour» de fête: Appe-
ler le No II.

Hôpital régional: Heures de viÀte tous
, ,. les Jours de 13 h a  lfl h.
Phwjinacie «AK service.. —7 Pharmacie
Zimmermann, «1. 2 10136. ' - . é j

Ambulance * Michel Sierra! tel: ®§si
59 et 2 54 fiJL

Dépannage de service : Michel Sierro,
tél. 2 59 59 et 2 54 63. .4

Taxis officiels de la ville de Sion :
avec service permanent et station
centrale gare CFF Tel (0271 2 33 33

Pompes funèbres Vœffray. Tél. (027)
2 28 30.

Pompes funèbres Michel Sierro : Tél.
2 59 59 et 2 54 63.

Maternité de la Pouponnière : Visites
autorisées t<ws les )ours de 10 à 12
heures; de 13 à 16 heures et de 18
à 20 h. 30. Tél. (027) 2 15 66.

Œuvre Sainte-Elisabeth : (Refuge pouf
mères célibataires). Toujours è dis-
position. Pouponnière valaisanne. —
Tél. (027) 2 15 86.

Samaritains : Dépôt d'objets sanitaires,
rue des Creusets 42, Michel Sierro,
ouvert tous les jours de 13 h. à 18 h
sauf samedi et dimanche. Tél. 2 59 59
et 2 54 63.

Le Galion, cabaret-dancing : Variétés
parisiennes avec Pascale et Gaby.
Orchestre Mario Zampind.

Service officiel de dépannage du 0.8%»:
ASCA, par Jérémie Mabillard , Sion.
TéL (027) 2 38 59 et 2 23 95.

Babv-Sitting. — Tél 2 43 10 et 2 43 51
Cours de préparation à l'accouchement:

A 20 heures au bâtiment des Entre-?
preneurs, à Sion. Renseignements
chez Mme Roh, tél. 2 56 63.

C.S.S.A. — Dimanche 17 novembre :
brisolée. Inscriptions : mercredi soir
au (026) 2 36 53 et 2 23 76.

CSFA - Sion. — Loto samedi 16 no-
vembre au Snack-City, dès 16 h.

An Snack-Bar. — A partir de 16 h. 30:
Loto « Des petits lits blancs ».

Patinoire. — Patinage public ; 12 h. 45
Hockey écoliers ; 14 h. Patinage pu-
blic ; 17 h. 30 HC Sion (jun.-nov.) ;
19 h. HC Sion (jun.-nov.) ; 20 h. 30
Patinage public.

Aula du collège. — 17 h. et 20 heures
30 : « Les Neiges de Grenoble »,
film officiel des Jeux olympiques
d'hiver.

Rip
Kirby
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MARTIGNY

Médecin de service : En cas d'urgence
et en l'absence de votre médecin trai-
tant , veuillez vous adresser à l'hôpi-
tal de Martigny. Tél. 2 26 05

Pharmacie de service. — Pharmacie
Lovey. tél. 2 20 32.

Service de dépannage. — du 11 au 18
novembre, garage des Alpes, tél.
2 22 22.

Hôtel de Ville : Exposition df» peinture
Cesco Scianna, jusqu 'au 17 novembre.

SAINT-MAURICE

Pharmacie de service. — Pharmacie
Gaillard. Tél. 3 62 17. N

Samaritains. — Dépôt de matériel sa-
nitaire, Mme Beytrison. rue du Col-
lège. Tél. 3 66 85.

Ambulance : Le service est assuré par
Bossonel et Favre , garage Casanova
Tél. 3 63 90.

MONTHEY

Pharmacie de service. — Pharmacie
Raboud. Tél. 4 23 02.

Médecin : Service médical jeudi après
midi , dimanche et Jours fériés. Tel
4 11 92.

Samaritains : Matériel de secours à
disposition. TéL 4 11 05 ou 4 25 18

Ambulance : Tél. 4 20 22.
Dancing Treize Etoiles : Ouvert j us-

qu 'à 2 heures Fermé le lundi
Hôpital régional : Visites tous les Jours
f'de 14 à 16 heures Tél. 4 '28 22r,
Vieux Monthey : Ouverture du mOsée
' le ler et le Srne dimanche du mois

de 10 à 12 h. et de 14 à 18 h.

VIEGE

Pharmacie «e service. — Pharmacie
Fux. Tél. 6 tl 25.

Médecin 9e service. Dr von Roten. Tél.
6 25 M

Ambulance. — André Lambrigger, tél .
6 20 85.
Andenmatten «f Rovfrra. Tél. 6 38: 24
(nOrt-rëpnrtSe-, 8 22 28>.

Servie de Oépatimge : Garage Aî-
brWfït. téf. 8 21 23 ; garage Touring.
tél « 25 62.

BRIGUE

Médecin de service. — Dr Andereggen.
Tel 3 10 70.

Pharmacie de service. — Pharmacie
Gtintern. Tél. 3 23 32.

Ambulance : André Lambrigger, Na-
ters. Tel 3 12 37.

Dépôt de «pompes funèbres : André
Lambrigger, Naters. Tél 3 12 37.

Patrouilleur du Simplon du TCS: Vic-
tor Kronig. Glis. Tél. 3 18 13.

Atelier de répara tions et dépannages
TCS s garage Moderne. Tél. 3 12 81.

Le prestige est affaire
de discrétion
Et I» prestige d'Escale , une cigarette
Maryland surfine, provient de la discrète
harmonie tçoe créant ies tabacs notées
chofiis SW quatre confinants qui la corn-
posarff. Law arônw savoureux est encore
purifié par fa double fi itration sélective du
CharWMf tfai leur confère un vetouté
i n c uWtprff aWe.

Box ou paquet : T fr. 40.

CE PAUVRE
EDMOND VA RE-
CEV0IR UN RUDE
C0UP. VAIS AU
mW&.SZ. L'AI

PREVElW-

lE lETOi
PASSER
vtiËRE C

Sur nos ondes
UN DOSSIER SUR LES GUERISSEURS

Ils sont radiesthésistes, rabdomanciens , herboristes, d i f f é -
rents noms pour recouvrir une activité commune : la vo-
lonté de guérir. Mais guérir sans passer par les voies
scientifiques habituelles. C'est pourquoi on les appelle des
guérisseurs. Ils se distin-guetit de la médecine of f i c ie l le .
Pas de diagnostic scientifiquement rigoureux, l'exploitation
de certains dons de la nature.

Il y aura toujou rs parmi ceux qui ont eu recours à un
guérisseur , quelqu 'un qui af f irmera que seul le guérisseur
l'a guéri d'un mal dont la médecine officiell e ne renait pa»
à bout , n y aura toujours ceux qui croient au pouvoir oVu
guérisseur et ceux qui n'y croient pas.

Il valait en e f f e t  la peine de faire le point sur ce sujet.
C'est le but de ce dossier. Il semble que les auteurs,
Ackermann et Diserens, aient eu l'honnêteté de conserver
toujours la tête froid e, de se garder à distance des argu-
ments des guérisseurs et des médecins, pour essayer de se
faire une idée par eux-mêmes.

Les guérisseurs se sont groupés en corporation, ils n'ont
pas d' existence officielle. Les auteurs de l'émission ont dû
remonter jusqu 'aux guérisseurs de Suisse romande par  la
fil ière de bouche à oreille.

Dans le texte de présentation remis à la presse , on Ut :
« Ces guérisseurs qui posent des diagnostics sans trop oser
le dire et qui guérissent par les prières ou les tisanes,
ont tous en commun une sorte de générosité , de chaleur du
cœur que trahit un regard étonnamment tni>ant ». (20 h. 25).

UN DEBAT suivra l'émission. Avec le professeur Frédéric
Saegesser, le Dr Algimantas Narakas et un physicien, Louis
Dick.

MUSIQUE POUR PLAIRE. La symphonie No 45 dite
« Les Adieux » de Haydn est l'une des plus célèbres de
ce compositeur. Elle sera jouée par l'Orchestre de chambre
hongrois. (22 h. 10).

CONSTRUCTEUR DE BATEAU , est le sujet de < Vie et
métier ». ( IS  h.).

Télémaque.

T E L E V I S I O N

SUÎSSe romande 16.45 Entrez dans la ronde. 17.05
Fiir unsere jungen Zuschauer. 18.00

Vie et métier. 18.30 Bulletin de nouvelles 18.35 Sur l'an-
tenne. 18.45 Rendez-vous. 19.00 Trois petits tours et puis
s'en vont. 19.05 (C) Lemoyne d'Iberville. 19.40 Téléjournal.
20.00 Carrefour. 20.25 Dossier. 22.10 Musique pour plaire.
22.35 Téléjournal.

Soisse alémanique «*« ^̂ S L̂ L̂SS^̂ hn 18.1* TéKvMtm M»falre. 18.44
Fin de j ournée. 18.53 Téréj onrnal. L'antenne. 19.25 I> Bar-
rage. 20.00 Téléjournal. 29.2» Le Delta M Rhdnc. 21.40
Concert i Stockholm. 22.35 Téléjonrnal. 22.45 Causerie au
crépuscule.

R A D I O

SOTTENS 6- 10 Bon i°ur à tous. 6.15 Informations. 7.15
Miroir-première. 8.00, 9.00 Informations. 9.05

Le bonheur à domicile. 10.00, 11.00 Informations. 11.0S Cres-
cendo. 12.00 Informations. 12.05 Au carillon de midi. 12.15
Le quart d'heure du sportif. 12.35 10, 20, 50, 100 f 12.45
Informations: Ce matin, dans le monde. 12.55 La Porteuse
de pain. 130.05 Les nouveautés du disque. 13.30 Musique
sans paroles. 14.00 Informations. 14.05 Sur vos deux oreilles.
14.30 Le monde chez vous. 15.00 Informations. 15.05 Concert
chez soi. 16.00 Informations. 16.05 Le rendez-vous de 16
heures. 17.00 Informations. 17.05 Jeunesse-Club. 18.00 Infor-
mations. 18.05 Le micro dans la vie. 18.35 La revue de(jresse.
18.45 Sports. 19.00 Le miroir du monde. 19.30 Bonsoir les
enfants ! 19.35 La bonne tranche. 20.00 Magazine 88, 20.20
Sur les marches du théâtre. 20.30 Hommage à Rossini.
21.40 Concours lyrique. 22.00 Georges Enesco. 22.30 Informa-
tions. 22.35 Aujourd'hui... 23.00 Ouvert la nuit. 23.25 Mroir-
dernière.

SECOND PROGRAMME 12 00 Midi-musique. 1400 Mu-
sik am Nachmittag. 17.00 Mu-

sica di fine pomeriggio. 18.00 Jeunesse-Club. 19.00 Emission
d'ensemble. 20.00 Vingt-quatre heures de la vie da Blonde.
20.15 Disques. 20.30 100e anniversaire die la> publication des
Chants de Maldoror de Lautréamont UM Pa* an mot à
la reine mère. 22.00 Calendrier <fe PHisrtOfre. 22.30 Eïirope-
jazz.

BEROMUNSTER inl-ffl** à e.is. 7.00, 8.00, 10.00, 11.00,
12.30; 15.00, 15.00, 2329. «.10 Bonrjour.

6,20 Réveil en musique. 7.10 Auto-radio. 3.30 Orchestre de
la BOG. 9.00 Kaléidoscope viennois;. 10.05 Ski-Symphonie.
10.20 Radioscolaire 10.50 Symphonie desr Alpes, f LOS Festi-
val de musique légère de Munich. 12.00 Concert 12.40 Ren-
dez-vous de midi. 14.00 Magazine féminin. 14.30 Musique
populaire péruvienne. 15.05 L'album aux disques.. 10.05 Le
Fils. 15.30 Orchestre récréatif. 17.30 Pour les jeunes. 17.57
Campagne pour des vacances pour les enfants inadaptés.
18.00 ïttf. Ï&I5 Radio-Jeunesse. 19.00 Sports. 19.15 ÏTlt. 20.00
Soirée tchèque. 21.30 La grève de 10Î8. 22.15 Inf. 22.25-
23.25 t^ncert de jazz.

MONTE-CENERI ïnf.-fiash à 6.30, 7.15, o.oo, 10.00, 14.00
IO0O, 18.00, 20.00. 835 Concert matinal.

7.00 Musique variée. 8,30 Concerto poar cor et orchestre.
8.45 Radioscolaire. O.OO Radio-matin. 12.00 Musique variée.
12.30 Inf. 13.00 Chansons. 13.20 Trios. 14.10 Radio 2-4, 16.05
Les Chansonniers. 17.00 Radio-jeunesse. 18.05 Première ren-
contre. 18.30 Chants dTtalïe. 18.45 Chronique de la Suisse
italienne. 19.00 Guitare. 19.15 Inf. 19.45 Mélodies et chansons.
20.00 Contrastes. 20.30 Radio-Orchestre. 22.05 Petit guide
pratique pour les usagers de la langue italienne. 22.30 Ga-
lerie du jazz. 23.00 Inf. 23.20 Musique dans le solr. 23.4*
Cours d'espéranto.
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Le CHIO de New York
Le succès

des Américains
L'Américaine Mary Chapot, qui mon-

tait White Lightning, a remporté le
Grand Prix de New York, ultime
épreuve du CHIO organisé au Madi-
son Square Garden. Pour la quatriè-
me fois consécutive, les Etats-Unis
ont pris la première place du classe-
ment général établi sur l'ensemble des
épreuves disputées durant les huit
Jours du concours. Individuellement,
l'Australien Kevin Bacon avec Chi-
chester s'est classé premier.

Le Grand Prix de New York (10
obstacles) vit le succès des cavaliers
américains, qui prirent les trois pre-
mières places à l'issue du barrage qui
réunissait sept des dix-neuf concur-
rents. Après un parcours sans faute,
Mary Chapot l'emporta en 37"2 devant
le champion olympique W. Stekïkraus.

Les derniers résultats :
Grand Prix de New York : 1. Mary

Chapot (EU) avec White Lightning, 0-
87"2 ; 2. William Steinkraus (EU) avec
Bold Ministrel , 0-41"8 ; 3. Carole Hof-
man (EU) avec Salem, 0-42"3.

Classement général :
Individuel : 1. Kevin Bacon (Aus),

J» p. - 2. Frank Chapot (EU) 26 - 3.
Allson Westwood (GB) 24 - .4. Nelson
Pessoa (Bré) 22 - 5. Carole Hofman
(EU) 20.

Par équipes : 1. Etats-Unis 110 - 2.
Grande-Bretagne 58 - 3. Brésil et
[Australie 3 8 - 5 .  Canada 16.

Le Grand Prix suisse de la route 1969

Le Grand Prix suisse de la route
1968 fut un succès, malgré la faible
participation étrangère. Aussi le co-
mité-triumvirat, formé de MM. Gran-
ges, Favre et Lomazzi a décidé der-
nièrement de poursuivre l'organisation
de cette épreuve internationale par
étapes, réservée aux amateurs élites.
Il n'aura d'ailleurs plus les mêmes
soucis pour l'engagement des coureurs,
puisque les dates choisies seront pro-
tégées par l'UCS et le comité natio-
nal. On se souvient que l'entraîneur
national Oscar Plattner avait suivi,
pour la première fois, aveo grand in-
térêt la dernière édition, en démon-
trant sa satisfaction aux organisateurs.
Cest dire aue le «petit Tour de Ro-

Sion sera le théâtre du départ du GPRS 1969, alors que Saas Fee verra l 'arrivée finale

Par sa victoire de 2-1 obtenue à
Turin contre la Juventus, Cagliari a
fait du même coup une excellente
opération puisque les Sardes pren-
nent la deuxième place du classe-
ment, à une longueur de Milan. Pour-
tant , au début de cette rencontre ayant
attiré 55 000 spectateurs, rien ne lais-
sait supposer que les joueurs locaux
seraient battus. Il est vrai que ces
derniers se montrèrent à la hauteur
et firent preuve d'une écrasante su-
périorité traduite à la 7me minute par
un magnifique but signé Haller. La
« vecchia signora » ne s'émut pas ou-
tre mesure lorsque Riva réussit à
rétablir l'égalité à quelques minutes de
la pause. Mais lorsqu'à un quart d'heu-
re de la fin, Boninsegna envoya le
gardien local, Anzolin, aux pâqueret-
tes, la « Juve » eut beau tenter le
tout pour le tout , ses attaquants s'é-
crasèrent contre une véritable murail-
le de Chine.

Pendant ce temps, les 60 000 person-
nes entourant le stade de San Siro

S « ^P»IS2»̂ 0̂ ^̂ ^̂ Ŝ^̂ ^PSœB
Premier cours sur neige

Les coureurs suivants sont convoqués
personnellement au cours sur neige qui
se déroulera du dimanche 17 novembre
à 16 h. au dimanche 24 novembre 1968,

Dames : Schmid Fernande, Les Maré-
cottes ; Coquoz Marie-Pa«uile, Champéry ;
Krondg Béatrice, Zermatt ; Minnig An-
neflise , Bettmeralp et Lorétan Gaby,
Leukerbad.

Messieurs : Eggen Ernest, Illiez ; Ro-
duit Pierre-Alain, Ovronnaz ; Bovay
Daniel, Mliez ; Andenmatten VaHentin^
Saas-Fee ; Roten Kurt, Leukerbad ;
Poncet Pierre, Crans-Montana ; Fournier
Jean-Pierre, Haute-Nendaz ; Copt Jean-
François, Champex-Ferret ; Collombin
Roland, Bagnes ; Oreilâier Gino, Ver-
bier ; Fleutry Eric, Les Marécottes ;
Bregy Christian, Saas-Fee ; Roux Phi-

mandie » pour amateurs prendra de
plus en plus d'importance au calen-
drier de la saison cycliste helvétique.
C'est heureux et flatteur pour les trois
responsables, chevilles ouvrières de
cette compétition, qui pour la première
fois, ont déjà conclu tous les contrats
d'étapes pour la huitième édition. Nous
pouvons donc donner aujourd'hui tou-
tes les têtes d'étapes de la boucle de
1969 qui se déroulera du 29 mai au
1er juin. Voici le parcours, tel qu'il
se présentera : 20 mai, Sion - Dullier ;
30 mai, Dullier - Colombier ; 31 mai,
Colombier - Leysin ; ler juin, Leysin -
Saas-Fee, au total environ 600 km.
Quatre cantons romands seront tra-
versés soit Valais, Vaud, Neuchâtel et

assistèrent à un véritable spectacle
fourni par les; toteristes* de Foni qui
recevaient les Romains de Mister Her-
rera. Ce dernienïeut la seule et unique
joie d'être fleuri et couvert de ca-
deaux avant le début des hostilités
puisque ses joueurs né .'-valurent pas
« pipette » en face de i leurs adver-
saires déchaînés.' Les choses avaient
pourtant bien commencé pour les vi-
siteurs qui marquèrent à la première
minute, grâce à la complicité involon-
taire du joueur local Suarez. La réac-
tion intériste ' fui aussi prompte que
frénétique et Facchetti réussit finale-
ment à égaliser-à la 45é minute. Pen-
dant que durant la seconde mi-temps,
Bertini donna l'avantage à sbn club
et Domenghini scella le sort de la
partie. Victoire absolument méritée
des hommes de Foni qui, pour l'oc-
casion, obtinrent une prime spéciale
d'une valeur de 7 000 francs chacun.

Milan eut beaucoup plus à faire en
face des Bergamasques de l'Atalanta
puisqu'il s'en revint de la province

de la sélection valaisanne
lippe, Verbier ; Michelet Pierre, Haute-
Nendaz ; Bonvin Jean-François, Arbaz ;
Carron «Laurent, Bagnes ; Savioz Marcel,
Ayent ; Darbellay Maurice, Champex-
Ferret ; Moret Bruno, Martigny ; Volken
Kilian, Fiesch.

Les entraîneurs seront MM. Jacques
Mariéthod et Erwin Zenkluisen.

Direction du cours : Laurent Bircher,
chef technique de l'AVCS.

Equipement : Skis de slalom géant et
effets de gymnastique.

Lieu du cour : Super Saint-Bernard.
Rendez-vous: Bourg-St-Pierre, Vieux-

Moulin.
Tous les participants seront au départ

de la course du Critérium de la pre-
mière neige le dimanche 24 novembre.

Le chef technique de l'AVCS :

patronne
par notre

journal
Fribourg. Le départ sera donne dans
la capitale valaisanne, alors que l'ar-
rivée finale se jugera dans le village
des glaciers, Saas-Fee. Pour la premiè-
re fois, la tradition est rompue, Evo-
lène ne sera pas touché par l'épreuve,
qui, depuis sa création en 1962 (Sion -
Genève - Evolène), avait reçu la ca-
ravane. Le choix s'est donc porté sur
le village des Bumann, Supersaxo, etc.
qui ont déjà organisé à la perfection
des arrivées de grandes épreuves, tel-
les que le Tour de Suisse et le Giro
d'Italia. Le GPSR s'annonce bien, le
long hiver permettra de discuter tous
les petits détails de cette grande ma-
nifestation cycliste, qui nous le souhai-
tons, sera une réussite.

avec un maigre point Les joueurs lo-
caux, très mal placés au classement,
se défendirent avec becs et ongles
pour bloquer le résultat de 0-0. Ce qui
confirme aussi ce que nous disions la
semaine dernière : Milan est en baisse
de forme.

C'est aussi sur ce même résultat que
se termina la partie Vicenza-Fioren-
tina au cours de laquelle le joueur
local Reif fut grièvement blessé à une
épaule pendant que l'international flo-
rentin de Sisti dut être évacué avec
une profonde blessure à la tête. C'est
sur le résultat de 2-1 que prit fin la
rencontre Bologne-Napoli. Ce furent
pourtant les visiteurs qui ouvrirent la
marque par l'intermédiaire de Niel-
sen et firent longtemps figure de vain-
queurs. A la reprise, par contre, il
n'aura suffi que 10 minutes pour que
les joueurs locaux renversent la va-
peur et marquent deux buts d'excel-
lente facture. Par ce nouveau succès,
Bologne reste dans le sillage des
grands et à trois points de Milan tan-
dis que la situation de Naples com-
mence à inquiéter sérieusement ses
plus chauds partisans.

Nouvelle défaite de Torino, qui se
déplaçait en Sicile pour rencontrer
Palerme. Cette formation — qui ga-
gna par 1-0 — risque bien d'être con-
sidérée comme l'équipe révélation de
la saison. Elle partage la quatrième
place en compagnie de Verona, Juven-

Bâle et Sion
point de mire

Qui l'eut crû que le champion
Bienne ? Ce fut la seule surprise, qui a trahi de nombreux pronostiqueurs.
A trois matches de la fin du premier tour, le champion d'automne ne peut
pas encore être désigné. Qui de Lausanne, Young Boys ou Bâle figurera en
tête du classement le 8 décembre ? Pour notre part, il semble que le calen-
drier de Lausanne lui sera favorable, car ses adversaires Lucerne et Bftle
à la Pontaise ainsi que Bienne sur le terrain de la Gurzelen permettront aux
hommes de' Vonlanthen de consolider leur position de leader. Pour les
Bernois, Sion, Saint-Gall et Zurich (at home) seront sur leur chemin. Quant
à Bâle, les formations de Winterthour et Lucerne leur rendront visite au
stade Saint-Jacques alors qu'il devra se déplacer à Lausanne. La position de
Zurich, avec actuellement trois points de retard, n'entre plus en ligne de
compte pour le titre d'automne. La lutte en tête est donc fort intéressante,
mais pour nous Valaisans, le bas du classement nous tient à coeur. Comment
l'équipe sédunoise trouvera les ressources nécessaires pour s'éloigner de
cette position critique avant la fin du premier tour ? Ce n'est pas le change-
ment de l'entraîneur, qui modifiera du jour au lendemain la position des
Sédunois. Sur le papier, cela semble difficile d'améliorer tout de suite ee
classement. N'oublions pas qu'il s'agit d'adversaires coriaces tels que Young
Boys et de Zurich à « Tourbillon » alors qu'entre-deux, il faudra se rendre
à Lugano. Sûr et certain, trois équipes qui n'offriront pas de points. Restons
toutefois optimistes, et attendons le déroulement de ces rencontres en sou-
haitant que les dirigeants sédunois auront revu les failles de leur instrument
de combat. Les matches de dimanche ne laissent pas supposer de «grandes
surprises. Bâle - Winterthour et Sion - Young Boys retiendront l'attention
des supporters lausannois, car le team de la capitale vaudoise ne rencontrera
pas de difficulté face à Lucerne. Zurich devrait se ressaisir dans son dépla-
cement au Tessin à Bellinzone. Le derby horloger à la Gurzelen donne
l'avantage aux hommes de Vincent, alors que Servette affrontera Saint-Gall,
qui pourrait bien s'imposer devant son public. Le classement devrait subir
que très peu de changements dimanche soir.

Le derby romand
et IO première plUCO ? Soleure - Wettingen

Thoune - Mendrisiostar
¦ Urania - Aarau

Xamax - Fribourg
Après ces déconvenues en coupe suisse, Xamax n'a pas retrouvé son

rythme, et a dû baisser pavillon devant Aarau. Cette défaite lui fait perdre
du même coup le contact avec les deux premiers. Urania ne fera pas le
poids contre ce même Aarau en déplacement. Etoile-Carouge, pour sa part,
se maintient au milieu du classement. Face à Bruhl et devant son public, les
Carougeois devraient pouvoir augmenter leur capital-points. Le co-leader,
Wettingen, se rendra à Soleure. Sa place n'est pas en danger. Mais la
rencontre clé de la journée aura lieu à Serrières, où Xamax se doit de
renouer avec le succès contre un Fribourg leader du championnat. Que
sortira de ce derby romand ? A ce jour, Fribourg n'a connu qu'une seule
fois la défaite ; sa ligne d'attaque a marqué 18 buts alors que la défense a
cédé neuf fois. Les Neuchâtelois, après deux échecs au-dehors, doivent
retrouver le chemin de la victoire sur leur terrain. La forme du jour sera
déterminante, un succès des hommes de Humpal leur permettrait de revenir
sur les premiers. Quant aux autres rencontres prévues, elles n'auront pas
une grande influence sur le classement.

La place de leader
est en jeu

Nyon - Meyrin
Vevey - Cantonal

Martigny. vainqueur: de Monthey, sera au repos. Il aura le temps de
penser sa prochaine échéance de la Coupe suisse contre Soleure le 24 novem-
bre prochain. Pour Monthey. il sera en déplacement à Chênois. Les Valai-
sans devraient s'imposer, surtout pour garder le contact avec le quatuor de
tête. Dimanche soir, on aura vraisemblablement plus qu'un leader. Les yeux
seront tournés vers Vevey, où le ctab local, co-leader, affrontera le premier
Cantonal. Vevey se trouve actuellement en grande forme et nul doute que
les gars de Blasevic obtiennent le gain total de l'enjeu. Au bas du classe-
ment (les quatre derniers) on se livrera bataille, mais les résultats ne modi-
fieront pas la situation actuelle.

tus, Bologna et Fiorentina. A la dé-
charge des vaincus , disons qu'ils du-
rent se déplacer sans l'entraîneur Fab-
bri, malade. Si la Sampdoria ne fit
pas de quartier pour liquider Varese
en dérive par 4-0, Verona battit Pise
par 5-3. Ce qui fait que les deux for-
mations vaincues occupent les deux
dernières places du classement Réus-
siront-elles à améliorer leurs positions
au cours de la prochaine journée qui
prévoit le programme suivant : Ata-
lanta - Bologna ; Fiorentina - Samp-
doria ; Milan - Vicenza ; Napoli _ Pa-
lermo ; Pisa - Inter ; Roma - Cagliari J
Torino - Juventus ; Varese - Verona.

Si l'on tient compte du demi-succès
enregistré par les Bergamasques con-
tre Milan, disons qu'ils réussiront da
nouveau à empocher au moins un
point de leur prochaine confrontation.
Un match nul est aussi dans l'air à
Florence. Milan devra se ressaisir
contre Vicenza, faute de quoi il ris-
querait bien de devoir céder sa place
de leader. Napoli aura de la peine à
redorer son blason en face de Paler-
me qui c en veut » terriblement. Pisa
ne fera certainement pas le poids en
face des hommes de Foni. Pendant
que la Roma de mister Herrera ren-
contrera d'énormes difficultés pour
bloquer les Sardes. Toutes possibili-
tés dans le derby de Turin, tandis
que Verona sera le vainqueur certain
du malheureux Varese. i

LIGUE NATIONALE A

Bâle - Wirrterthour
Bellinzone - Zurich
Bienne - La Chaux-de-Fonds
Grasshoppers - Lugano
Lausanne - Lucerne
Sion - Young Boys
Saint-Gall - Servette
en titre le FC Zurich serait battu par

LIGUE NATIONALE B

Baden - Granges
Chiasso - Young Fellows
Etoile Carouge - Bruhl

PREMIERE LIGUE

Campagnes - Yverdon
Chênois - Monthey
Fontainemelon-Stade Lausanne
Le Locle - Moutier
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Confort élevé jusqu'à la boucle MARTIN patentée!
pointe des pieds — doublure Une fermeture à boucles qui
rembourrée jusqu 'à i'extré- ne pose aucun problème. Elie
mité — forme anatomique est de toute sécurité: facile à
exactement adaptée aux pieds ouvrir , facile à fermer — à
délicats des femmes — souple l'aide d'une seule main.
rembourrage de feuti
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ÎHLB B Ifffcilffî iFr mwy/A^^W^^WfF̂T̂ ^̂S^ M̂^'̂ -̂^ÊËsM 11 ».IBBAv .,T*%aB B mt^aÉKkiM BËMÉ& '** *^M .§] IL  ̂ISr â̂Hi V w w2l BU BHtafcsL___?6*

r**|||i| 7 ¦ililil
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Plus de soucis de pannes
en hiver grâce aux

GROUPES ÉLECTROGÈE^ES
^̂ » de 1 à 28 kW à partir de
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Une source de courant indépenante
et économique
Atelier de réparation :
Travaille dans tout le canton

René NICOLAS, SION, avenue Tcurb .Hon 43
Tél. (027) 2 16 43
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Attention Mesésm©s
Vous êtes invitées à venir voir les machines à coudre

ELÎ A
et essayer la dernière-née

LA LOTUS
CI aoofo  ̂F Z ¦
h:_ éXHàWA -fi s '.

au Grand Magasin Kucfc!:r
à Sion

chaque jour, du 12 au 23 novembre,
de 13 h. 30 à 18 h.
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l'on absorbe. Si vous buvez TF« lî
de l'eau minérale de Contrex- *Mffljévi Ile vous stimulez les f one- __________ ! ___________
tions d'élimination confiées à _____(¦___••. S__r "s~:. ' l̂ _____,
votre foie et à vos reins. C'est 
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AUX NOUVELLES ALFA ROMEO
La voici ! Beaucoup de chic, de charme et de conf ort. Ceci p our l'extérieur. Et l 'intérieur? De la classe, mais
toujours sp ort. Par exemp le, le tableau de bord: hormis le compteur de vitesse et le comp te.-tours, tous les
instruments et les commandes se trouvent sur la console médiane. Le tout p laqué bois vérita ble. Ce qui ne se
trouve en général que sur les voitures d'un p rix beaucoup p lus élevé. De là p lace p our 5 personnes. Des sièges-
couchettes. Un moteur de 1800ce avec vilebrequin à cinq p aliers et double arbre à cames en tête, développ ant
une p uissance de 132 CV SAE. Sa vitesse est dZenviron 180 km/h. La 1750 p ossède également cinq vitesses
synchronisées et une marche AR, Cela la rend soup le et nerveuse (1 km dép a r t  arrêtée 32,8 sec.). Quatre (servo)
f reins à disques. La 1750 d'Alf a Romeo est une 'Europ éenne' de classe. Prenez rendez-vous dès aujourd 'hui
avec le rep résentant Alf a Romeo le p lus proche.

Voici la gamine de la nouvelle 1750

Alfa Romeo (Suisse) S.A. - 170 Concessionnaires et Agents off iciels dans toute ut Suisse.

A vendre plusieurs

ensembles
d'exposition
à des prix très avan-
tageux ;
chambres à coucher
Louis XV , XVI , Ré-
gency.
Tapis.
Salles à manger
Louis XIII et Renais-
sance.
Salons Louis XV ,
XVI , ang lais confor-
tables.

Gobet , meubles de
style, 1630 Bulle.
Tél. (029) 2 90 25.
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LA GLORIEUSE 1750

DONNE SON NOM

SIERRE : R. Pellanda , garage Elite , route du Simplon, (027) 5 17 77
GLIS - BRIG : Garage des Alpes , Franz Albrecht
MARTIGNY : Garage Imperia S.A., rue du Léman, (026) 2 18 97
MONTHEY : G Moret , garage du Stand, (025) 4 21 60
COLLOMBEY : Garage de Collombey S.A , (025) 4 22 44
SION : Garage Valaisan , Kaspar Frères , rue du Tunnel, (027) 212 71

1750 Spider Veloce
p lue de 190 km/ h
5 vitesses synchronisées
+ marche AR
Fr.15900.-

A vendre quelques

moutons
J. Grillet , Martigny.

Tél. (026) 2 24 76.
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A vendre chaise en-
fant relax avec ac-
cessoires ; parc en-
fant
youpala
tous en parfait état.
Tél. (021) 32 62 53.

71 81

Etudiante , 19 ans ,
cherche à Sierre

chambre,
meublée ou non
Tél. (027) 2 03 02.
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1750 GT Veloce l7SO BerUna
p lus de 190km/h plus de 180km/h
5 vitesses synchronisées 5 vitesses synchronisées
+ marche ÀR ¦+ marcheÀR
Fr.l6900<- Fr.am *-

Region Morgins,
Champéry,
Val d'Illiez
cherchons à louer
pour 4 mois

chalet
ou appartement de
2 à 3 pièces , mi-con-
fort accepté , prix
raisonnable.
Tél. (021) 51 68 60.

P184-72 V

rmetre
viter à i

.. • •

A ven«dre

fourneau
combiné boi«B-éle«tfri-
cité, blanc, en bon
état. Prix à dis«cuter.
Tél. (026) 2 34 88.

A vendre 5 à 6 ca-
mions de

fumier bovin
Tél. (025) 5 27 53.

A vendre

thuyas
occidentalis. Toute»
grandeurs, lre qua-
lité, très touffus,
avec mottes, de 4 è
8 francs.
R. Berra - Monthey
Tél. (025) 4 10 08,

\iW

Vi\ ' Sur la P AC AB0 VI (Pag* du
W _V / Caquetai Bon Vivant) voua

"x ^̂ ^̂ ^/ 
trouverez 

bien d'autra* invitation?.
. ^W\ /et ia plut jolisi encora. Vous recr.cz
VV^* / la PACABOV] gratuitement chez tout
l̂ \ / marchand de fromage, offert* par I*
\ '̂ Mouvementtuisse de la fondue tSovei
«4 , 'accueillants» aoua I* patronage da l'Union
y suissa «du commerce d* tramage SA. a Berne.

A vendre
Un moteur Opel 1700
avec boite quatre vi-
tesses
6 pneus
avec jantes , dont 2
pneus neige.
1 crochet
pour remorque.

Tél. (026) 5 35 79.
P21557 S

Occasion unique,
à vendre

Vauxhall Viva
de luxe
nombreux accessoi-
res.

Tél. (027) 5 21 27.
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C'est un pneu d'hiver comme il n'en
avait encore jamais existé!

Les Usines Continental ont réalisé le 3) remarquable capacité de débourrage
M+S type Swiss spécialement pour la du profil;
Suisse. Et l'hiver 1967/68, particulière- ., .. . , . ., _ , , ,
ment neigeux, ce pneu a dûy faire ses 4) 

^^^̂^ ^%£ r̂preuves. Tous les experts ont été en- f3"08 a.j usV.rKe IraPPante.. même sur
thousiasmés de cette nouveauté révo- les r?utes Il.bres 

 ̂
neige, même

lutionnaire. Voici ses particularités: avec ,es versions cloutées.

1) bande de roulement élargie Jusqu'à Ce Pn?H Idéal vous fssure dès ma™f-
Wo.suivants .esdimensions; ^^vg*̂^

2) pour cette raison, ainsi que grâce que vous retrouvez dans le célèbre pneu
à sa gravure dégagée, puissance de à ceinture textile Radial W 26. Ces deux
traction, freinage, guidage latéral types vous sont proposés en de nom-
bien supérieurs sur tous ies sols; breuses dimensions, avec et sans clous.
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Le champion
du monde

des poids mouche
veut abandonner

Sans une interview accordée a un
journal de Bangkok, le champion du
monde des poids mouche, le Thaïlan-
dais Chartachai Chionoi, a déclaré
qu'il avait décidé d'abandonner la bo-
xe « parce qu'il était fatigué des jeux
du ring ».

Par contre, contacté par la presse,
son manager, le colonel Boonlert Pert-
pricha, a déclaré qu'il ne pensait pas
que Chionoi Se retirerait et qu'un
championnat du monde contre le Me-
xicain Efren « Alacran » Torres était
toujours prévu pour le début de 1969
à Mexico.

On sait que Chionoi a conservé son
titre dimanche devant son challenger,
le Philippin Barnabe Villacampo, grâ-
ce à une victoire aux points très con-
troversée. Aussitôt après le combat,
Chionoi avait déclaré : « Barnabe a
gagné, nous l'avons dupé ». Pour beau-
coup de spectateurs, en effet, Villa-
campo avait gagné et la décision au-
rait été rendue en sa faveur si deux
des trois juges n'avaient pas été Thaï-
landais et si le match avait eu lieu
dans un pays neutre.

# A Toronto, le poids lourd canadien
George Chuvalo a battu l'Italien Dante
Cane par K.O. technique à la septième
reprise d'un combat conclu en dix
rounds.
# A Pittsburgh, le poids lourd améri-
cain Sonny Liston a remporté une
facile victoire en mettant K.O. à la
troisième reprise le Texan Roger
Rischer. Le combat était prévu en dix
rounds. ¦

9 Le ctampionnat d'Europe dés wel-
ter entre l'îtaJien Silvano Bertini et
le Noir Fighting Maok (Antilles néer-
landaise), qui devait avoir lieu à Rome
le 29 novembre, sera très probablement
renvoyé au mois de décembre. Le bo-
xeur italien souffre d'un déchirement
musculaire à l'épaule droite.

'̂ ^̂ ^fff(mffffmfmfmf0( f̂^^^ !̂
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Résultats du CTT Monthey
Au cours de ses deux derniers dépla-

cements, le CTT Monthey, superbement
lancé par ses premiers matches, vient
d'enregistrer un match nul contre PTT
Lausanne I et une victoire sur Lausan-
ne H.
PTT LAUSANNE I - MONTHEY I : 5-5

Bien que privée de Jean-Pierre De-
torrenté, l'équipe montheysanne bénéfi-
ciant de l'excellente forme affichée par
A. Detorrenté, a disputé une partie sa-
tisfaisante. Jouée dans des conditions
très difficiles (saille trop exiguë), cette
rencontre a cependant permis aux pro-
tégés d'Ed. Delaurens d'arracher un
match nul.

RESULTATS
Double :

PTT Lausanne I - Monthey : 2-1.
Simples :

Desplahds - Delaurens : 0-2; Philipos-
sian - Delaurens : 0-2; Riegert _ Delau-
rens : 2-1; Desplands - A. Detorrenté :
1-2; Phidipossian - A. Detorrenté : 0-2;
Riegert - A. Detorrenté : 1-2; Des-
plands - F. Parchet : 2-0; Philipossion -
F. Parchet : 2-1; Riegert - F. Parchet :
2-0.

LAUSSANE II - MONTHEY I : 4-6
Contre un Lausanne II justement am-

bitieux, Monthey I ne pouvait se per-
mettre de perdre. Se trouvant en face
d'un adversaire ne souffrant d'aucun
complexe, la formation montheysanne
a très difficilement battu la seconde gar-
niture lausannoise, bien organisée et
plus redoutable que prévue. Ce succès
étriqué place néanmoins la triplette
montheysanne en tête du classement du
championnat de 1ère ligue.

Compte tenu de la situation enviée
dans laquelle se trouve le CTT Mon-
they. il faut bien admettre que c'est le
match qui va mettre aux prises l'équi-
pe locale au CTT Bulle la semaine pro-
chaine à Monthey qui contient le plus
d'inconnues et qui constituera pour les
deux équipes un test très important.

RESULTATS
Double :

Lausanne II - Monthey I : 0-2.
Simples :

Tran - Delaurens : 2-1; Turelli - De-
laurens : 0-2; Lamberci - Delaurens :
0-2; Tran - J.-P. Detorrenté : 2-0; Tu-
relli - J.-P. Detorrenté : 1-2; Lamber-
ci - J.-P. Detorrenté : 0-2; Tran - A.
Detorrenté : 2-1; Turelli - A. Detorren-
té i 1-2; Lamberci - A. Detorrenté j  2-0

HOCKEY SUR GLACE: LE CHAMPIONNAT DE LNB

Les Sédunois victimes du
( De notre envoyé a Fribourg, G. B.)

FRIBOURG - SION, 7-2 (2-0, 3-2, 2-0)
Patinoire des Augustins; 1.800 specta-

teurs.
Arbitres : MM. Fleury et Fatton, - de

Neuchâtel.
SION

Heldner; Zermatten, Helfer ; Salz-
mann, Fontannaz; Titzé, Dayer, Don-
dainaz ; Micheloud T., Deslarze, Schroe-
ter O; Cossetto, Schroeter S., Hoch;
Kalbfuss, Senggen.
FRIBOURG

Boschung; Waeber, Hubscher; Kind-
ler, Schmid; Etienne, Schaller, Grossrie-
der; Winteregg, Gilliéron, Mayor;

GROUPE OUEST
Fribourg—Sion 7—2

(2—0 3—2 2—0)
Bienne—Langenthal 10—4

(6—0 2—3 2—1)

CLASSEMENT
J G N P p.-c. Pts

1. Lausanne 4 4 0 0 23—6 8
2. Bienne 4 3 0 1 28—18 6
3. Young-Sprint. 4 3 0 1 13—13 6
4. Sion 4 2 0 2 13—20 4
5. Berne 4 1 0  3 17—17 2
6. Thoune 4 1 0  3 12—14 2
7. Fribourg 4 1 0  3 16—20 2
8. Langenthal 4 1 0  3 12—26 2

GROUPE EST
Coire—Ambri-Piotta 2—3

(1—1 0—0 1—2)
St-Moritz—Lugano 5—3

(0—0 3—0 2—3)

CLASSEMENT
J G N P p.-c. Pts

1. Ambri-Piotta 4 4 0 0 12—7 8
2. Grasshoppers 3 3 0 0 15—8 6
3. Lucerne 3 2 0 1 12—6 4
4. Lugano 4 2 0 2 19—9 4
5. St-Moritz 4 2 0 2 12—12 4
6. Coire 4 1 0  3 12—15 2
7. Kusnacht 3 0 0 3 4—10 0
8. Uzwil 3 0 0 3 2—22 0

Coupe Valaisanne
MARTIGNY-NENDAZ 10-0

(4-0 4-0 2-0)
D'entrée, les Octoduriens affichent

leurs prétentions qui se justifient d'ail-
leurs très vite. Les JionwneS' diu pré-
sident Lathion semblent é[t<?Uififés . «pair
ïëua. ¦' adversaire qui nb<il| fait '• penser
au HC Maittiigny des beau_çjoji__te.~i ¦> ,

Match très correct et à1 sens unique.
Les Octoduriens ont le mérite de ne
pas se laisser aller au petit jeu et
tiendront Je même rythme et le même
effort jusqu'au coup de sifflet final.

% Après Bad Nauheim, EV Fuessen
s'est qualifié pour la poule finale du
championnat d'Allemagne, qui réunira
six équipes. Voici les derniers résul-
tats :

Bayern Munich - Bad Toelz 1-8 ;
SV Augsbouirg - EV Fuessen 2-6 ; ERC
Manlheim - Eintracht Francfort 7-4 ;
Preussen Krefeld - EG Duesseldorf 0-6.

0 En matoh retour de la Coupe d'Eu-
rope, l'AC Klageofuirt a battu Jesenice
(You) par 5-3 (1-0 3-3 1-0). Kiagenfurt
est qualifié pour le second tour sur le
score final de 11-7. Son adversaire sera
EV Fuessen.
y//////////////////////^^
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Le champion olympique
battu

Au cours du match Belgique - Fran-
ce, organisé sur la piste de Gand, le
Français Daniel Rebillard, champion
olympique de poursuite, a été battu
par le Belge Paul Crapez. Les résul-
tats :

Poursuite individuelle : 1. Paul Cra-
pez (Be) , 4'52"4 - 2. Daniel Rebillard
(Fr) , à 20 m. — Course aux points :
1. Monseyre (Be) - 2. Serruys (Be) - 3.
Palka (Fr). — Poursuite par équipes :
1. Belgique 4'46"7 - 2 France à 10 m.
— Kilomètre à l'italienne : 1. Belgique
l'00"9 - 2. France l'02". — Classement
final : 1. Belgique 4 p. - 2. France 8.

Le champion du monde
au départ

Le champion du monde amateur, le
Belge Roger De Vlaeminck, sera au
départ dimanche du cyclocross interna-
tional de .Zurich/Albisrieden en com-
pagnie de ses compatriotes Robert Ver-
meire et Libert Mahieu. Du côté étran-
ger, les Allemands Staehle, Renner et
Waibel et quatre Tchécoslovaques sont
encore annoncés. L'élite suisse sera de
la partie à l'exception de Emanuel
Plattner, qui est blessé.

# Les Six jours de Dortmund se sont
terminés, devant 8 000 spectateurs, par
la victoire de Rudi Altig et Patrick
Sercu, qui réussirent à prendre un
tour d'avance dans les dernières minu-
tes de la course. Rudi Altig a ainsi
fêté sa 18e victoire dans une course de
six jours alors que Sercu en est pour
sa part à sa onzième. Voici le clas-
sement final :

1. Rudi Altig - Partàck Sercu (Al-
Be) 326 p. ; à un tour : 2. Kemper -
Oldenburg (Al) 521 ; Fost-Dunyam (Ho)
426.

Jeckelmann, Porro, Birbaum: S ott as,
Ruffieux. .
Buts :

ler tiers temps : Jeckelmann (16e);
Birbaum sur passe de Jeckelmann
(lfle).

2e tiers temps : Purro (4e) match in-
terrompu car un spectateur imbécile
lança une bouteille sur la glace; Mayor
sur passe de Winderegg. (8e) ; Dayer sur
passes de Dondainaz et Zermatten
(10e); Schaller (lie); Titzé sur passe
de Dondainaz (14e).

3e tiers temps : Gilliéron sur passe
de Mayor (5e) ; Gilliéron sur passe de
Winteregg (15e).

Fribourg, qui* passe par une crise in-
terne — son entraîneur Wehrli ayant
été licencié deux jours plus tôt —
aborde cette rencontre avec le désir de
vaincre. En effet, un Canadien de pas-
sage en Suisse, M. Haines, qui a repris
momentanément l'équipe en main, créa,
en deux jours; ce choc psychologique
dont la formation avait besoin. D'entrée,
on sentait cet état d'esprit et les Fri-
bourgeois imprimèrent un rythme
excessivement rapide à cette rencontre.

W^W//////// ^̂ ^̂ ^̂
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Les problèmes de gardiens
au FC Martigny-Sports

Mignot remplace Grand
On sait que lors du derby de di-

manche dernier le gardien Grand
de Martigny avait été blessé. D
s'avère que sa blessure est plus
grave que prévue et que le diagnos-
tic donne une fissure du péroné.
Ainsi, cet excellent élément sera
indisponible pour la fin du premier
tour. Afin de parer à ce remplace-
ment, grâce aux très bonnes rela-
tions de l'entraîneur, M. Gehnig,
avec le Vevey-Sports, il a été pos-
sible d'obtenir les services du gar-
dien-remplaçant Mignot, qui fut ja-
dis titulaire de l'équipe première.

Les matches du mercredi soir
COUPE D'EUROPE
DES CHAMPIONS

Huitièmes de finales (matches aller) :
AEK Athènes _ Akademisk Copen-

hague 0-0. Match retour le 27 novem-
bre.

Manchester United - Anderlecht 3-0
(0-0). Match retour le 27 novembre.

Celtic Glasgow - Etoile Rouge Bel-
grade 5-1 (1-1). Match retour le 27
novembre.

Ajax Amsterdam - Fenerbahce Is-
tanbul 2-0 (1-0). Match retour le 27
novembre.

MITR0PACUP
# A Budapest, Zeleznicar Sarajevo a
battu Honved Budapest par 1-0 (mi-
temps 0-O) en match aller du premier
tour de la Mitropacup. Le match re-
tour aura lieu le 4 décembre à Sara-
jevo.

HiEiw3f3n^B
Haute-Nendaz recevra

les Championnats
suisses de ski PTT

Les employés postaux valaisans et
plus particulièrement les agents sédu-
nois ont le grand honneur et la res-
ponsabilité d'organiser cet hiver les
XHIes championnats suisses de ski
P. T. T.

Ceux-ci auront pour cadre ia jeune
station de Haute-Nendaz (organisatri-
ce des championnats suisses alpins 1968)
et se dérouleront les 7 et 8 février 1969.

Ouvertes à tous les agents P. T. T.,
ces disciplines nationales comprendront
les épreuves suivantes : fond , descente,
slalom spécial et slalom géant pour les
messieurs ; slalom géant seulement
pour les dames.

Quant aux participants, ils seront ré-
partis dans les catégories juniors, se-
niors (I, n, in) et élite.

Nous aurons l'occasion de revenir sur
cette manifestation qui chaque année
constitue l'un des sommets des rencon-
tres sportives des agents F. T. T.

Des cours pour fondeurs
La Fédération suisse a mis sur pied

plusieurs cours d'entraînement pour les
espoirs et les juniors du fond. A Ul-
richen, Henri Niquilie et Jean-Pierre
Pellouchoud dirigeront deux stages du
16 au 23 novembre (15 participants) et
du 23 au 30 novembre (9 participants).
Hans Obérer aura sous sa direction,
à Spluegen, trois hommes du 16 au
24 novembre et quatre du 23 au 30 no-
vembre.

redressement de Fribourg
Ils construisirent avec bonheur toutes
leurs actions alors que les Sédunois,
surpris par cette volonté bien arrêtée
de gagner, furent quelque peu désorga-
nisés. De nombreuses erreurs dans la
position des joueurs en défense permi-
rent aux Fribourgeois de prendre une
avance substantielle au score, qui se
traduisit par 5 à 2 à la fin du deuxième
tiers-temps.

II convient de dire, à la décharge des
Sédunois, que 4 pénalisations leur fu-
rent infligées et qu'ils usèrent quelque
peu leurs nerfs en conservant leur but
inviolé pendant ce laps de temps. Les
Fribourgeois ne furent donc pas en me-
sure de marquer des buts alors que
Sion réussissait à scorer à 5 contre 4.

HELDNER EXOELLENT

Incontestablement, nos représentants
ont été les victimes de ce redressement
des Fribourgeois, de telle sorte que les
prévisions de leur ex-entraîneur Wehrli
qui disait : « Fribourg gagnera contre
Sion parce que je ne serai plus là » se
sont révélées exactes.

Charles Mignot a 28 ans, il est
né le 8 avril 1940. Il fut gardien
titulaire du Vevey-Sports durant 7
ans et à l'arrivée de Favre H fut
relégué au poste de remplaçant.
Au début de cette année il voulait
arrêter la compétition. Actuellement
il évoluait avec la seconde équipe.
Marié et père de deux enfants ,il
exerce la profession de mécanicien.

Hier soir déjà il s'entraînait à
Martigny. Ainsi, le club d'Octodure
peut entrevoir la fin du premier
tour sans soucis.

COUPE DES VAINQUEURS
DE COUPE

Huitièmes de finale (matches aller) :
Dynamo Bucarest - West Bromwich

Albion 1-1 (1-1). Match retour le 27
novembre.

Dunfermline Athletic - Olympiakos
Pirée 4-0 (0-0). Match retour le 27
novembre.

Randers Freja - Sliema Wanderers
(Malte) 6-0 (2-0). Match retour le 27
novembre.

FC Porto - Slovan Bratislava 1-0
(1-0). Match retour le 27 novembre.

COUPE DES VILLES
DE FOIRE

Deuxième tour :
Argesul Pitesti (Rou) - Gœtztepe Iz-

mir (Tur) 3-2 (2-1). Gœztepe Izmir est
qualifié sur le score total de 5-3.

FC Dundalk - Glasgow Rangers 0-3
(0-1). Glasgow Ranger s'est qualifié sur
le score total de 9-1.

Hibernian Edimbourg - Lokomotive
Leipzig 3-1 (3-0). Match retour le 20
novembre.

Hansa Rostock - Fiorentina 3-2 (0-0).
Match retour le 27 novembre.

Leeds United - Napoli 2-0 (2-0).
Match retour le 27 novembre.

Olympique Lyon - Vitori a Setubal
2-1 (1-1). Vitoria Setubal est qualifié
sur le score total de 7-1.

La grève des arbitres
a pris fin

La grève des arbitres, qui paraly-
sait depuis plus de quinze jours le
championnat uruguayen , a pris fin. On
rappelle qu'à l'origine les arbitres
avaient demandé que les dix clubs
formant la première division leur fas-
sent entièrement confiance quant à
l'arbitrage. Deux équipes ayant main-
tenu leur attitude et exigé la démis-
sion des arbitres pour « incompéten-
ce », ces derniers avaient maintenu
leur décision de poursuivre la grève.
Le « Nacional » de Montevideo a main-
tenant retiré ses accusations et s'est
rallié aux huit autres clubs. La Fé-
dération des arbitres a décidé, en con-
séquence, que ses membres pourraient
à nouveau opérer sur les terrains de
jeu.

# En match amical de « soutien fi-
nancier » à l'Union nationale des foot-
balleurs professionnels, l'A.S. Saint-
Etienne, championne de France, a bat-
tu le S.C.O. d'Angers, leader de la
deuxième division, par 5-4. A la mi-
temps, les Angevins menaient par 3-2.
Cette rencontre s'est déroulée au stade
de Saint-Ouen devant 3.000 specta-
teurs environ.

Les Sédunois ont fort bien attaqué
dans la dernière période et le score pa-
raît sévère. Mais, la réussite a été du
côté de Fribourg qui sut forcer sa
chance alors que nos Sédunois man-
quaient de finish devant le but , leurs
actions étant un peu trop désordonnées,

Il faut rendre hommage au gardien
Heldner qui fit une brillante partie en
retenant de nombreux tirs dangereux
des avants adverses. Les Sédunois of-
friront certainement une revanche à
leur public dimanche contre Bienne.
Ils valent mieux que cette défaite de
7 à 2 contre une équipe survoltée.

HAINES CONFIRME

Après le match, les dirigeants fribour-
geois ont confirmé l'engagement du Ca-
nadien Haines, avec effet immédiat.

flË Tennis - Tennis - Tennis^^

Les classements suisses 1968

Trois Valaisans
W men série promotion

Une nouvelle fois, les champions na-
tionaux Anne-Marie Studer et Dimitrl
Sturdza ont été désignés comme les
meilleurs joueurs suisses de la saison.
De leur côté, Evagreth Emmenegger
(Bâle), Fredi Berli (Bâle), Hansueli
Blass (Zurich) et Rolf Vogelsanger (Zu-
rich) ont obtenu leur promotion dans
la catégorie supérieure. Voici les clas*
sements 1968 établis par la Commission
technique de l'Association suisse :

Messieurs :
Série A : 1. Dimitri Sturdza Lau-

sanne-Genève) ; 2. Thedy Stalder
(Berne) ; 3. Mathias Werren (Genève) j
4. Jan Cceberg (Zurich) ; 5. Juerg Sie-
grist (Berne) ; 6. Fredi Berli (Bâle) |
7. Hansueli Blass (Zurich) et Rolf Vc-<
geïsanger (Zurich).

Non-classés pour insuffisance da
performances : Heinz Grimm (Bâle) ;
Peter Holentein (Zurich) ; Ernst Schori
(Bâle) ; Bruno Schweizer {Zurich) ;
Bruno Spielmann (Zurich) et François
Studer (Lausanne-Vevey).

Série promotion _ Groupe 1 : Peter-
Anton Biner (Zermatt) ; René Borto-
iani (Zurich) ; Michel Burgener (Sier-
re) ; Urs Frœhlicher (Zurich) ; Marcel
Kuenzler (Zurich) ; Rico Mark (Berne) ;
Jacques Michod (Lausanne) ; Roger
Rapp (Lausanne) ; Juerg Reimann (Zu-
rich) ; Peter Sedlacck (Zurich) ; Marcel
Spitzer (Zurich) - Groupe 2 : Werner
Allemann (Lucerne) ; Albert aBumann
(Zurich) ; Pierre Berney (Lausanne) ;
Karl Brandenberger (Zurich) ; Marcel
Gautschi (Zurich) ; Roland Haefliger
(Genève) ; Heinz Schaad (Berne) ; Bru-
no Schoenenberger (Genève) ; Hans-
peter Stebler (Bienne) ; Pierre Vachoux
(Genève) et André Viscolo (Montana) •
Le groupe 3 comprend 39 joueurs.

Dames :
Série A : 1. Anne-Marie Studer «(Ve-*

vey) ; 2. Evagreth Emmenegger (Bâle);
3. Marianne Kindler (Bâle) ; 4. Janine
Bourgnon (Bâle) et Silvia Gubler (Ol-
ten) ; 6. Heidi Aeberhard (Lucerne).

Non classée pour insuffisance de per»
formances : Michèle van Burg^Bour-
gnon (Bâle).

Série promotion - Groupe 1 : Ruth
Allemann (Lucerne) ; Maya Auberson
(Genève) ; Hanny Crelier (Lucerne) ;
Sonia Fetz (Genève) ; Susy Frœhli-
cher (Zurich) et Heidi Hufschmid (Ge-
nève - Groupe 2 : Monique Kyburj
(Genève) et Maya Leuthold (Zurich)»
Le groupe 3 comprend 13 joueuses.

Début des championnats
britanniques

Les championnats britanniques sur
courts couverts, qui ont débuté au
Queen 's Club de Londres, ont été mar-
qués par la contre-performance des
joueurs américains, qui ont passé pra-
tiquement sans transition de la chaleur
tropicale de San Juan de Porto-Rico
au froid de l'Europe. C'est ainsi que
Charles Pasarell , troisième tête de sé-
rie de ces championnats, a été élimi-
né dès le premier tour par le Néo-
Zélandais Ronnie Parun , vainqueur en
quatre sets, 2—6 14—12 5—7 2—6. Cet-
te surprise s'est ajoutée à la défaite
sur blessure (luxation d'un muscle du
dos) de Clark Graebner , qui a aban-
donné devant le Britannique Keith
Wooldridee.

Les têtes de série tombent
Les trois premières têtes de série

des championnats britanniques sur
courts couverts , qui se disputent au
Queen's Club de Londres, ont été éli-
minées. Après les défaites des Améri-
cains Clark Graebner et Charles Pas-
sarelil au premier tour , c'est Arthur
Ashe, le no 1 de l'équipe des Etats-
Unis de coupe Davis, qui a disparu de
la compétition après avoir été battu ,
au second tour, par le Britannique Gé-
rald Battrick (1-6 4-6 Z-6).

Arthur Ashe ne fut pas plus heureux
en double messieurs puisqu 'il fut , en
compagnie de Jim Osborne, éliminé
au premier tour par les jeunes britan-
niques David Lloyd et John Paish (2-6
4-6 2-6).



WêÊSÈ£':B.F?$?. **** *» VA»» - PtoWcw — mmm* m iiKlft ^M ~ fttwfc** — «*p«̂ tpi ** F**»* 
te» 

*i vaste : :-.,.«&&». Jeudi H.n-es
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Une capacité de stockage

de 18 millions de
litres de mazout

à la disposition des consommateurs
valaisans

RAF une grande réalisation entièrement
valaisanne. ,

.¦

RAF une importante installation dotée j
des derniers perfectionnements de
la technique moderne.

RAF une sécurité supplémentaire basée
^^¦B̂ "*̂ ^̂  sur des possibilités de stockage à

"M "y. j é l & k  ¦ 'a mesure des besoins croissants
MF M M^P W du marché.

j t \ctr
t̂o  ̂ M Ne tardez pas à consulter les four-
^̂ ta^̂ r 

nisseurs ci-après 
pour 

conclure 
un

^^̂  ̂ contrat d'achat judicieux, couvrant
la totalité de vos besoins annuels.

une sécurité d'approvisionnement

Sion : Combustia, Micheloud et Uririsard
tél. (027)212 47

Martigny : H. et L. Piota tél. (026)231 17
Sierre : A. Lehner - Tonossi tél. (027) 515 os

On cherche

Chef de cuisine cherche è louer

café-restaurant
région : Valais central ou Bas-
Valais.

Faire offres écrites sous chiffre
P 900158, à Publicités, 1951 Sion.

coiffeur messieurs
sérieux , capable.
Entrée tout de suite. Avec ou sans
pension.
Satan de coiffure « William », M. Meis-
ter , rue du Rhône , Sion.
Tél. (027) 2 20 17.

Tenue de comptabilités
par comptable expérimenté
Sa rend à domicile.
Région de Martigny.

Casa postale 64, Martigny.

Tea-room « La Coccinelle > à Saint
Maurice, cherche A vendre, en ville de Sion, à Con-

démines

appartement
5 pièces

libre tout de suite.

appartements
5-3-1 pièces

disponibles dès la 1er juin 1969.

Pour tous renseignements, s'adres-
ser au Bureau Paul Proz, architec-
te, Sion. Tél. (027) 2 16 37.

P 2617 S

serveusa
Tél. (025 3 60 09 ou 3 72 03

fille d'office
Entrée immédiate

Té.. (027) 2 17 28
P 21841 S

une jeune fille
pour ménage avec un enfant.
Entrée immédiate ou à convenir

Tél. (027) 7 18 36.
P21840 S

A louer
pour le printemps 1969 , à Sion ,

dans quartier tranquille

villa
6 pièces plus cuis ine, bains , W.-C.
indépendant, cave et garage avec
grand parc abrité.

Pour traiter, s 'adresser le soir dès
19 heures, à A. Muller.

Tél. (027) 2 01 80.

Nous cherchons

monteurs électriciens
aides monteurs
et apprentis

S' adresser chez Rhônelectnc SA.
électricité. 1870 Monthey.
Tél. (025) 4 11 55.

P 21733 S

A vendre pour cause
de départ

TV Médiator 64
Prix Intéressant
Tél. (027) 2 03 22.

P 80257 S

Occasion*
sérieuses
Toyota 2300 de luxe
blanche, intérieur
noir , neuve , prix ex-
ceptionnel ;
Simca Break, 1966,
52 000 km., impec-
cable ;
Morris-Cooper, 1964,
bon état , bas prix ;
Mercedes 220 S au-
tomatique, bas prix ;
Vlazda 1500, berline
fe luxe 1968.
;aci«l ités de paie-
ment. Service après-
/ente garanti.
Garage Bonvin , dis-
tributeur Mazda ,
1963 Vétroz.

Tél. (027) 8 15 43.

Sécher
avec

Miele

¦ - É
i -Y V. jjj

En vente chez

S. Reynard-Ribordy
Sion, place du Midi,
le* Rocher*.
Tél. (027) 2 38 23.

P 266 S
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Le CENTRE SUISSE du MEUBLE A CRÉDIT
vous offre maintenant, y compris intérêt, assur. Invalidité totale et décès son crédit de 36 mois
sans réserva de propriété «t reprend aa paiement vos anciens meubles au meilleur prix par
Pollua Bulle.

ARTICLES 
~~ 

dès | PRIX |CRÉDIT [1er VERS.! p. MOIS

14
18
21
23
26
43
54
58
59
65
76
92

SALLE A MANGER, 6 pièces 560.— 641.— 112

SALON TRANSFORMABLE 695.— 796.— 139
CHAMBRE A COUCHER mod. 795.— 910.— 159

PAROI-VAISSELIER avec BAR, BIBL. 895.— 1.024.— 179

STUDIO COMPLET 995.— 1.139.— 199

SALON RELAX TV, 3 pièces 1.645.— 1.882.— 329

CHAMBRE A COUCHER « St. Régency » 2.065.— 2.362.— 413

SALON « STYLE LS XV » 2.225.— 2.546.— 445

SALLE A MANGER « STYLE » 2.275^— 2.603.— 455

APPARTEMENT 2 pièces 2.487.— 2.846.— 498

APPARTEMENT 3 pièces 2.912^- 3.332.— 583

APPARTEMENT 4 pièces 3.517.— 4.024.— 704

Avec chaque appartement complet 
^̂ ^̂  

_,

GRATUITEMENT EN CADEAU : La â*m %ê*V &J9 i *Ë£ i Ï^H Sâm

En nous adressant aujourd 'hui encore le bon ci-dessous, vous «obtiendrez gratuitement notre
documentation complète at détaillée.

TÉL (029) 2 66 66 ROUTE DE RIAZ - (sortie de ville direct. FRIBOURG)
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BON POUR UNE DOCUMENTATION GRATUITE

Nom, prénom ;

Rua, No:

Localité : Ns

Nos annonceurs méritent votre confiance

â

i
: «
!
i

:

0 douceur et silence absolu dee tiroirs PI
0 bordure de plateau anti-choc

Bureaux dès 760 francs.

EXPOSITION

de meubles et d'agencements de bureaux Wm
SION, avenue de Pratifori 12

P133 S E

SOYEZ _-—-«_____________.
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Vendredi 15 : Saint-Maurice, 20 h. 30,
grande salle du collège : « Harpe-
Trio » de Budapest. Au program-
me : Telemann, Ortiz, Kovach,
Saint-Saëns. (Voir ci-contre.)

Samedi 16 : Saint-Maurice, dès 14
heures, salle de musique du collè-
ge : début des cours de perfection-
nement pour les membres de cho-
rales et chœurs mixtes.

Dimanche 17 : Sion, Hôtel du Cerf,
assemblée des délégués de la Fé-
dération centrale des sociétés de
chant.

Mercredi 20 : Sion, Matze : dons le
cadre de la saison artistique : Bal-
let africain, par l'Ensemble natio-
nal dit Sénégal.
Ce même jour on aura une pensée
toute particulière pour l'organisa-
tion des Jeunesse musicales qui,
pour la première fois , prévoient à
cette date une journée mondiale
JM.

_VL

CONSTELLATION
Novembre 1968

Je donne à l'étude Diana de Rahm
consacrée au caractère de sociabilité
du Suisse une mention très bien. Avec
un texte restreint elle a réussi à bros-
ser un 1 portrait complet condensé et
d'un aspect aisément sensible.

En littérature, Henri Guillemin re-
cherche 'dans l'œuvre d'Emile Zola . l'ex-cnercne aans i œuvre u MUI« ~UI«_ ± <=A- ner ce „oble instrument.
plication de sa vie aventureuse et en
lutte contre une certaine société de SON EVOLUTION
son temps. Cest sous sa forme angulaire et por

En médecine, Joseph Handler ouvre tative que la harpe connut son heu
largement le dossier des dernières dé-
couvertes se rapportant au sang. «

En économie, Delphine Duchène ana- I
lyse « La guerre des monnaies », souci
international et d'actualité.

Claude Mettra raconte les séjours
de Tctiaïkovsky aux Bains de Saxon
au siècle dernier. Il permettra, sans
nul doute à bien des lecteurs, de faire
la connaissance de l'histoire peu con-
nue du Casino de Saxon.

Un reportage très vivant est consa-
cré aux marins-pêcheurs. En évoquant
le problème de la nourriture nécessai-
re à l'homme et des richesses qu'offre
la mer, Pierre-André Molène fait voir
et vivre la vie à bord des bateaux de
pêche.

La part importante réservée dans
chaque article à l'illustration photo-
graphique donne à la revue « Cons-
tellation » un caractère plaisant, et
ceci d'autant plus que certaines d'en-
tre elles peuvent être considérées com-
me de véritables petits chefs-d'œuvre.

Gil.

LA REINE HORTENSE
par Françoise de Bernardy

Editeur: Librairie académique Perrin

Le principe intéressant , et d'ailleurs
très valable de la collection « Présence
de l'Histoire » , dirigée par André Cas-
telot, est de faire revivre les person-
nages historiques, leur destin et les
événements.

Ce livre extrêmement précieux qui
apporte à l'histoire le sympathique
concours de Françoise de Bernardy
de qui j'avais déjà apprécié « Le
dernier amour de Talleyrand ». se
place dans un décor fort bien restitué.

Hortense, qui fut la fille issue du
mariage de Joséphine avec le vicomte
de Beauharnais porte en elle une ima-
ge attachante. Elle épousera le frère
de l'Empereur qui réussira à devenir
roi de Hollande. Ce curieux person-
nage, Louis Bonaparte, sera bientôt le
père du futur Napoléon III. L'auteur,
elle, ne s'attardera pas à l'envoûtement
des à-côtés ; elle restera dans le vé-
ritable royaume d'Hortense pour qui
les mystères de l'époque n'étaient pas
un secret.

Comme un son nouveau dans un
ouvrage, Françoise de Bernardy tem-
père d'indulgence et même de ten-
dresse cette reine qui vit d«es phases
¦conjugales variées et coupées de très

euitt muAica
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I Demain, 15 novembre, les mélomanes, amateurs de musique de I
I chambre, applaudiront à la salle du collège de Saint-Maurice, le I
1 célèbre Harpe-Trio de Budapest que nous avons eu le plaisir de |
i présenter la semaine dernière. II nous paraît intéressant aujourd'hui |
J de faire plus ample connaissance avec la harpe, cet instrument peu |
§ connu chez nous, peu usité dans nos concerts, mais qui de tout j
I tems, fut par excellence « l'instrument des dames ». I
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A TRAVERS L'HISTOIRE
Découvrant, en 1928, à Ur (Asie mi-

neure), des instruments à cordes pin-
cées, de forme triangulaire, datant de
3.000 ans avant Jésus-Christ, Léonard
Wolley prouva au monde l'existence
très ancienne de la harpe. La légen-
de s'en était emparée auparavant, con-
tant qu'Apollon l'avait inventée en
ajoutant quelques cordes à l'arc de
Diane, déesse de la chasse.

Très répandue dans l'antiquité, la
harpe apparaît chez les Egyptiens, com-
me étant un instrument national. Les
bas-reliefs retrouvés au pays du Nil
la présentent de grande dimension et
ornée de sept cordes. Des vestiges
chaldéens et assyriens laissent contem-
pler une petite harpe portative à qua-
tre cordes. La Bible enseigne que Da-
vid s'accompagnait de la harpe pour
chanter ses psaumes au Seigneur.

Peu goûtée des Grecs, appréciée des
Romains, la harpe réapparaît au
moyen âge. Suspendue au cou de l'exé-
cutant, ou appuyée sur ses genoux, la
harpe reste de petite taille, mais de-
vient l'instrument préféré des trouba-
dours, des jongleurs, des ménestrels ou
des poètes.

A l'époque de la Renaissance, la har-
pe est très en vogue. Elle accompagne
l'entrée des souverains, préside aux
fêtes populaires, soutient les airs de
oour. Au XVIIe, siècle elle s'efface
derrière le luth, mais voici que Mon-
teverdi l'incorpore à l'orchestre dans
la partition de « Orfeo ». Ces nouvel-
les lettres de créance offertes à la har-
pe par le grand compositeur italien,
vont obliger les musiciens à perfection-

GRAMMAIRE
ET STYLE

Le bon usage permet-il d employer
le verbe deviser dans le sens d'établir
un devis ? peut-on dire : ma maison a été
devisée à cent cinquante mille francs ?
Non, car deviser veut dire s'entretenir
familièrement avec quelqu'un, échanger
avec quelqu'un de menus propos :
« Pourquoi ne voulez-vous pas que, sur
ie soir, votre ami vienne deviser au
logis ? » (G. de Balzac). « Tout en de-
visant, nous voici arrivés à la ville »

longues séparations que la jalousie de
Louis Bonaparte n'arrange rien. Les
crises morales, la sensibilité d'Horten-
se qui a vu aux côtés de Mme Bona-
parte l'arrivée du premier Consul aux
Tuileries le 19 février 1800 et qui a
vécu Waterloo de 1815, annoncent cer-
taines de ses qualités qui s'épanouis-
sent à la lecture.

La vie de la reine Hortense, ses
témoignages, son amour pour son Na-
poléon-Charles, le passage malheureux
de Charles de Flahaut dont elle eut
un fils naturel , ses voyages sont cons-
truits et développés avec une rigueur
constante, écrits par une historienne
extrêmement consciente qui sait ce
que veulent dire gestes, écrits, scènes,
amours, séparations, déceptions, édu-
cation et dévouement maternel.

Le dilemme de la reine Hortense ne
pouvait pas être plus émouvant car
elle donne l'impression de rendre cha-
que sensation fugitive et chaque pen-
sée impalpable. Même séparée de son
mari, la reine de Hollande, sous le
nom de duchesse de Saint-Leu, sait
rendre tangibles et réelles les réactions
de la France face à ses problèmes de
mère.

Il est la victime de son destin.
La tentative de résurrection du passé

choisie par Françoise de Bernardy est
une réussite. Son récit demeure atta-
chant de bout en bout

Gil.

re de gloire à travers le moyen âge.
La Renaissance apportant à la musi-
que un semi-chromatisme, la harpe
s'affubla bientôt de deux et même
trois rangées de cordes qui permirent
à Monteverdi de la faire moduler.
Alourdie, elle vit avec plaisir des fac-
teurs tyroliens inventer un mécanis-
me à crochets qui, actionnés par la
main de l'exécutant, raccourcissaient la
corde d'un demi-ton. En 1720, Hoch-
briicker imagina de faire mouvoir ces
crochets par un jeu de pédales placées
à la base de l'instrument. Une deuxiè-
me heure de gloire sonnait pour la har-
pe. On la vit bientôt somptueusement
ornée, faisant son apparition dans de
nombreux salons et cours royales.

En 1811, reprenant le système de
transmission imaginé par Hochbriicker,
Sébastien Erard modifia néanmoins la
facture de l'instrument, élevant les
cordes d'un deuxième demi-ton. Tous
les sons, diatoniques et chromatiques,
devenaient donc réalisables. La harpe
pouvait, à part entière, entrer dans
l'orchestre.

LA HARPE D'ORCHESTRE
Laissons Max Pinchard nous la dé-

crire :
« La seule harpe que l'orchestre uti-

lise est celle mise au point par Erard.
Elle possède une caisse de résonnance.
partie essentielle de l'instrument sur
l'épaule de l'exécutant. La console in-
curvée supporte les chevilles d'accord
autour desquelles s'enroulent les cor-
des. Elle est reliée au pied de la har-
pe par la colonne (tube creux qui con-
tient les tiges réunissant les sept pé-
dales au mécanisme). La partie infé-
rieure qui pose sur te sol, est la cu-
vette. Les pédales y sont fixées et des
crans permettent d'obtenir le bémol.

(D'Ablancourt). « C'est, Monsieur, une
question qui vient à propos et que je
vous fais tout en devisant » (Marivaux).
« C'est ainsi, ô René, qu'un ignorant
sauvage devisait avec les plus grands
hommes de la vieille patrie » (Chateau-
briand). « Quatre ou cinq bons vieux et
bonnes vieilles, de ceux qui regardent
s'élever ia jeunesse avec indulgence,...
devisaient quelquefois entre eux sous
les noyers de la Cosse... » (G. Sand).

Ces exemples montrent que la tradi-
tion classique et romanesques a donné
au verbe deviser le seul sens de con-
verser, de parler familièrement.

C'est encore dans ce sens que deviser
est employé au XXe siècle : « Deux
prêtres devisaient, ils ne disputaient
point » (Mauras), « Nous devisions en
déambulant au long des trottoirs le
cette ville étrange » . (Duhamel).

Aucun exemple de la bonne langue,
de la langue littéraire actuelle ne per-
met de donner à deviser le sens de fai-
re un devis. Dans cette dernière accep-
tion, il faut donc, pour éviter toute
confusion de sens, recourir aux locu-
tions verbales : demander, faire, éta-
blir, dresser, donner un devis.

Il n'y a plus aujourd'hui de parallé-
lisme de sens entre deviser et devis.
Devis est un dérivé de deviser et non
l'inverse.

Deviser vient du latin populaire de-
vlsare issu lui-même du latin classique
dividere et qui signifait diviser. D'ail-
leurs le verbe diviser est une réfection
de deviser d'après le latin dividere.

Ainsi deviser a connu d'abord le sens
de partager, d'attribuer puis celui de
mettre en ordre, d'exposer, de racon-
ter et de discourir. Ce dernier sens, ce-
lui de s'entretenir familièrement s'est
développé vers le XVe siècle et c'est
le seul que la langue ait conservé jus-
qu'à nos jours.

Devis est un dérivé de deviser et a
eu des sens parallèles au verbe jusqu'au
XVHIe siècle. Il a signifié propos, me-
nu propos, entretien familier (-. de
joyeux devis ») mais cette acception se
trouve abandonnée au XVHe siècle :
«Un jour qu'ils étaient en devis » (La

le dièze ou le bécarre. L'instrument
étant accordé en do bémol, il suffit de
mettre toutes les pédales au premier
cran pour jouer en do . majeur. Celles-
ci agissent sur les sons de même nom
et i toutes les octaves. Le jeu des pé-
dales qui réclame de l'interprète une
attention soutenue, est una des princi-
pales difficultés de l'instrument ».
LA HARPE ET LES COMPOSITEURS

Perfectionnée, la harpe va, dès le
XVIIIe siècle tenter les compositeurs,
à la fois comme Instrument d'orches-
tre ou encore comme instrument so-
liste. Haendel l'unit à l'orgue. Mozart
la marie à la flûte traversière, dans
son célèbre concerto pour flûte et harpe
composé lors de son séjour à Paris.
Gluck l'utilise dans son opéra « Or-
phée ». Au XIXe siècle, MéhuI, Rossi-
ni, Meyerbeer et Berlioz en exploitent
toutes les ressources dans leurs pages
orchestrales. Plus près de nous, De-
bussy et Ravel s'en servent avec bon-
heur pour irradier leurs compositions
de perles de lumière.

ARPEGES...

— « arpège », mot qui désigne un ac-
cord dont les notes sont entendues
successivement et non simultané-
ment, vient du verbe harpéger (au-
jourd'hui arpéger). L'aisance avec
laquelle l'on égrène les notes sur
la harpe en est la raison.

— « glissando », effet obtenu en cares-
sant toutes les cordes de la harpe
après les avoir accordées A l'aide
des pédales, en tierce, en tons ou
demi-tons.
au moyen âge, le harpiste était un
personnage honoré, et un texte an-
cien conte que trois choses peuvent
assurer le bonheur d'un gentilhom-
me : « une femme vertueuse, un
coussin sur sa chaise, une harpe
bien accordée. »
harpe éolienne : - appareil sonore
dont les cordes tendues sur un ca-
dre sont mises en vibration par la
seule action du vent. La mode s'en
répandit en Allemagne à l'époque
romantique.

EN CONCLUSION
Instrument à cordes pincées, la har-

pe depuis l'invention du jeu de péda-
les, se mêle admirablement aux autres
instruments de l'orchestre et sait évo-
quer le merveilleux, la poésie, la fée-
rie et le céleste. Sa technique délica-
te, son encombrement, lui refusent une
vogue certaine et familière. Elle y ga-
gne peut-être en noblesse.

I. Jordan.

Fontaine). « Tuez-vous donc vite ; ah !
que de longs devis » (Molière).

Depuis le XVIIe siècle, devis n'a plus
que le sens d'état détaillé des travaux à
exécuter avec l'estimation des prix :
« ...Gérard prépara trois canaux dans
les trois principaux vallons, et aucun
de ces ouvrages n'atteignit au chiffre
de ses devis (Balzac). « Les dépenses
vont presque toujours au-delà des
devis » (Littré).

Devise, comme devis a dérivé de de-
viser au Xlle siècle et a eu durant le
moyen âge des sens semblables à ceux
de devis. Devise a signifié : partage,
estimation, propos. Le sens de parole
caractéristique exprimant d'une maniè-
re concise une pensée, un sentiment
(ex. : « Diversité fut sa devise » , La
Fontaine), s'est développé depuis le
XVIIe siècle.

Le sens financier est très récent, ce-
lui de moyen de paiement-à l'étranger,
de monnaie étrangère négociable.

Ces deux sens de devise, celui de
parole caractéristique et de monnaie
paraissent venir du langage du blason
où devise a désigné une bande de l'écu,
puis une formule placée à côté des ar-
moiries. Ainsi, le blason de Louis XIV
comportait la figure emblématique du
soleil dardant ses rayons sur le glo-
be et accompagné de la formule lati-

r 
SION

ELECTIONS B0URGE0ISIALES
des 30 novembre et 1er décembre 1968

Les électeurs conservateurs chrétiens-sociaux de la bourgeoisie sont convoqués le

vendredi 15 novembre a 20 h
A LA MATZE

Ordre du jour : Préparation des élections

' il
DE 33 i±y¦x

?¦

i
¦HBOHEI

Chansons de Suisse
romande

E. JACQUES-DALCROZE : « Vo-
gue » . LD 685-30 , avec « Le petit
chœur de Montreux » (dir. R. Mer-
moud) et « Genève-Chante » (dir.
Cl. Yvoire).

' ' r

E. JACQUES-DA LCROZE : « Phi-
lips », P 625102 L, à l'occasion du
centenaire (1865-1965) : suite de
chansons de mai, Le Jeu du Feuil-
lu (dir. J. Delor) , Chœur de « Ceua:
de Genève » et le Chœur d' enfants
de Genève.

VOTRE MONDE SEIGNEUR : SM
30A-156. Cantate de P. Kaelin et
E. Gardaz, avec la « Chanson de
Fribourg ».

COMPOSITEURS SUISSES : ¦ CT
64-28. La Chorale du Brassus (dir.
A. Charlet) interprète E. Jacques-
Dalcroze , J.  Binet , J.  Bovet, E.
Briquet , C. Boiler, J.  Apothéloz,
C. Hemmerling, R. Mermoud , etc.

LA SUISSE ROMANDE : « Helve-
tia », HL 106, avec la « Chanson de
Lausanne » (dir. M . Corboz), « Ge-
nève-Chante » (Cl. Yvoire), « La
maîtrise de Bulle » (M.  Corboz),
« Les Armaillis de Gruyère » (M.
Corboz), « La Chanson du Rhône »
(J.  Da etwyler), etc.

NL

ne : « Nec pluribus impar » , c'est-a-
dire non inégal à plusieurs soleils mi-
me, orgueilleuse devise inspirée à Louis
XIV par un antiquaire pour dire que
le roi était supérieur à tout le monde,
au-dessus du reste des hommes.

Comme deviser s'emploie de moini
en moins dans le sens de converser, il
est possible que l'avenir lui donne la
signification d'établir un devis. Mais
actuellement un emploi dans cette ac-
ception est totalement ignoré par le bon
usage et le Fichier français de Berne
le condamne. Tâchons d'éviter pour le
moment cet emploi qui aboutirait à
des équivoques.

Jean Anzévui.



Chambres
à coucher

d'occasion, belles, à 2 lits avec
entourages et literies en parfail
état et quelques autres à grands
lits et deux lits avec literies et
en neufs, grands choix exposés
f-n magasin.

Salons
Spendides salons anglais neufs
très confortables en 2 teintes ,
Skal noir et Intérieur peluche
nylon lavable, en rouge uni ,
mauve uni et autres teintes, prix
extraordinaires, en exclusivité
1.670 fr., et autres salons de-
puis 195 fr. les 3 pièces, guéri-
dons de salons depuis 35 fr.,
neufs et nos salons d'occasion à
bas prix.
CENTRALE DES OCCASIONS

DU VALAIS - SION
Maison Jules Rielle, place de
Foirt, au fond de la place du
Midi, après la rivière la Sionne,
ou entrée par la rue du Scex 9,
(anciennement rue des Bains),
après la station de benzine, à
gauche. Tél. (027) 2 14 16.

OCCASIONS
Divans - Matelas

Armoires - Lits - Tables - Chai-
ses - Chambres à coucher - Sal-
les i manger - Bancs d'angle -

Meubles de «cuisine
CENTRALE DES OCCASIONS

DU VALAIS . SION
place du Midi 37, et place de
Foire, après la Sionne, ou entrée
par la rue du Scex, après la
station d'essence, à gauche.
TéL (027) 2 14 16.

(027) 2 82 35.
P 171 S

Salles ô manger
et bancs d'angle

d'occasion. Belles salles à man-
ger noyer, 1 dressoir, 6 chaises
rembourrées, 1 table aveo 2 ral-
longes et 1 banc d'angle en par-
fait état

Divans d'occasions
avec matelas depuis SO fr.

CENTRALE DES OCCASIONS
DU VALAIS • SION

Maison Jules Rielle, place de
Foire, au fond de la place du
Midi, après la rivière la Sionne
ou entrée par la rue du Scex 9
(anciennement rue des Bains)
après la station de benzine, à
gauche. TéL (027) 2 14 16.

P 171 S

Divans - Armoires
neufs avec matelas. 190x90 cm.
depuis' 147 fr. et î nombreuses
occasions en lits et divans à
une et deux places Commodes
table de nuit armoire è 1, 2 et
3 portes, et nombreuses autres
iccasions.
Profi te» de notre grand choix et
1e nos prix très avantageux.
CENTRALE DES OCCASIONS

DO VALAIS - SION
MaisoD Jules Rielle, place de
Foire, au fond de la place du
Midi , après la rivière la Sionne
ou entrée par la rue du Scex 8
(anciennement rue des Bains),
après la station de benzine, à
gauche. Tel (027) 2 14 16.

Salles a manger
occasion et neuves à bas prix,
table 6 rallonges, belles chaise?
neuves depuis 19 fr.. bols dur

Lits pliables
sur roulettes. transformables
¦ivec matelas neufs. 225 fr
pour petits appartements et les
mayens. Dimensions fermés
larg., 77 cm., prof. 41 cm., haut.
99 cm
CENTRALE DES OCCASIONS

Dl) VALAIS - SION
place du Midi 37, et place de
Fotre, au fond de la place du
Midi après la rivière la Sionne.
ou entrée par la rue du Scex 9
(anciennement rue des Bains),
après la station de benzine , à
gauche Tél (027) 2 14 16

(027) 2 82 35.
P 171 S

A vendre
Manteaux de cuir, tailles 40-42. 50 tr.
Chevrons gris, tailles 40-42, 100 fr.
Carreaux modernes, tailles 40-42 , 100
francs.
Pi»d-de-poule, tailles 40-42, 50 fr.

Ul (085) * TZ 69.

MEUBLES ANCIENS
VALAISANS

restauré s

TRES BELLE COLLECTION
Bahuts scul ptés , rustiques , go-
thiques , etc. Vaisseliers noyé'-
ou cerisier , tables , armoires,
buffets , lave-mains, morbinrs ,
berceaux , channiers, encoi-
gnures , petits meubles .bibe-
lots , etc.

MEUBLES PEINTS
tels que : armoires, buffa' s ,
commodes , petits meubles el
divers

MEUBLES DE STYLES DIVERS

Maison ALBINI
SION (VS)

Sommet du Grand-Pont 44, tél.
(027) 2 27 67.
Mme R. Héritier.

P 670 L

Machines à coudre
« Vigorelli »

automatique. Crochet im-blo-cable.
Garantie 10 ans.
Reprise ds votre ancienne machine
dans n'importe quel état , 200 ir.
à 500 fr .
Envoi : 2 semaines à l' essai.
Location : laesing dès 19.50 oar
mois.
Demandez offre à Agence Vigo-
relli, Yverdon, tél. (024) 2 85 16.

P 93 E

Ford Taunus 1£ M
modèle 1964 1; H«w»-—¦ . - m. — —¦- -. I . "l.T., - ,f

52 000 km;, rendue expertisée pour
2000 francs.

Meinrad Bender , rue du Bourg 3,
Sierre.

Tél. (027) 5 22 41.

Framboisiers
variétés ZEVA Herbsternte

Obtention suisse récente qui surpasse
de loin les meilleures sortes remon-
tantes par sa productivité , la gros-
seur et la qualité de ses fruits en
deuxième récolte ; p lanté dès mainte-
nant jusqu 'à la fin de mars , chaque
plant peut produire des fruits qui
paieront 2 à 3 fois le prix des plan-
tons en 1 969. 90 francs le cent , jus-
qu 'à 49 plants 1 franc pièce.

R. Cuendet, culture de petits fruits,
Bremblens-Morges.

Tél. 71 35 04.

Envoi contre remboursement.

P1455 L

VAMPI

Calorifères
à mazout
sortie de la fumée vers le haut ou
l'arrière.

Brûleur superéconomique à faible
tirage également livrable avec al-
lumage électrique.

Prix dès 338 fr.

J. Niklaus-Stalder
Grand-Pont - SION
Tél. (027)217 69.

P 4806 S
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Un automate
passé maître dans Part

de laver votre linge:
l'Unimatic, de Zoug!

Les quelque 100000 maîtresses de ^maison qui possèdent %$
aujourd'hui une Unimatic sont prêtes à vous le confirmer.

Comme vous serez la première à le reconnaître aussi le jour où vous serez l'heureuse propriétaire d'un automate qui, en matière de confort,
se révèle imbattable. Ne serait-ce que parce qu'il s'ouvre parle haut. Pourquoi vous apprécierez cet avantage?

Parce que— l' ouverture par le haut n'est , JyJimmTr ""WMcsg'J'l}i-—S 6301 Zoug
• vous n'aurez désormais plu? toutefois , que l' un des nom- JÈimWm!! " ¦-C Ĵfc -̂' _\7 \ ZingueriedeZougSA
besoin de vous baisser; breux atouts de l'Unimatic , A _. ¦• ';'"'"¦ W ' -" \ télép hone042 331331
• le linge déposé dans le tam- dont vousapprécierez la com- W #l)HpilMIP  ̂ - M.ï ' Il --.. Bier,nebour est parfaitement visible; mande ultramoderne par j ftj aj ^BMiifciM^^^^MBW^îli I nu II i> ill 1 1 lîl Wk fl H i|| i | |i " i i « l'il* \ \ , , ..
• l'Unimaticn'abesoind'aucun touches, les 15 programmes M l,-i'/

U
|, n«5t .«socle (sa hauteur de travail: entièrement automatiques... «ISBJILP . _.z --r^7..mm i. P &

96 cm, est absolument idéale); et ces mille petits riens qui l™* ?̂̂ ^^̂^ ^̂^̂^̂^ ?'̂ ! 1207 Genève
• l'automate peut être ouvert classent un produit. Voulez- i j 8, av. de Frontenex
sans danger en cours de lavage. vous en savoir davantage j -j téléphone 022 354870
de rinçage et d'essorage; à ce propos? Nous vous enver- - >- j 1003 Lausanne
• il vous est possible d'en rons volontiers une documen- | J 11-13, rue de Bourg
retirer ou d'y ajouter des tation détaillée à réception du i téléphone 021 23 2448
pièces de linge à n'imporro couponannexé. ï /r -Zt- r- : 7 .7;;; : : ; . . . S
quel moment; f I
• l'Unimatic, grâce à son En achetant une Unimatic, > j
tambour monté sur double vous n'achetez pas n'importe!
palier latéral, résiste mieux à quelle machine à laver j
l'usure ; d'où une plus longue s ¦ "
duréedevie. . .. .. . . . . j: "' - ¦ " ' ' \ ;._.! 1|

mais, j H." aMa«MUMK____an
.-; . - ,« s,-«- _ ,... parce que venant i ! " % # "¦

"
vLta*i

''% ^
^oa^.unpro- -gyjïjJ. 

¦ 
;— — ;; j_V _ I

-¦ ¦<.: «1 !h«t: -! ^ duit sûr, ,solide et, ,, .. - '.Yi Z, . .,¦¦ - ., s. ,.,.~ T7 § \Tamm ¦
¦ . ';¦'' Ie.Sf ";>: * de qualité appuyé ¦ i K̂  ̂̂ -? ':';HtM^mKJK l̂

¦¦- - ¦¦¦ * ¦¦ - -  *<¦ • «:*: .« ¦ par un service , '' ¦ ' Z 'Z r ^  - ' ¦ '
-

"''% ¦ ' "• ' 
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Jeune fil le ayant cer- Bebe sera plus en Formidables occa-
tifica it d' apprentis- sûreté dans les mer- sions !
sage, cherche place vei'Heux A vendre , provenant
d9 . lîtC "*e r8°p9anisat ioni

allD "• - démolition , plusieursvendeuse . . ;en fer chroma , re-
dans la confection , gJaWes en hauteur
notion d'allemand. V ue les mamans

trouveront . . -
Ecrire sous chiffre Au Petit Prince
PA 21876 , à Publi- Tout pour l' enfant
citas , 1951 Sion. Avenue de la Gare

5 (Imm. Pax) Sion,
Demoiselle cherche I™ 2 63.75.
place à Sion com- Vente exclusive pour
me tout le Valais à des

prix intéressants.
aide de bureau Cnoix unique de voi-
ou les et couvertures

demoiselle f!"1 fertmt,.?e cha .̂elit un petit coin de
de réception paradis.

. «._, P 1454 Lchez dentiste. 

_ . , .,, A Jouer à SionEcrire sous chiffre
PA 80256, à Publi- chambrecitas ' 1951 Slon ' meublée

/" "\ tout confort. Libre
Nou, accordons dii- 1 ,.„, j  ¦.
cr»t»mtnt , uns ciu- I luui "e sune.
lion at à daa condl. I Tél. (027) 2 80 10,tion. .,.„,„,..,. non-réponse :

PRETS 202 21 '
i .ï ;-— - P 21839 Sjusqu'à 10 000 fr. 
è f o n c t i o n n a i r e s , im-

iS X̂t °n P
pe

ndrait contra
personnel solvablts. bODS SOinS
Servtct  valiiian da

394s Gimpti 1 vache
«Wi«« J en hivernagb

S Tél. (027) 2 62 05.
P 80252 S

coffres-forts
de différentes gran-
deurs, tous en par-
fait état , dont un très
grand pour bijoute-
rie ou banque 2000
kg, 175 cm. de haut. ,
125 cm. de large , 75
cm. de profond. Prix
bas.

Ecrire sous chiffre
P 2332-22, à Publi-
eras , Sion.

P 1 1 2 E

A vendre

baraque
de chantier
12 mètres sur 5 mè-
tres.

Tél. (027) 5 66 96,
ou 5 23 45.

P21848 S

A vendre

TV
Suisse-France, 350
francs sortant de ré-
vision.

Tél. (021) 23 82 21.
P1045 L

A vendre

Opel Rekord
1700 coupé
39 000 km., état de
neuf. 4000 francs.

Tél. (027) 4 25 87.

P 21834 S

50 duvets
neufs , 120 x 160 cm.
belle qualité , légers
et chauds. 35 francs
pièce.

G. Kurth,
1038 Bercher,
Tél. (021) 81 82 19.

P1075 L

5 tapis
superbes milieux mo-
quette , 260 x 350 cm.
fond rouge.ou beige.
Dessins Chiraz.

190 francs pièce.
G. Kurth,
1038 Bercher,
Tél. (021) 81 82 19.

P1075 L

A vendre
1 dressoir 150 x 50
x 130 cm. ; 4 fau-
teuils , 1 divan.
Parmelin 1, Suetiaz
Prilly-Lausanne.

P16757 L

Jeune fille
cherche place dans
bar à café , Sion ou
environs

Té). (027) 2 88 91.
(Heures des repas).

Urgent
On demande
une servante
de cure
pour un remplace-
ment de 2 mois en-
viron.

Tél. (025) 4 23 37.

P21866 S

Jeune vendeuse
qualifiée en articles
sports cherche em-
ploi pour saison hi-
ver.

Ecrire sous chiffre
PG 16743, à Publici-
tas , 1002 Lausanne.

P1456 L

Jeune dame cherche

travail

à domicile

Tél. (027) 2 42 26.

Citroën
DS 21 1967
Grandes facilités 1 et
reprise.

Tél. (021) 36 24 54.
(repas).

P 5847 X

Machine à laver
100°/o automati que.
Garantie. Très bas
prix. Facilités ds
paiement.
Tél. (021) 97 10 86.

P16688 L

A louer a Sion-Platta

un appartement
de 3 pièces V%
317 francs par mois
tout compris.
Libre le 15 décem-
bre ou à convenir.
Tél. (027) 2 50 66.

P 21863 S

Perdu
chevalière
avec
armoirie
18 carats, dans la
région de Con-
they.
Tél. contre ré-
compense (027)
2 55 64.

P21870 S"



Journée chargée pour les députes
Augmentation des traitements et pensions de retraite
Limite d'âge à 65 ans pour les magistrats de l'ordre judiciaire et le chancelier d'Etat

Avec M. Innocent Lehner, président du Grand Conseil, on sent
que l'on à affaire à un officier supérieur, à un guide chevronné aussi.
II dirige les débats avec beaucoup d'autorité. Ce n'est pas un homme
qui se perd dans les détails. II sait prendre des décisions et s'impo-
ser quand il le faut. Un vrai meneur d'hommes, quoi ! Néanmoins, il
ne manque pas de souplesse, ni d'humour, ni d'esprit d'à-propos.

La journée s'annonce particulièrement chargée. II y a de nom-
breux articles à l'ordre du jour pour la séance du matin et la séance
de relevée.

Le président veille à ce que le programme soit tenu, que les
problèmes soient traités selon l'ordre du jour établi. En quoi, il a
parfaitement raison. Au Grand Conseil comme ailleurs, le temps c'est
de l'argent... et cet argent est celui des contribuables !

ON REPREND L'EXAMEN
DU BUDGET

Le budget de l'Etat pour 1969 est
examiné' département après départe-
ment. On pouvait croire qu'il était ac-
cepté pour les départements passés
en revue, mais il s'agissait de l'entrée
en matière.

Donc, on passe, ce matin, à l'étude
du budget du Département; de l'Ins-
truction publique.

Interviennent : MM. Edgar Zuffe-
rey, Chartes Boissa«rd, Amy Mottiez,
Paul Mudry, Alfred Rey. Hs posent des
questions au chef du Département qui
leur donne les explications deman-
dées :

— Il existe un stock de livres de
lecture que Ion écoulera du mieux que
l'on peut, car nous allons vers la créa-
tion de manuels romands dans la pers-
pective de la coordination intercanto-
nale (dont nous avons déjà parlé dans
ce journal). On songera à créer des
cours d'instruction civique dans la me-
sure où ils peuvent être appliqués à
certaines claies d'âge. Un Centre suisse
de plédagogie ouvrira ses portes à
Lucerne où il a son siège, dit en subs-
tance M. Marcel Gross.

JUSTICE, POLICE ET SANTE

Deux questions 9omt posées par les
députés Emonet et Matter.

M. Arthur Bender s'exprime au su-
jet des professions paramédicale s qui
seront revues dans le contexte de la
planification hos«piitalière. Il rappelle
que la gestion, l'administration et l'or-
ganisa.tion des hôpitaux de districts ne
dépend pas de l'Etat mais uniquement
des districts intéressés. Ce sont ces
organes qui décident si un établisse-
ment doit être « ouvert » ou « fer-
mé ». L'Etat veut s'intéresser daivanta-

Ordre du jour
de la séance

de jeudi 14 novembre 1968
à 9 heures

O Décret relatif aux prestations
complémentaires à l'AVS et à
l'Ai, deuxièmes débats, No 16 ;

© Projet de loi sur les établisse-
ments publics, No 3, «discussion
finale ;

«D Décret fixant le traitement des
autorités judiciaires, No 36, deu-
xièmes débats ;

O Projet de budget pour 1969, No 1,
suite ;,

© Projet de décret concernant la
prolongation de la validité du dé-
cret de 1965 sur les expropria-
tions, No 17 ;

© Projet fle décret concernant l'uti-
lisation des forces hydrauliques,
No 19 ;

O Projet de décret concernant la
correction du torrent de Fully,
No 21 ;

© Projet de décret concernant la
correction du torrent de l'Ogenz,
à Beuson, No 22 ;

O Projet de décret concernant la
correction des torrents de la Tour-
massière et de la Temporie, No
23 ;

© Projet de décret concernant la
correction du Fâllbach et de la
Vispe, No 24 ;

© Projet de décret concernant la
correction de la route Sion-I.es
Haudères, No 26 ;

© Projet de décret concernant la
correction de la route Sierre-Vis-
soie-Ayer-Zinal, No 27 :

© Projet de décret concernant la
route Troistorrents-Champéry, No
28 ;

ffl Proj et de décret concernant la
construction d'un passage sur
voie CFF à Noës. No 31

ge au sana des rhumatisants a Loeche.
Tous les autres problèmes de la santé
publique sont étudiés également dans
la planification hospitalière.

On constate que des gendarmes quit-
tent le corps cantonal. Pourquoi ? Parce
que le statut qui les concerne est in-
suffisant. A revoir.

M. Pierre Moren et M. Bender s'ac-
crochent au sujet du chef du service
de la pollution des eaux. Ce petit « con-
tentieux » étant liquidé, on passe au
Département de M. von Roten.

TRAVAUX PUBLICS

Interviennent : MM. Crittin, de Kal-
bermatten, Crettol, Vogt, Perrier , Emo-
net et Imsand.

M. von Roten répond. Mais du haut
de la tribune de la presse nous avons
beaucoup de peine à entendre ses pro-
pos. Il en est ainsi pour tous les dé-

Séance de relevée
Il est 14 h 15 quand le président

Lehner ouvre la séance de relevée.
On entame aussitôt le projet de dé-

cret relatif aux prestations complé-
mentaires à l'assurance-vieillesse, sur-
vivants et invalidité; «

Il s'agit de modifications à apporter
au décret du 11 novembre 1965 ensuite
des nouvelles dispositions fédérales en
la martière.

Les articles 3, 6 litt. e), 7 litt d), du
décret précité sont modifiés de la fa-
çon suivante :

Article 3. — Le droit aux prestations
complémentaires est subordonné à la
condition que le revenu annuel déter-
minant des requérants n'atteigne pas
les limites suivantes :

Pour les personnes seules 3 900 fr.
Pour les couples 6 440 fr .
Pour les orphelins 1 950 fr.

Pension de retraite des membres du Conseil d'Etal
Traitement des autorités judiciaires

Statut des fonctionnaires, employés et ouvriers
de l'Etat du Valais

Ces objets sont insérés dans des rè-
glements qui sont soumis à l'approba-
tion des députés.

M. René Jacquod rapporte en tangue
française.

Il attire l'attention des députés sur
les points suivants :
a) Inclusion du renchérissement dans

le traitement de base
Les traitements actuels sont sta.bilisés

à 185 points de l'indice des prix à la
consommation de septembre 1939. Cet
indice a atteint 235 points à fin juin
1967. La compensation du renchérisse-
ment s'effectuant à raison de 3 °/o par
tranche de 5 points, l'allocation de ren-
chérissement a donc atteint 30 °/o fdix
tramehes de 5 points) au ler juil let
1967.

Ce fenchérissement représentant .me
part importante du salaire devait être
inclus dans le traitement de base. C'est
ce que propose le Conseil d'Etat Dans
l'échelle des traitements qui figure à
l'article 1 du projet de règlement qui
nous esit soumis, le 30 Vo de renchérisse-
ment est donc inclus.
b) Revalorisation des traitements

Les allocations de renchérissement
n'améliorent pas le salaire réel : elles
ne font que maintenir le pouvoir d'achat
du salaire fixé par le règlement à un
moment déterminé.

Or, il est clair que le salarie qui
participe, par son travail, au dévelop-
pement économique général, qui pro-
voque, en collaboration avec le capi-
tal investi dans l'économie, la crois-
sance de cette économie a droit, en
stricte justice, de participer aussi aux

pûtes qui parlent dans leur barbe. Ei
ils sont nombreux, hélas ! La traduc-
tion simultanée éliminera ces désagré-
ments.

Bref , M. von Roten a répondu et
nous ne l'avons pas entendu.

Je m'abstiendrai donc de déformer
des paroles qui me sont parvenues par
bribes et morceaux.

MOTION PERRAUDIN

Me Gérard Perraudin développe me
motion concernant la revision des taxes
cadastrales. Un serpent de mer !

Après lui, MM. Vogt, Marquis, Copt,
Zufferey, Couchepin, Solioz. Fraohe-
bourg et Pralong font entendre des
pointe de vue qui s'accordent avec k
motionnaire ou s'opposent à son point
de vue essentiellement juridique.

Me Perraudin demande de surseoi r
à l'entrée en vigueur de la révision des
taxes cadastrales.

MM. Dussex, Solioz, Pralong n'en-
trent pas dans les vues de Me Per-
raudin.

Bt M. Wolfgang Lorétan, chef du
Département des finances encore moins.
U justifie — après l'avoir déjà fait à
plusieurs reprises au Grand Conseil —
la décision de la commission canto-
nale.

Mais Me Perraudin revient à charge.
Tl faut voter. La motion Perraudin est
repoussée par 73 voix contre 20.

FUSION SION-BRAMOIS

Adoptée en premiers débats, cet:e
fusion a été votée à l'unanimité en se-
conds débats en fin de matinée, après
que quelques députés eurent posé des
questions de détail.

M- ' Y- '- *'S> .
Article 6, lîtt. e). — Les frais d'une

certaine importance et' dûment établis
de médecin, de dentiste, de pharmacie,
d'hospitalisation et de soins à domicile,
ainsi que de moyens auxiliaires tels
que prothèses, appareils de soutien,
chaussures orthopédiques, fauteuils rou-
lants, appareils acoustiques et lunettes
spéciales.

Article 7, litt. d). — Les alloca«tions
pour impotents de l'assurance-vieilles-
se et survivants ou de l'assurance-inva-
lidité.

L'entrée en matière n'est pas com-
battue.

Le projet de décret est adapté en
premiers débats.

Rapporteurs : MM. Pierre Liebhauser
et de Kalbermatten.

fruuts savoureux de ra«mel.oration du
revenu social global.

Ce principe de participation des sa-
lariés au progrès social — que doit
nécessairement provoquer le progrès
économique — a d'ailleurs déjà été
admis par le Grand Conseil.

Le Conseil d'Etat — à la suite d'ail-
leurs d'une requête adressée en date
du 9 juin 1967 par la Fédération des
magistrats, enseignants et fonctionnai-
res qui groupe l'ensemble ies employés
de la fonction publique de l'Etat du
Valais — nous propose d'accorder à
ses salariés une revalorisation d'envi-
ron 5 °/o portant sur les salaires rie
base dans lesquels on a déià incorporé
le 30 °/n de renchérissement.

Fn d'autres 'termes, les traitements
indiqués dans le règlement du 11 jan-
vier 1963 représentant le 100 %> du
traitement de base ont été augmentés
de 30 Vo de renchérissement et c'est
bien sur ce 130 % que la revalorisa-
tion de 5 V« des traitements a été cal-
culée.

Les traitements qui sont donnés sous
article 1 du « projet de règlement »
qui nous est soumis représentent dore
exactement le 136 "Ai de ceux figurant
dans l'article 16 du règlement du 10
septembre 1944 - 11 janvier 1963.

La même opération a été faite pour
obtenir le montant de l'allocation men-
suelle de ménage qui passe ainsi à 68
francs et l'allocation mensuelle pour
enfant qui sera de 51 francs par mois
et nar «enfant.

Il faut noter que cette dernière allo-
cation sera servie jusqu'à 25 ans révolus

pour les eniants qui font des études
ou sont en apprentissage et sans limite
d'âge et pendant toute la durée d'inva-
lidité pour les enfants malades ou in-
firmes, à la condition toutefois que le
degré d'invalidité atteigne 50 "V

Comime la compensation du renché-
rissement de 30 "'o qui correspond à
235 points de l'indice des prix de sep-
tembre 1939 a été inclue dans le trai-
tement de base et les allocations so-
ciales, ceux-ci ont été considérés com-
me stabilisés à 235 points.

Mais, du fait que l'indice des prix de
septembre 1939 a été remplacé en sep-
tembre 1966 par un nouvel indice qui
passait de 225.9 à 100 nouveaux points
(225,9 = 100) fl a fallu transposer les
235 points de l'ancien indice en points
du nouvel indice.

Or, puisque 225.9 de l'ancien indice
égalait 100 points du nouvel indice, 235
noints correspondaient donc à 104. nom-
bre qui a été arrêté pour indiquer le
point de stabilisation des nouveaux
traitements et allocations sociales à
partir duquel il faudra à l'avenir, cal-
culer le renchérissement.
c) Nouveau calcul du renchérissement

L'ancienne formule de calcul du ren-
chérissement a donné entière satisfac-
tion aux intéressés. Cependant, une
nouvelle formule plus moderne, plus
exacte et plus pratique nous est oro-
posée pour le calcul du renchérisse-
ment. C'est l'indice des prix du mois
de septembre qui va déterminer le taux
de renchérissement à verser au cours
de l'année suivante.

Au mois de septembre également, on
fera la moyenne de l'indice des prix de
l'année précédente et si le faux de
renchérissement arrêté une année au-
paravant est insuffisant, la différence
sera calculée exactement, et versée avec
la paie du mois de décembre.
d), Incorporation automatique du ren-

chérissement dans le traitement dt
base

La compensation du renchérissemer.i
on l'a déjà dit, n'améliore pas le pou-
voir d'achat du salarié. Cependant, cette
cromoensatiort peut représenter une o«rt
importante du traitement (30 °/o *c-
tuelilemerit).

Or, celle-ci n'est oas soumise à coti-
sations aux caisses de retraite et n 'entre
pas en considération pour la formation
des rentes.

Pour éviter l'inconvénient signale,
notamment, le Conseil d'Etat nous pro-
pose d'inclure automatiquement l'allo-
cation de renchérissement dans-le trai-
tement de base dès que cette alloca-
tion a atteint 10 Vo.
d) Complément de salaire de 10 %>

Une innovation introduite dans le
règlement abrogeant et remplaçant
l'article 16 du règlement actuel est
encore à signaler. C'esit celle qui a trait
au complément de salaire de 10 Vo du
traitement de base que le Conseil d'Etat
peut allouer aux titulaires particulière-
ment qualifiés et méritants de fonc-
tions chargées de responsabilités et dé-
licates à remplir en raison de l'initiative
qu'elles supposent.

Le 10 Vo, plus 1» prime de fidélité
dont nous parierons après, plus l'allo-
cation spéciale servie aux juristes de
l'administration — 100 francs par mois
— permettront notamment aux chefs
de service de formation universitaire de
la 21e classe de se ra«pprocher sensi-
blement de la moyenne suisse qui se
situe actuellement à 39 150 francs.
e) Prime de fidélité

Au sujet de l'article 31 du règlement
du 19 avril 1968 fixant le statut des
fonctionnaires, employés et ouvriers de
l'Etat — qui avait d'ailleurs soulevé
quelques critiques lors de son appro-
baition par le Grand Conseil en mai
dernier — le Conseil d'Etat nous pro-
pose une modification fort intéressan-
te : c'est la suppression de la gratifi-
cation se montant à 5 Vo du traitement
annuel après 25 ans de service et son
remplacement par une prime de fidé-
lité.

Actuellement, il y a une augmenta-
tion régulière de traitement durant les
dix premières années. Puis, jusqu'à 25
ans d'activité, c'est le statu quo.

Or, il y a certains employés qui rem-
plissent la même fonction leur vie du-
rant sans possibilité de promotion dans
une classe supérieure. Par la prime de
fidélité, il leur sera assuré, dès la dixiè-
me année, une augmentation annuelle
de 5 Vo sur le traitement mensuel, ce
qui fait que dès la 29e année d' activité,
tout employé recevra son treizième mois
de traitement accordé depuis fort long-
temps par les entreprises privées à
leurs collaborateurs salariés.

Voflà les points essentiels contenus
dans les projets de règlement abrogeant
et remplaçant l'artidle 16 du règlement
modifié du 12 février 1944 - 11 janvier
1963 et l'article 31 du règlement du 19
avril 1968 fixant le staitut des fonction-
naires, employés et ouvriers de l'Etat
du Valais.

f) Autres statuts sociaux
Au nom de la commission, je vous

dois encore une explication complémen-
taire . Messieurs les députés, vous savez
que l' article 46 du décret du 11 juil-
let 1PR3 concernant le traiiement du
personnel enseignant pricisc que « tou-
te adaptation future des traitements et
des allocations sociales en faveur du
personnel de l'administration cantanw-
le est applicable au personnel enseignant
des écoles primaires et secondaires.

Une disposition semblable figure à
l'article 10 dernier alinéa du règlement
du 27 décembre 1963 concernant le sta-
tut du personnel de l'enseignement pro-
fessionnel. Les améliorations que nous
apportons au s>tatut des fonctionnaires
ainsi que la nouvelle formule de com-
pensation du renchérissement s'appli-
queront donc, par analogie, aux deux
statuts sociaux dont je viens de par-
ler.

Vous avez d'ailleurs reçu la docu-
mentation utile qui vous renseigne exac-
tement à ce sujet.
g) Incidence financière

Le coût des améliorations proposées
par le Conseil d'Etat vous a été indi-
qué dans le message spécial concernant
le crédit supplémentaire proposé à cet
effet.

Ce problème sera donc traité par la
commission des finances. Notre com-
mission émet cependant le vœu que
les dépenses afférentes aux améliora-
tions des traitements des magistrats de
l'ordre exécrutif et judiciaire, des gref-
fiers des tribunaux et des enseignants
décidées avant l' aDprobatlon du bud-
get 1969 soient inclus sans autre dans
celui-ci qui sera modifié en conséquen-
ce.
h) Caisse de retraite.

La commission E. pris acte du fsit
qu 'il sera proposé aux deu x caisses de
retraite d'augmenter d'un demi powrv.t
la cotisation de l'employeur et celle de
l'employé afin de supprimer les. rachats
dus aux caisses de retra.iite à la suite
de l'incorporation de l'allocation de
renchérissement dans le traitement de
b?«se et de la revalorisation des sa-
laires.

Bien que ce problème des caisses de
retraite ne concerne cas directement
notre cc«mmission, celle-ci se félicite
de la nouvelle structure de '.a caisse de
retraite du personnel enseignant et ex-
r«riime 5«e vceu que les statuts de la cais-
se de retraite des fonctionnaires et
eimiriovés de l'Etat soient révisés sur
les points suivants :
— traitement maximum assure (ari«'."le

18. al . 3 des statuts) ;
— prise en co«nsidération du traitement

assiuré (article 18, al. 4 des statuts) ;
— pourcent de la rente vieillesse (ar-

ticle 40, 1er al. des statuts). »
Il fau t bien rappeler que les dé-

putés peuvent présenter des proposi-
tions de modification de ces règle-
ments, mais que le Conseil d'Etat n 'est
pas tenu de les accepter.

Une discussion s'ouvre quand même.
Y prennent part MM. Emery, Copt,
Perraudin , Vogt, Steffen, Frachebourg
et Lorétan.

Les renseignements demandés trou-
vent des réponses par la voix de M.
Jacquod tout spécialement qui connaît
particuCièrement bien les problèmes
soulevés.

Les trois règlements sont adoptés en
premiers débats . L'urgence est deman-
dée. On y reviendra aujourd'hui pro-
bablement.

PENSION DE RETRAITE
DES MAGISTRATS

DE L'ORDRE EXECUTIF
ET JUDICIAIRE

ET DU MINISTERE PUBLIC

C'est à '.'article 2 de ce règlement
qu 'interviennent plu ^ ;fvrs députés. A
propos de la limite d'âge. Il y a deux
propositions : celle du Conseil d'Etat
et une autre de la commission.

Il faut passer au vote.
C'est la proposition de la commis-

sion qui l'emporte par 39 voix contre 29.
Cette proposition est la suivante :
La limite d'âge est fixée à 65 ans

révolus pour les magistrats de l'ordre
judiciaire, les procureurs et le chan-
celier d'Etat. La limite d'âge est por-
tée à 70 ans révolus pour les magis-
trats de Tordre judiciaire et du minis-
tère public en fonctions au moment de
l'adoption du présent règlement, pour
autant qu 'ils n 'ont pas atteint le taux
minimum de la pension.

Les membres du Conseil d Etat peu-
vent prendre leur retraite à 60 ans.

S'ils quittent leurs fonctions plus
tôt et pour d'autres motifs Que l'inva-
lidité ou la non-réélection, ces magis-
trats ont droit à une pension de re-
traite pour autant qu 'ils ont passé huit
années au Conseil d'Kta t . 12 années au

(VOIR LA SUITE EN PAGE 22)
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Présidence de la
ST-MAURICE — La nouvelle est of-
ficielle, M. Paul Barman, président de
la Bourgeoisie de St-Maurice, ne sera
pas candidat aux prochaines élections.
Les dirigeants du parti conservateur
chrétien-social de St-Maurice ont dû
prendre acte, à regret, de la démission
de M. Paul Barman.

Son bref passage sur la scène politi-
que, quatre ans de conseiller suivi
d'une période de présidence auront
permis de mesurer les qualités diver-
ses qui n'ont cessé de croître en s'é-
panouissant. Sa présidence restera mar-
quée des signes majeurs, d'une person-
nalité agréable, compétente et intelli-

VOUVRY : PCCS
Les membres du parti conservateur

chrétlen-sociall sont cordialement invités
à rassemblée générale qui aura lieu
au carnotzet communal, le vendredi 15
novembre 1968 à 20 h. 15.

Programme :
1. Souhaits de bienvenue ;
2. Exposé de M. Charly Constantin,

juriste, député au Grand Conseil
vaudois, sur « l'engagement politi-
que vu par un minoritaire » ;

3. Choix des candidats aux élections ;
4. Divers.

Le comité.

M. Elie Défago,
conseiller communal

se retire
TROISTORRENTS — M. Elie Défago

vient d'informer le comité du parti
OCS de Troistorrents de sa décision de
ne pas faire acte de candidature en
vue des prochaines élections commu-
nales.

C'est un conseiller compétent qui se
retire après avoir fait deux périodes
dans l'administration. C'est en effet
il y a 8 ans qu 'il fut appelé à se pré-
senter aux élections communales et
fut ainsi élu à l'Exécutif, sortant en
tête de liste.

Il se vit confier plusieurs commis-
sions importantes dans lesquelles il
déploya une activité quelquefois dis-
crète, mais toujours empreinte de jus-
tice et de compétence.

On comprend la sage décision de M.
Défago qui , après avoir apporté sa part
à la communauté , décide de rentrer
dans le rang et faire face à ses nom-
breuses occupations : commerçant ,
caissier de l'importante Caisse de Cré-
dit Mutuel et à la tête de l'Office du
tourisme de Troistorrents.

Nous nous permettons de nous faire
l'interprète de ses concitoyens pour le
remercier d'avoir mis au service du
publ ic, ses connaissances acquises par
ses nombreuses relations avec les acns
de la commune.

Paresse
intestinale

Prenez au repas du soir un a
deux Grains de Vais. Us ré-
gularisent doucement les fonc-
tions digestives et intestinales,
décongestionnent le foie, éli-
minent les toxines. Vente en
pharmacies et drogueries,

chaque soir : Grains de Vais
Chaque jour : Bonne santé

DU BORD DU LAC A SAINT- MAURICE
»

1730 tonnes de tabac récolté dans le Bas-Valais
VOUVRY. — Mardi après midi, les

planteurs de tabac de la région de Mas-
songex à Bouveret , en passant par Ren-
naz, Noville et Crebelley, étaient réu-
nis à la salle de gymnastique de Vou-
vry , non pour une assemblée générale

bourgeoisie d'Agaune
gente. Expéditif , ordre et méticuleux,
il a mené à bien des problèmes im-
portants, avec gentillesse mais non
sans autorité. C'est ainsi que la ces-
sion des terrains nécessaires à la fu-
ture autoroute, la construction d'un
immeuble locatif , la refonte du règle-
ment bourgeoisail, la construction d'u-
ne route forestière, pour ne citer que
quelques importants travaux, ont été
réglés à satisfaction générale. Dans les
problèmes intéressant à la fois la com-
mune et la bourgeoisie, M. Barman a
toujours su découvrir et faire admet-
tre la juste mesure ou pour le moins
le compromis raisonnable.

M. Paul Barman fut un bon prési-
dent, qu'il en soit remercié.

I«A««SNY ET LE PAYS DES DRANSES

Aux portes de Martigny: 500 employés en fête
Le drapeau aux treize étoiles flottait

bien haut en ce début de semaine dans
le cied d'Octodure.

Par une splendide journée d'arrière-
automne les 500 employés de Migros-
Valais 'étaient reçus tambour battant
aux portes de la ville où se dresse ce
que certains appellent « la carte de visite
de Martigny ».

Après de longs mois d'études et de
travaux, Migros a terminé la construc-
tion de sa centrale de distribution dont
les bureaux, entrepôts, garages et an-
nexes couvrent une surfa.ee de pllus de
13 000 mètres carrés. Il était normal à
l'heure inaugurale que la grande famille
de Migros-Valais se retrouve en ces
lieux Plusieurs cars furent mobilisés

mais pour la traditionnelle « paie an-
nuelle du tabac ».

Le matin , c'était à Vernayaz, à la
salle de gymnastique aussi, que s'était
déroulée la même manifestatib en pré-
sence de personnalités du inonde de la
culture du tabac.

En effet , outre MM. Robert Burrus,
directeur de la fabrique de cigarettes
Turmac, à Zurich ; Raoul Pignat , chef
d'exploitation du séchoir de tabac de
Vouvry, on notait la présence active de
MM. André Guex , du service romand
de vulgarisation agricole ; Eric Mayor
(président de ia FAPTA, Fédération des
associations de planteurs de tabac, à
Moudon) ; Paul Bourqui , secrétaire de
la FAPTA ; Hans Graf (président de
la Fédération des planteurs du Va-
lais), accompagné du secrétaire Gaston
Fracheboud et de M. Badah , président
de la même association pour la plaine
du Rhône vaudoise.

QUELQUES PRECISIONS

Ce sont 115 planteurs que compte la
plaine du Rhône valaisanne et vaudoise.
52 sont des agriculteurs (45 p. 100 de
l'effectif) qui cultivent 52 ha ou le
75 p. 100 des surfaces représentant une
moyenne de 10.000 mètres carrés par
planteur. 63 planteurs sont d«ss ou-
vriers-paysans cultivant le 25 p. 100 des
surfaces avec une moyenne de 2.700 mè-
tres carrés par planteur.

Le rendement en franc-ha peut s'éta-
blir selon le tableau suivant :

28 % des planteurs
ont dépassé les 10.000 fr/ha.

16 % des planteurs
ont obtenu de 9.000 à 10.00 fr/ha.

19 % des planteurs
ont obtenu de 8.000 à 9.000 fr/ha.

18 % des planteurs
ont obtenu de 7.000 à 8.000 fr/ha .

18 % des planteurs
ont obtenu moins de 7.000 fr/ha.

Remarquons encore que 70 % des sur-
faces sont plantées à' la machine ; ie
prix de revient en est de 288 fr. l'ha,
tandis que pour la plantation à la main
il est de 399 fr. à l'hectare, soit une
différence en plus de 111 fr. à l'hectare.

C'est ainsi qu'en 1968'on a récolté sur
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pour amener sur «place invités et person-
nel.

La journée débuta par une visite des
divers secteurs sous la conduite d'hôtes-
ses fleuries d'oeillets blancs .visite com-
mentée par M. Jean-Pierre Baumgart-
ner et ses divers adjoints , notamment
MM. Pierre Franc, Emile Jordan, Yvon
Thurre, Marc Perraudin, Raymond Veu-
they, ainsi que par MM. Fauth, Woltz
Rey, Cheseaux et autres collaborateurs.
On sauta allègrement des j ardins-bu-
reaux où 40 personnes travaillent dans
la verdure et la bonne humeur aux
garage où on lessive les camions-re-
morque, en passant par le mirage des
œufs, les buanderies, les salles de déco-
ration, le conditionnement des fruits et

Concert-apéritif de 1 Harmonie municipale

le territoire de la concession 1.735.815
kilos de tabac vert, dont le rendement
a été de 2,40 kg/m2 et le rendement en
francs, de 0,87 en moyenne. C'est donc
un montant de 630.000.552 fr. 60 qui a
été remis aux planteurs pour la récol-
te de 1968 qui a été produite sur 720.383
mètres carrés.

Les planteurs ont eu le privilège de
visionner un film en couieurs sur la
production des plantons de tabac , dans
le sud-ouest de la France, production
faite en commun par des groupes de
planteurs.

D'autre part , M. André Guex a trai-

Assemblée de l'Œuvre missionnaire
MONTHEY. — Grosse tuî'iuencs ven-

dredi dernier à la Maison des jeunes
pour l'assemblée générais de l'Œuvre
missionnaire.

Le président Raymond Deferr, après
avoir salué l'assemblée, !nvits le cais-
sier André Boissard , a donner connais-
sance des comptes de l 'Œuvre et des
dons reçus pour nos missionnaires.

Plusieurs membres du comité ayant
donné leur démission dont le président
Deferr (depuis six ans à la tâche), c'est
M. Jean-Claude Maire, ancien mission-
naire laïc au Cameroun, qui assumera
la direction de l'Œuvre. Quant à l'abbé
Dubosson et MM. Bitz et Bruno Schal-
ler, ils ont été appelés à faire partie du
nouveau comité.

C'est ensuite la présentation du re-
porter photographe Pierre-André Pit-
tet par i'abbé Masserey. « Bâtir ensem-
ble le développement » était le sujet
de l'exposé du conférencier qui fit
passer sur l'écran une série de diapo-
sitives illustrant les problèmes tragi-
ques des pays qui souffrent de la faim.
Ces vues, comparées à nos régions
abondamment pourvues de tout , firent
impression sur l'assistance et mirent
au cœur de chacun le désir d'aider nos
frères moins privilégiés.

Ce fut ensuite ie R. P. Girod qui in-
téressa l'assistance en parlant de Dwi-
bangui qu'il va retrouver sous peu ;
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les entrepots ou les wagons de chemin
de fer font halte dans le ventre même
de la maison.

L'Harmonie municipale, i! va sans
dire, était de la fête. Un millier de mains
l'applaudirent. On dansa sur trois éta-
ges avant de se retrouver à l'heure du
thé « sous les lampions » de la cantine
de fête avec une Josiane Rey aussi
déchaînée que tous ses fans.

Festivités inoubliables destinées à sou-
ligner une réalisation de taille dans de
Valais en marche ainsi qu'à récompen-
ser tant d'employés qui jouent quoti-
diennement dans l'ombre un rôle indé-
niable dans l'actualité économique et
sociale de notre canton .

té avec graphiques à l'appui, de la ra-
tionalisation du travail dans l'agricul-
ture et en particulier dans la culture
du tabac, exposé tiré de l'enquête gé-
nérale de 1965-1968 sur les coûts de
production.

Plusieurs personnalités prirent la pa-
role, notamment MM. Robert Burrus,
Hans Graf , Raoul Pignat , chacun s'at-
tardant spécialement sur les besoins
d'une production de tabacs indigènes
toujours mieux sélectionnés.

Notre photo : Un des moments tou-
jours intéressant d'une telle journée :
>< la paie ».

après avoir mentionne les heureuses
réalisations dont il est le très coura-
geux promoteur, le R. P. Girod remer-
les Montheysans de leur aide géné-
reuse.

C'est l'abbé Dubosson qui a clôt cette
soirée par une prière. Chacun se fit un
plaisir d'acheter à la sortie, ia brochu-
re qui concrétisait le thème de la soi-
rée : « Bâtir ensemble le développe-
ment ».

Saint-Maurice
«La Bonne Tranche»

C est ce soir, jeudi 14 novembre 1968,
qu'aura lieu, au Foyer du Collège de
Saint-Maurice, l'émission-concours Je
la Radio romande : «La bonne tran-
che ».

La population de Saint-Maurice et
environs est cordialement invitée à
participer à ce jeu, soit directement en
se rendant au foyer du collège, soit en
téléphonant aux numéros : (025) 3 66 22,
3 66 23, 3 62 98.

D'avance, la Société de «développe-
ment de Saint-Maurice remercie tous
les participants.

Collision
spectaculaire

MARTIGNY — Hier, peu avant 14
heures, un camion venant de La Mala-
dière — le chauffeur étranger au can-
ton cherchait sa route —'a violemment
heurté par l'arrière une automobile va-
laisanne remontant l'avenue de la gare.
Ce dernier véhicule fut déséquilibré.
Son chauffeur fit un véritable slalom
entre les platanes devant l'imprimerie
Pillet, emprunta le trottoir pour reve-
nir ensuite sur la route.

Personne n'a été blessé mais les dé-
gâts matériels, à la voiture, sont im-
portants.

Noces de diamant
MARTIGNY — C'est aujourd'hui jeu-
di que M. et Mme Alphonse Orsat
fêtent, entourés de leurs enfants, pe-
tits-enfants et nombreux arrière-petits-
enfants, le 60e anniversaire de leur
mariage.

C'est en effet le 14 novembre 1908
que cet héritier d'un nom prestigieux
dans le domaine des vins épousait une
charmante jeune Française qui devint
sa précieuse collaboratrice de tous les
jours tant dans les domaines familial
que commercial.

Rappelons que M. Alphonse Orsat
reprit , en 1901, avec son frère Denis
décédé en 1928. le commerce créé par
son père. Homme au cœur charitable,
il trouve encore le temps, malgré ses
nombreuses occupations professionnel-
les, de s'intéresser à la musique et aux
sports. Président d'honneur du Conseil
d'administration de la Maison Orsat
S.A., il est également président d'hon-
neur de l'Harmonie municipale, prési-
dent d'honneur du FC Martigny (M.
Alphonse Orsat assiste encore à tousles matches de « son » équipe, malgré
ses 88 ans). C'est grâce à lui aussi que
le basketball s'est développé chez nousavec beaucoup de bonheur ; que sonéquipe fanion a pu se hisser en Liguenationale A.

Qu 'on nous permette de féliciter , decongratuler M. et Mme Alphonse Or-sat, à l'occasion de leurs noces de dia-
mant , et de leur souhaiter encore de
nombreuses années de bonheur et de
santé.
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Lisez et méditez nos annonces
Pas d'imprudences

Véronique!
39 de Denise Noël

— Aucune voiture n'a pénétré ici. Vous êtes sûr que nous
sommes aux Quatre Vents ?

— Certain. A propos de cylindrées...
— Assea ! coupa durement Colin. Qu'a-t-il bien pu arriver

à nos amis ?
— Nos amis... Oh 1 fit Martin dont la pensée rejoignit

aussitôt celle de l'Anglais.
Leurs regards se rivèrent l'un à l'autre. Martin avait blêmi.

Sur le visage de Colin, un frémissement tiraillait la joue gauche
au-dessus des mâchoires serrées.

Cette insupportable tension ne dura que quelques secondes.
Colin se récrit lé premier. D'un pas vif , il se dirigea vers la
pointe du promontoire qui semblait terminer le chemin. A quel-
ques pas du bord, il s'arrêta.

Ses traits se détendirent

~,. W ¦ ^m^—r-
iv(i

r Noussomm.esauservicedesconduc-
teii'rsSTe nuit. Au moment où les statisti-
que&d'accidents parlent aussi net, com-
ment, pourrions-nous ne pas entendre.

^automobiliste roulant la nuit prend
en sot beaucoup de risques.Risques et
périls. Au péril de sa vie — la mort sou-
vent guettant dans l'angle mort des
phares.

Seule îueur d'espoir dans cette entre-
prise périlleuse: l'éclairage.

Les lampes à vapeur de mercure à
haute pression HQL d'OSRAM inondent
les routes d'une lumière conjurant les
périls.

Une vive lumière qui relève le voile
d'obscurité. Permettant à l'automobiliste
de baisser ses phares. Donc d'éliminer
une autre cause d'accident

Une lumière claire comme la clarté du
iour. Dans laquelle les signaux de dan-
jers flamboient d'un rouge avertisseur.

Combien longtemps encore les auto-
mobilistes, la nuit, devront-ils voir tout
sn noir?

AM S

La route ne débouchait pas, comme il l'avait redouté, sur
le vide, mais après un virage en épingle à cheveux, elle des-
cendait en se tortillant vers le creux d'une vallée. D'un boul
à l'autre de l'horizon, la ligne sinueuse des volcans éteints se
profilait à travers une vapeur bleue. Presque à l'aplomb de la
plate-forme où se tenait Colin, un gros bourg accolait ses mai-
sons de lave grise au flanc d'un coteau brûlé de soleil. Sur
l'autre versant, des orgues de basalte gardaien t l'entrée d'une
gorge fourrée d'ombre.

Le peintre avait rejoint l'Anglais. Il respirait vite. Des
gouttes de sueur coulaient sur son front. Il les essuya d'un
bref revers de main.

— Ecoutez, dit-il.
De la vallée montait l'écho d'une vieille chanson scandée par

des voix plus vigoureuses que justes. Le ronronnement d'un
moteur l'accompagnait.

La voiture fut bientôt visible. Elle roulait lentement, re-
morquant un panache de fumée. Le chant s'enfla , puis mourut,
happé par une saute de vent. Il grossit de nouveau et les paroles
arrivèrent distinctes aux oreilles des deux hommes.

Je suis le roi d'Es-pa-a-gne.
J' aime une f i l l e  aux yeux noirs.
Là-haut, sur la monta-a-gne,
Nous irons danser le soir...

Un dernier virage amena Dorothée sur la terrasse. La stu-
péfaction coupa net la chanson sur les lèvres. Les cinq jeunes
gens croyaient rêver. . . .-. ........:. . . 

— J'étais pourtant sûr d'arriver le premier , lança AbeL
dépité.

!— Ils sont venus en hélicoptère, ma parole I

Propriétaires de villa
Modernisez votre
installation de chauffage I
Faites poser sur vos anciennes
chaudières le brûleur

COUVINOISE
CV - BABY
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puissant - économique
silencieux - sûr
Demandez sans engagement -me In-
formation détaillée à :

André ROCH
Installateur
chauffage

Tél. (027) 2 89 08

SION
Chemin Vieux-Canat S7

Représentation, vente.
Installation et service

Réparations, entretien et contrôle
de calos à mazout toutes marques.

' P 958 S

Attention !
^M Prix pour I année 1968
. ^H Chèvre entière : 5 fr. 1 0 - 5  Ir. 30 par k g ;
..; '̂ B . viande de chèvre sans gigot : 4 fr. 90-
*:•• ¦¦/' 5 fr. 10 par kg ;
ïïSPll H' - . viande de mouton, partie antérieure : 5 fr, 50

;<'./¦ par kg ;
• u / M mouto n entier , première qualité : 6 fr. par kg;

jày/ I 7 .'. saucisses de chèvre : 4 fr. 70 par kg:; '
' ,.- ' -¦ salamett i nostrani : 10 fr. 50 .par kg.; .

y y saucisses de porc , première qualité ; 5 fr. 70
; . ' par kg ;

;, mortadella tessinoise «Nostrana» : 7 fr. par
kg; . . .

Se- bologna : 5 fr. 70 par kg ;
C- salami tessinois , première qualité : 13 fr. 30
ti- | par kg ;

I « ' 'a'ct' ".Nostrano .» salé :.,4 . fr. .5û par kg;
"" H lard maigre : 7 fr. 50 par kg ;
e. 7 viande sèche tessinoise : 18 fr. par kg,;
yA IB  ̂ ¦ . coppa «Nostrana- : 17 fr. 50 par kg ;
. I petits jambons sans os «Nostrani» : 18 fr.

et ! par kg.
U" H Service prompt et soigné contre rembour-
_o Mm sèment.

? -... . Se recommande :
Grande boucherie Aldo Fior i  - Cevio [Tessin)

B- ' Tél. (093) 9 71 18.

Si, par hasard,
vous avez besoin

d'argent
mais
vous ne savez pas encore
quand ni combien
Pas de problème :
Comme client de la Banque Rohner/vous êtes,vous aussi, au bénéf ice de noue nouvelle Carte
da Crédit A n'importe lequel de nos guichets,
vous pouvez ainsi retirer le montant qui vous esl
nécessaire, sans perdre une minute. C'est une
raison de plus pour être notre client Ecrivez
ou téléphonez-nous encore aujourd'hui!

Banque Rôhner Cie S.A.
8021 Zurich. Strehlgasso 33. tél. 051 230330
9001 St- Gall, Neugasse 26, tél. 071 233922
Prof itez de notre Service du solr,
récemment introduit pour vous. Télé-
phonez sous No 071233922 entra 19 h.
et 21 h. et nous vous donnons tous les
renseignements désirés sur nos prêts.
Depuis plus de 30 ans, la Benque Rôhner
accorde des prêts rapides, discrets et
f avorables. ^-g
Nom:

Localité: II

— J'ai compris, dit Véronique. Ils nous ont doublés-pendant
que Christophe nous présentait à sa tante.

Le regard pétillant , Colin les toisait.
— Nous n'avons doublé aucune voiture , affirma-t-il.
Puis, après un temps, il ajouta en désignant le chemin

qu 'avait emprunté la Sunbeam :
— Mais nous, nous savons utiliser les raccourcis.
Christophe n'en croyait pas ses oreilles.
La piste de la forêt ? Mais c'est un vrai labyrinthe. "Vous

avez eu de la veine de ne pas vous perdre. Chapeau, Colin I
Vous êtes un fameux guide.

Martin qui avait repris son aplomb, s'inclina :
— Tout le mérite me revient. C'est moi qui...

Les huées de ses camarades l'empêchèrent de continuer.
— Déballons les provisions, dit Christophe J'ai faim.
— Fais-nous plutôt les honneurs de ton domaine, protesta

Sylvie.
Les yeux brillants d'excitation , elle se tourn a vers Colin :
— Figurez-vous que sa tante nous a raconté sur les Quatre

Vents une passionnante histoire de trésor qui aurait été enfoui
à la Révolution par le propriétaire du châtea u, un certain mar-
quis de Mirambel...

— Ce n'est qu'une légende, rectifia Christophe. Seulement,
une agence sans scrupules l'a astucieusement exploitée pour
vendre les murs dix fois leur prix à mon oncle trop crédule.

— En Angleterre, dit Colin , chaque château possède son trésor
et son fantôme. Votre tante vous a-t-elle informé de l'heure i
laquelle, chaque nuit, le marquis revenait aux Quatre Vents T

Copyright by Comospress (A suivra)
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Nous offrons

fumier bovin lre qualité
l ivrable tout de suite par camions bas-
culants.

Demandez nos prix sans engagement

Rabais de quantité.

Corbo. Frères, transports.
Tél (021) 93 72 19
1699 Oron le -Châtel.

VOLTA
Avec VOLTA Ë
tous les sols //^am^î// 1
brillent ! j  A Wmmr^brillent! j  à p
brillent... J II I

jfAjHET

^̂ "•¦K̂ ^̂ SIflÇ/ Vente exclusive diez
^̂ ^mS*9̂  le spécialiste électricien

. _________________________ >

Dss cours de tir DCA seront effectues du 21.10 au 6.12 et du 12. '2
su 20.12 1968 à Savièse.

Hsures des tirs: du lundi au vendredi de 08.00-11.45 et da 13.45-17.00.
Aucun tir n'aura lieu les jours de fête générale et locale.

Zone dangereuse i

Position de la batterie (au nord de Saint-Germain - Planéjé - Ouest
Pai-de-Maimbré - Sex-Rouge - Schneidejoch - Pentes sud Niesenhorn
- Spitzhorn - Mittaghorn - Schlauchorn - Bôdell - Pt 2595,3 au sud
Entre-la-Rellle - Oldenhom ou Becca-d'Audon - Col de Tsanfleurion -
Lss Diablerets • Pas-de-Chevil le - Au nord Derborence - Montbas-
Dsssus - Rouet • Position de la batterie.

Pour tous les détails , voir les affiches • Avis de tir • placardées

A V I S  DE T I R

%i«»
«tdans les communes environnant le secteur de tir. En outre, le cdmt

des cours de tir à Savièse , tel. (027) 2 48 93, fournira tous 'es W Ĥ M**S "̂̂  f\ l/l /ill *"renseignements nécessaires, en particulier les heures de tir précises. ^D A> 
|_§âlji ^^  ̂ M g Kl I S\

LE COMMANDEMENT DES COURS DE TIR 
 ̂
fflk 

IÉIP \l/ / l/l rfâ »** N/_»î l̂ l̂
OFA 03 052 01 B »b " ^Tl MA /té* * Ail W

J§jplc/re
^^cKaussures

FULLY • Tél. (026) 5 32 39.

LIBRE-SERVICE
Dons un choix incomparable,
sans obligation d'achat

P 1042 S me
Nouveau

Pour toute personne désirant
disposer rapidement d'une cer-
taine somme, d'argent.

Service téléphonique
Wrprêts comptant̂ ,.? "V i. \ p

/ SW' Ofj ff***. ' J \ / ' lA/ - tDY% Al*- /  Le crédit n'est pas une question '̂ ÇJ*
uZà* 

U\V\4 . sfrjjs. \ / AAA . j \*\ V °\X de chance. Nous accordons des ,̂ #-
J^JlUthmÈÊ ^ A I Âfl

V* Èb>*%/ prêts comptant» , rapides et
OCtpfr** If^^tUttu L\ ICSŜ X ~rTf\ * *X  discrets, aux personnes ayant un

*̂ Z°U*lt ^UrOu¦ 1 I LZJ^XlrfP '/ revenu fixe.
*~~(&C>(j L J ^ ' 4**C)

~
é} \ P* Cf l -̂^J&Êmmm\mmmm Ce nufnéro vous permet égale-

Uj Z jmf 'isCL f C f*\ L  7 V i ^-"̂
g '̂

y^^'-̂ ^B 
ment 

de prendre rendez-vous
*S Ô. -— Z> / ^^^

*tj Q J  ̂ ¦"'""̂  
âmÊmT̂ m̂mg&mm avec un des coliab°rateurs de

fc^V iDi/ r C0r>f/3f\f y mmWfJÊÊm W?i§ff . 
l'une des 80 succursales

_______T~ -~̂  ' JZ>  ̂ W-'.W^ÊL W^fâafc\ de notre Etablissement.

UiTir f̂ «ÎL» i
'Bien entendu, notre collabora- 

^_K ^̂ ¦T _̂_Pê^B 1 ______________¦ AW mmteur es! à même de communi- ^B̂ f̂eï _^B-':-̂ w)  M"BP"^»T fi
quer. à M. Dubois le coût d'un êwÊ'-^̂ W^^ r̂J W. S Hlcrédit réparti sur une durée plus j J ^& Ĵ S^ ŷ ̂ I r~«A
ou moins longue, ainsi que le __^̂ fe-&&Z~̂ 3 '̂m&r ¦¦ ^«BPH I BF
montant des mensualités——— ~~~ ^m^'Xi&kiç&^ëEL^ m—y __ _

31 46 24 II
BflnnUG Ce numéro donne également des,
ZZ f̂ M, . -̂  . renseignements jusqu'à 22 heu-
Populaire Suisse res,ainsi que le samedi- ^M— _; rr-. . i .  —¦ — ¦ ¦ « .-i"' H» rmr p * mmm. m,- ..m, im <A-ir (M f JïmiJmmm0Êm
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Brr... <$uel froid! L'hiver est long,
vdùs rêvez de plage, de soleil. Grâce
à' ÏBÊRIA, vous réalisez ce rêve. Offrez-
votis des vacances d'été eh plein hiver,
ne serait-ce qu'une semaiiïe. Avec
ÏBfëRlA, ne prévoyez" phis votre départ
en* avance. Vous pouvez vous décider au
dernier moment. Un coup de téléphone,
votre réservation est enregistrée, VO*
vacances commencent à bord. Un accueil
prévenant, un "drink", un déjeuner, en
plei» ciel... vous voilà déjà arrivé.
Meréï IBERIA.
Profitez des voyages forfaitaires
avec 1BËRIA.
Adressez-vous, aujourd'hui, à votre
agencé cfevoyages '' ou, directement à
IBERIA <jai vous conseillera; au mieux
de vos intérêts. ¦'"*;:,. *~x^: ¦,;*.,.- .-. *.-_ .< , ,»

: . : 
¦
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1200 Genève" 7 8001 Zurich l 'ZZy "
13, rue de Chantepoulet Talstrasse 62

Le temps

Caisse d'Epargne du Valais

••
•

Tél. 022 / 32 49 08 Tél. 051/23 17 24

Tous les vols Suisse-Espagne en pool avec Swissair

des économies
Aux taux actuels
fes dépôts en livret d'épargne
doublent en 17 ans !

Obligations
CEV 5 %
ATTENTION!
Nous émettons en ce moment des

1

Mardi, Jeudi:
Genève dép. 12 h. 15.

Ténériffe arr. 15 h. 40
Samedi: Genève dép. 12h. 15

Las Palmas arr. 15 h. 35

^ En Espagne,
davantage de soleil
pour votre argent.

iBEXm
Lignes Aériennes d Espagne

où seul l 'avion
est mieux traité que vous-même

PARTS SOCIALES CEV pour un montant
 ̂

TAUX 5%%

(Se renseigner auprès de nos agences et
de la direction).

Grande vente
de gre a gre

Très beaux
mobiliers

de styles et anciens
Lustres cristaux et bronze , tableaux

gravures, tapis d'Orient et divers

Villa de maîtr j
« Le Chêne »

avenue de la Gare
BEX (VD)

Dimanche 17 novembre 1968
de 11 heures à midi , de 14 heures

à 18 heures
Lundi 18 novembre

de 11 heures à midi et de 14 heure:
à 19 heures

On vendra de gre
à gré

tout le très beau mobilier suivant :
Belle salle à manger acajou filets
laiton 12 pces. Guéridon rond, Empire
acajou. Salons Ls XV corbeille , granc
canapé et bergères grand confort,
velours Gênes. Ensemble club chip
pendale confortable ; ravissant salor
Louis XV bois laqué ivoire et or avec
canapé et quatre fauteuils cabriolet.
Ensembles Louis XV , Louis XVI , ré-
gence, etc. Beau buffet sculpté. Fau-
teuils Louis XV , Louis XVI , canapés ,
bergères , 2 beaux Renaissance sculp-
tés , 6 chaises Louis XV rose marque-
terie : armoire 2 portes , commodes
dessus marbres , chevets , tables, se-
mainier , bureau et secrétaires ; bu-
reau noyer richement sculpté Louis
XV, bibliothèque , console desserte
Louis XVI acajou, angles arrondis , 2
cabinets japonais inscrutation el ap-
plications. Vitrine, buffets. Chambre
à« coucher galbée bois clair sans ar-
rrt'oire. Grand li«t Louis XVI bois la-
qué capitonné et chevets , 1 lit Louis
XV rus«tique capitonné 140 cm. de lar-
ge, ta'ble valais«anne sculptée à rallon-
ges (pas antique). Très jolies glaces.

Pendule
et deux chandeliers
bronze et marbre de

« Balthazar-Paris »
Meubles anciens :

Louis Philippe, commodes, tables ron-
des et chaises , buffets, canapé, con-
sole, etc. 6 jolies chaises. Très belle
commode Louis XVI noyer marquetée,
une Empire appliques bronze. Grand
carcapé frêne Charles X, commodes
Bidermeier et divers. BeHes armoires
vaudoises en noyer, table demi-lune.
Salon Louis XVI noyer sculpté 8 piè-
ces époque 1900. Quantité d'autres
objets.

Vente sans enchères
ni taxe à payer

Villa à 3 minutes de la gare, et en
bordure de route. Parquage pour tous
véhicules. Vente faite par les soins
de J. Albini. Tél. (021) 61 22 02.

P 1101 L

A vendre à Martigny, pour cause de
décès

appartement
ancien, 3 chambres, bain, cuisine,
local commercial et grandes dépen-
dances , le tout en parfait état pour le
prix exceptionnel de 27 000 francs.

Conviendrait spécialement bien à ar-
tisan.

Prière d'écrire i Publicitas,
PA 900157. Sion.

villa
bien située, bel aspect , 5 chambres
bains, cuisine, jardin.

Construction ancienne. Prix spéciale
ment avantageux.

Prière d'écrire à case 261, Martigny

A remettre à Châteauneuf pour cause
de départ

appartement
de 3 pièces et demie

tout confort, 4e étage, immeuble ré-
cent. Libre le 1er décembre. Loyer
270 francs par mois, charges com-
mises.
Téléphone i toute heure au (027)
8 19 67.

P 21868 S

On cherche à Sion pour janvier
1969

local de 20 m2
environ

au rez-de-chaussée, pouvant con-
venir comme bureau ou dépôt.
S'adresser au (027) 4 82 34 et
2 86 36.

P 21860 S

A VENDRE
pour cause de liquidation
matériel «de gravière soit : 5 silos métalli-
ques avec ouverture s à air d'une contenance
de 30 m3 chacun environ. 1 trieur avec
moteur dimension 3.800 x 1.050. 1 trieur
avec moteur dimension 3.000 x 800. 1 silo
de réception avec alimentateur. 1 stock de
grilles toutes dimensions. 1 trax sur pneus
benne de 2,5 m3, complètement ravisé. 2 ca-
mions MAN années 1960 et 1961. 1 moteur
Diesel, marque DEUTZ 8 cylindres en V 170
CV, neuf avec garantie. 2 moteurs Diesel,
marque CUMMINS 6 cylindres 150 CV avec
turbo-compresseur type J.S. 6/1, neufs avec
garantis.
Plusieurs moteurs élec t riques, cibles élec-
triques T.D.C, toutes dimensions et maté-
riel divers.
S'adressera M. J. Acbische r , 284, route ds
Veyrier, Veyrier-Genève.
TH. (022) 43 67 73, heures des repas, el
soir : tél. (022) 24 57 14.

Nous engageons, entrée à convenir

décorateur-vendeur
Responsabilité rayons sport et
homme. Place stable , fonds de
prévoyance.

Faire offres écrites à Chaussures

^
^ .d^Cî t̂v v̂.

1950 Sion.
P 2620 S

Jeep Austin
avec chauffage , révisée, pneus neufs,
bâche neuve. Véhicule vendu experti-
sé. Prix 4000 francs. (Eventuellement
échange).
Perrot Duval service - Cartin SA
Sion. Tél. (027) 2 98 96 - 2 52 45.

P21801 S

A louer à Martigny-BStiaz, pour le
1er janvier 1969

un appartement
de 4 chambres , cuisine, selle de
bains, cave et galetas , 240 francs
par mois charges comprises.

Tél. (026) 2 23 05.
P 90150 S

A louer à Martigny, quartier des
Epeneys, près du Centre

appartement
de 3 pièces, tout confort, tranquille
et ensoleillé. Libre pour le 15 fé-
vrier ou date à convenir.

Ecrire sous chiffre PMA 90152. è
Publicitas, 1951 Sion.

A louer à Sion, bâtiment résiden-
tiel

2 beaux studios
avec douche etc.
et

appartements
tout confort.
Pour visiter : tél. (027) 2 90 03.

P21 874 S
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Exposition LEO ANDENMATTEN

SION. — Le responsable du Carre-
four lies arts expose. Après avoir don-
né la possibilité pendant toute l'an-
née à des jeunes, à des moins j eûmes,
à des peintres et artistes chevronnés
de se présenter, de présenter leurs
œuvres, Léo Andenmatten a prévu sa
propre exposition. Ce soir, à 20 heu-
res, aura lieu le vernissage. Cette ex-
position durera jusqu'au 4 décembre.

JVotwe photo : Dans son atelier à la
Majorie , M. Léo Andenmaitten « char-
ge» le petit fourneau.

!&
'¦ «ftlÉlBÉi? If U PAYS BES DftANSÊS

Mort de M. Aimé Vouilloz
FINHAUT. — Lundi, après une longue
maladie courageusement supportée, est
décédé, dans sa 75me année, M. Aimé
Vouilloz, ancien caissier communal.
Veuf depuis 5 ans, il habitait chez sa
fiDle institutrice.

Le défunt eut une vie fort active.
Tout jeune il fut de longues années
berger de chèvres. A cette époque ce
n'était pas une sinécure. Le troupeau
comprenait 120 têtes et il f aillait par-
tir presque à la pointe du jour, pour
«aller très lpin sur les hauteurs. La-
borieux, il réussit à se faite de petites
économies, en cueillant des baies, des
champignons, tout ce que la nature
sauvage offre généreusement au mor-
tel qui sait voir et apprécier ce don.
Puis il travailla dans diverses entre-
prises.

En 1917 il devint caissier communal,
tâche qu'il remplit avec une ponctua-
lité remarquable, pendant 34 ans, soit
ju squ'en 1951. Durant l'année 1926, il
obtint le poste de buraliste postal poul-
ie village d'e Châtelard. Il fonctionna
comnte tel pendant 26 ans. Ces pre-
mières années, le chemin de fer Mar-
tigny-Châtelard ne fonctionnait que
pendant 6 mois de l'année de mai à
novembre. En raison de cela et aussi
à cause d'un horaire peu favorable,

Décès de M. Jean FRIEDER
UDDES — C'est avec chagrin que l'on
a appris hier le décès de M. Jean
Frieder, hôtelier-restaurateur à Liddes.
Propriétaire du Relais du Transit , il
s'était fait un nom sur notre route in-
ternationale du Grand-Saint-Bernard.
Dans son établissement, on rencontrait
une clientèle cosmopolite en provenan-
ce de tous les pays du monde.

Il faut dire que M. Jean Frieder
avait roulé sa bosse et ne comptait
que des amis qui avaient plaisir à ve-
nir goûter ses spécialités exotiques.

Cet excellent cuisinier, homme affa-
ble portant toujours le sourire aux lè-
vres, fut en outre un excellent joueur
de pétanque, jeu qu'il introduisit chez
les « péka-faves ».

Nouvelle association: les amis du Musée cantonal
SION — Hé ! oui , encore une associa-
tion.

Elles fleurissent chez nous, pour les
motifs les plus divers. La plupart du
temps sérieux.

Ainsi vient de naître l'« Association
des Amis du Musée cantonal d'histoire

SOS - Appel aux habitants
des districts

de Sion-Hérens-Conthey
SION — Nous manquons toujours de
sang pour les blessés, maladies et opérés
de nos hôpitaux. Soyez généreux et an-
riéncez-vous comme donneur auprès dii
Centre de transfusion de la Croix-Rou-
ge de Sion au moyen des cartes d'ins-
cription que vous trouvez dans toutes
les pharmacies de Sion.

Croix-Rouge suisse
Section de Sion.

M. Vouilloz, sauf les dernières années,
s'est rendu à pied à son travail, soit
de Finhaut à Châtelard-frontière. Ceci
représente un certain . nombre de kilo-
mètres.

Un homme aussi actif ne pouvait
se désintéresser de la politique. Aussi
en 1932 il fut élu conseiller commu-
nal, mandat qui lui fut renouvelé du-
rant 3 périodes. Son épouse étant pro-
priétaire de l'hôtel des Alpes, il fut
aussi hôtelier. C'est comme tel qu'il
se fit parmi les hôtes de la station
des amis qui lui furent fidèles jusque
dans sa retraite.

M. Aimé Vouilloz avait plusieurs
cordes à soin arc. n fut un bricoleur
avisé, n nous souvient du temps où
la population ayant de raies contacts
avec la plaine, il était l'horloger du
village, réparant pendules, réveils,
« morbiers » avec une réelle habileté.
Il éleva une belle famille de 4 enifants,
3 garçons et une fille. Un de ses fils
prit la succession de l'hôtel des Al-
pes.

Fervent chrétien, obstiné au travail,
passionné dans ses goûts et ses idées,
c'est une figure de vrai montagnard
qui s'en est allée. A sa famille en-
deuillée, nous présentons toute notre
sympathie. J. B.

Grand ami de la montagne, skieur
émérite, il se plaisait aussi à organi-
ser le séjour de jeunes gens venant
de Suisse alémanique qui logeaient
dans une grange toute proche et con-
duits par des instructeurs IP.

Jean Frieder avait coutume de fer-
mer son établissement au mois de no-
vembre. Il s'en est allé chercher le
soleil en Tunisie. C'est dans ce pays
qu'une mort brusque l'a surpris, l'en-
levant à l'affection des siens.

Nous prions son épouse, ses enfants,
de croire à notre sincère sympathie et
d'accepter nos condoléances émues.

On ne connaît pas encore le lieu,
la date et l'heure des obsèques, le
corps devant être ramené en Suisse.

naturelle », en ce soir mémorable dont Mme
on a parlé dans ces pages, lors du MM.
vernissage de l'exposition de Jean-
Claude Spahni qu'il faut avoir vue.

Cette association se propose d'orien-
ter le public sur l'activité et les res-
sources pédagogiques du Musée d'his-
toire naturelle, de soutenir les efforts
des responsables, de conseiller et le
cas échéant d'encourager nos autorités
dans ce domaine si particulier et si
précieux de la culture.

Pour l'instant elle comprend déjà
une quarantaine de membres, une quin-
zaine de mécènes et une vingtaine.d'é-
tudiants. Ouverte largement au public
elle offre à tous la possibilité d'aider
efficacement au développement d'une

Mme Pierre Pfefferlé, élue par accla-
mations, présidera aux destinées de
l'association, dont l'adresse est : Asso-
ciation des Amis du Musée cantonal
d'histoire naturelle, 40 av. de la Gare,
Sion.

Au cours de cette séance plénière il
appartint à MM. Dr Huber, directeur
du Musée d'histoire naturelle de Berne
et Aubert , l'un des conservateurs de
celui de Lausanne, d'apporter l'appui
moral des grands musées de notre pays.

Le Dr Huber en particulier montra
le rôle particulier qu'ont à jouer les
petits musées dans l'effort de culture

œuvre qui entre vaillamment dans sa
140e année. N'est-ce pas l'âge où les
patriarches étaient verts ? Pour l'heu-
re notre musée rajeunit et qui plus
est fait des petits : l'association est
vraiment fille spirituelle d'Etienne
Elaers, fondateur de notre institution
cantonale.

Pour donner vie au nouvel organis-
me, la première assemblée générale a
constitué un comité de cinq membres
dont voici la composition :

De la politique...
— Il est assez curieux de voir que

certains citoyens entendent manœu-
vrer en politique de telle sorte que
les jeux se fassent à leur manière et
non point à la manière qui servirait
l'intérêt général .

— Je vous le concède, il en est
ainsi, Ménandre, mais le peuple gro-
gne avec raison car il en a « marre »
des petites combinaisons s'échafau-
dant dans le secret des arrière-bou-
tiques.

— On s'étonne, bien à tort , de ce
que les citoyens font f i  de leurs
droits en refusant de se rendre aux
urnes. Il n'y a pas de quoi être sur-
pris quand ces mêmes citoyens se
disent « dégoûtés s> des manœuvres
dont ils perçoivent les subtilités et
que, pour cette raison, ils s'abstien-
nent de participèr&mx affaires pu -
bliques. On sâoit j fMpr «tartes sur
table ». \ Ittjofc . -• " ' :v -

— On §fçmi>àŵ yj%,ïtsonjpoi*i,
certes. Mats -il Jnfet fait  pks oublier
que l'on administre, avec ses capa-
cités. J - 1 Y t.

— Très juste, /sandre. \M c'est
pourquoi, avant les élections, il im-
porte que nous examinions en notre
âme et conscience quels sont les can-
didats les plus capables d'assumer
l'administration de notre commune.
C'est à ces hommes que nous devons
accorder notre voix. Car il dépendra
d'eux seuls que ' le « bateau » f ende
les flots contre vents et marées ou
qu'il sombre et sté perde corps et
biens. . _

— Le temps dés conspirations est
passé, Ménandre. Il importe que nous
sachions où nous allons et avec qui.
Pas de cocorico ni de fcinfcifci. Peu
nous chaut de savoir qui . donne le
mieux de la voix ou des ergots. En
revanche, il nous intéresse d'amener
aux leviers de commande des hom-
mes capables pouvant assurer à no-
tre communauté la garantie d'une
gestion dynamique, non statique, car
la capitale du Valais doit aller de
l'avant et non point piétiner sur
place ou traîner sur l'eau comme
un bateau sans voile, ni moteitr, ni
rame.

— Dans la politique, il ne faut pas
mettre un pied devant l'autre sans
avoir auparavant éprouvé le terrain ;
s'il est sûr, on peut y aller. Tout
comme on peut se lancer dans la
« bagarre » quand oh sent que ' le
peuple est avec soi. Aujourd'hui, il
n'est plus question de remporter des
victoires à la Pyrrhus... Il faut se
méfier.

— Quand on a fait son temps, on
se retire sous sa tente. Ainsi fait-on
preuve de sagesse. Pour ne pas
l'avoir compris assez tôt, j' en con-
nais qui s'en sont mordus les doigts.
La paix et la tranquillité sont de
bonnes choses. Il faut  savoir en goû-
ter avant que de trépasser... Ce ne
sont là que quelques propos tenus
entre philosophes, rapportés ici pour
favoriser certaines méditations... dont
il est possible de tirer des conclu-
sions.

. -¦ Isandre.

mm~'̂ ^mm~mmm

Réunion des vieillards, des invalides
et des veuves de Sion et environs
A SI.O; N le samedi 16 novembre 1968 A 14 h. 30 à le salle du Grand Conseil

Sujet : Les rentes AVS et Al dès le 1er janvier 1969
Orateur : Charles Dellberg, doyen du Conseil national
Invitation cord iale à toutes et à tous I

Pierre Pfefferlé, libraire
Raphy Rappaz, commerçant et
entomologiste
René Boll, directeur SBS
Guy Nidegger, professeur de mi-
néralogie
Philippe Douchet, étudiant en sec-
tion scientifique.

Ecoles suisses de ski en Valais
SION — Déjà la neige a blanchi les
hauts sommets de nos montagnes. L'hi-
ver n'est pas loin. Les skieurs s'en ré-
jouissent.

Nous espérons rendre service à tous
les amateurs de ski en publiant ci-des-
sous les noms des stations valaisan-
nes qui possèdent une écotte suisse de
ski en leur donnant par la même oc-
casion de nom du directeur de chaque
station.

VALAIS ROMAND
Anzère : René Bonvin ; Crans : Re-

né Rey ; Champéry : Marcel Bochatay ;
Chandolin : Jacques Theytaz ; CoMons-
Thyon : Louis Theytaz ; Grimentz :
Vital Salarnin ; Haute-Nenidaz : Jacques
Mariéthod ; La Fouly ' : Michel Dar-
bedlay ; Las Giettes : René Jordan ;
Les Marécottes : Gustave Gross ; Mon-
tana-Vermala : Georges Felli ; Mor-
gins : Hermann Sohwéry ; Ovronnaz :
Charles Bonvdn ; Sa«int-Luc : Joseph
Savioz ; Suen-St-Miartin : Léon Ros-
sier ; Verbier : Ami Giroud ; Vencorin :
Maxi Devanthéry ; Zinal : Régis They-
taz.

m '̂ 'Succès universitaire
- 3_= 'mm V - 'SIÔN "iStNous 'apprenons avec plaisir
que M. Stéphane 'Lehner — fils de M.
Paul Lehner à Sion — vient de réussir
avec succès ses examens de chimie bio-
logique de l'Ecole polytechnique fédéra-
le de Zurich. Précisons que ce jeune
et nouveau licencié ne veut pas s'arrê-
ter en si bon chemin puisqu'il va con-
tinuer ses études et s'attaquer mainte-
nant au doctorat dans cette branche
moderne des sciences naturelles.

Nous félicitons chaleureusement M.
Lehner et lui souhaitons encore de
nombreux succès pour l'avenir.

Coup d œil sur le petit écran
«I promessi sposi »

Nous profitons du fait que la soi-
rée de mercredi était consacrée par
la TV romande au cinéma italien,
avec un f i lm très connu de Pietro
Germi « Meurtre à l'Italienne », pour
parler à nos lecteurs du nouveau
feuilleton que la télévision présen-
tera le samedi.

Le «-Nouvelliste » avait publié en
1957 ¦« Les fiancés du lac de Côme »,
une traduction inédite du chanoine
Marcel Michelet, du célèbre roman
d'Alexandre Manzoni « I promessi
sposi ». Le succès de ce feuilleton fut
tel que nos lecteurs se souviennent
encore aujourd'hui des vicissitudes
traversées par les deux fiancés, Ren-
zo et Lucia, lors de la guerre de
Trente Ans. En fait , « I promessi
sposi » est le roman le plus achevé
et le plus important de Manzoni.
Cest un vaste tableau historique de
la Lombardie au XVIIe siècle : tou-
tes les classes de la société y sont
représentées, of f rant  l'image d'un
pays accablé par des seigneurs ty-
raniques et impunément arbitraires.
Le brigandage dans le Milanais, la

permanente dont on parle tant aujour-
d'hui et souligna avec bonheur combien
une institution de ce genre honora un
Etat qui la fait vivre.

Forte de témoignages aussi «compé-
tents, la nouvelle association lance un
appel à toutes les bonnes volontés poux
qu'un effort de recrutement dans tou*
le canton fournisse la preuve de l'in-
térêt que les sciences naturelles conti-
nuent de susciter.

Et pour commencer un acte concret
peut être posé par les habitants de la
capitale en venant nombreux écouter
Jean-Christian Spahni nous parler ven-
dredi 15 novembre, à 20 h 30, & l'Aula
du collège de « l'art et de la civilisation
des Indiens de l'Amérique du Sud ».

Après l'élan de sympathie manifesté
vendredi dernier, ce sera la marque
de la volonté de transformer en actes
ce qui restait quand même au niveau
de l'appui moral.

HAUT-VALAIS

Bettmeralp : Franz Mattig ; Fiesch i
Joseph Volken ; Gluringen : Anton
Wailter ; Graeohen : Erwin Zenklu-
sen ; Gspon-Staldenried : Medand Ab-
gottspon ; Loèche-les-Bains : Lorenz
Possa ; Loetschental : Oh. Lehner ;
Munster : H. Andereggen ; Oberwald i
Ka«rl Hischier ; Riederalp : Amman Bit-
tel ; Rosswald : Grégor Schnyder ;
Saas-Fee : Arnold Andenmaitten et
Joachim Lochmatter ; Saas-Grund :
Hermann Zurbriggen ; Untenbach :
Meinrad Dirren ; Visperterminen : Jo-
sef-M. Ruffiner ; Zenmatt : Robert
Biener et August Julen.

Assemblée générale
de la Société

de développement
ST-MARTIN. — La Société de déve-
loppement de St-Martin tiendra sow
assemblée générale annuelle le 16 no-
vembre prochain à la salle de la Coo-
pérative à St-Martin. !

L'ordre du jour est le suivant ;¦r
1. lecture des procès-verbaux àm

séances du 23 septembre 1967 «t du
11 mai 1968 ;

2. rapport du président ;
3. rapport du caissier ;
4. rapport des vérificateurs des eomp*

tes ;
5. approbation de oes rapports et dé-

charge ;
6. programme d'action 1968-1969 ;
7. fixation de la cotisation 1968-196B{
8. palmarès du concoure des baUcouM

et parterres fleuris et ddstribuftkm
des prix ;

9. divers.

peste ravageant la capitale de la
Lombardie, les horreurs et les ruines
semées par l'armée impériale s'en al-
lant assiéger Mantoue, atteignent
une indéniable valeur artistique, n
serait vain de notre part de vovtoif
analyser, aujourd'hui , ce roman qui,
par ses qualités formelles, son souci
de moralité, son importance dans la
littérature et l'histoire italiennes, f i -
gure en bonne place parmi les œu-
vres classiques de la littérature
mondiale. Nous espérons très sincè-
rement que le film qui sera présen-
té en fera connaître la pleine beau-
té, en le débarrassant des italianis-
mes et des longueurs qui en ralentis-
sent l'action.

Souhaitons qu'd l'instar du chanoi-
ne Michelet , le réalisateur aura su
repenser véritablement en français
ce roman historique tout en respec-
tant son esprit.

Nous pensons que les téléspecta-
teurs rejoindront nos lecteurs en
admirant « I promessi sposi » et que
la forme donnée par la TV soit aussi
passionnante que le fon d.



La meilleur® cuisine
se fait au beurre fondu pur.

Plus fine, pius légère, plus saine... et quelle sa-. veur incomparable!...
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SION JEUDI 14 NOVEMBRE, 17 ET 20 H. 30
SALLE DE L'AULA DU COLLEGE

Le beurre fondu pur convient admirablement pour
faire les tranches de veau, le filet de veau et de
porc, les côtelettes de veau, les escalopes panées,
toutes les sortes de ragoût, le foie en tranches, la
friture et le filet de poisson, les biftecks, les entre-
côtes, le poulet sauté, les potages, les sauces, les
légumes, les pâtes, les pommes de terre rôties et
le rôsti.
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FILM TECHNIQUE OFFICIEL DES JEUX
OLYMPIQUES D'HIVER GRENOBLE 1968

LIS K IE «UltlU
RÉALISÉ PAR J.ERTAUD ET J. J.LANGUEPIN

099

T ECHANGE STANDARD
S MONTAGE GRATUIT

POSE DE SPIKES
PNEUS NEUFS TOUTES MARQUES
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Je suis acheteur d'une A louer à Martigny Noix Pinte Contheysanne à Sion cherche

viffne appartement nouvelles, 5-10 kg, Old© de CUlSÎBlO
" de 4 pièces et demie, 2 fr. 80 le kg plus . . . .

terrasse, tout con- port. ¦"""»"• »M étrangère.
de 1500 à 2000 toises, en bordure fopf. Libre à partir Se présenter à la Pinte Contheysanne ,
de route, dans la région d'Ardon - du \w décembre ou r., r, _, . ,. rue de Conthey, à Sion, aux heures
Saint-Léonard. à convenir. Glus Pednoh, 6501 des repas.

Tél. (026) 2 17 62. Bellinzona. P 21815 S
Faire offres avec prix sous chiffre p 50051 e 
PA 21727 , à Publicitas , 1951 Sion. .'̂ «'̂ ^¦îî î î BBMi^Mi_________________________HM-B_______H____œ

A louer à Platta, Sion A louer à Saint-Léo- |
nard , dans immeuble Up

appartements . nwf
r r  -y v \ appartement

de 31/2 pièces : de2 Pièces Kr ; ':' .'' ¦ Prix : 200 francs, »-<«-|
à partît1 de 310 Wàrtès''par mois plus charges comprises. r^̂ ^0^^^^^^l,l l̂tmmm mÊÊr,
chaP 9eS T ¦' ¦' '. Tél. (027) 4 43 44. i M t̂f**"**̂ ^  ̂

^̂
ĴÉfcs*

CfllHJnC 
p 80249 S 
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à partir de 190 francs par mois, char- On cherche à louer 3 j "x fejj______âJ
ges comprises. à Sion A y J
Libre tout de suite ou à convenir. I ________-__¦____¦_--________¦ ¦ ________-___________________ £r_ i_JIHB-*'
Tél. (027) 21749. chambre S |̂ CT~ " '%.ZP 21468 S

— indépendante
A vendre à Miège meublée, eau cou- Il P——I - I Ijp
. , . „ . rante chaude et froi- >. 7171» MS».!* - * ¦ j Jterrain a bâtir <"»¦ jn^Hnmpi

de 850 Iîl 2 S'edresser sous chif- I fààk
, , . . _ . fre PA 900148 , à ? ¦ ! Hexcellente situation, eau, égouts. Publicitas , 1951 Sion | i IAu prix de 40 francs le m2. %£m

Ecrire sous chiffre PA 45731 , à Publi- :il _______________________m_^̂ -«xnBi_J»£''
citas, 1951 Sion. . P 3809 S
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MARTIN-LUTHER KING
¦ Grande marche commemorative interna- f Faites Installer une pompe électrique pour alimenter votre

tionale è Naters. calorifère a mazout.

17 et 24 novembre 1968, environ 17 km DEVIS SANS ENGAGEMENT
Dernier délai : 16 novembre 1968, à partir £ Pompes dès 198 francs.

"'¦¦'" du 16 novembre 1968, surtaxe de 2 francs.
¦ .'. .' '• . -¦ - y

Renseignements et programme ! I i I OJ 1 Xf h&U Z OcC \
Johann Schmidt-Biner, Magaziner, I %ef S )
3904 NATERS-VS Driestenweg. V_ MARTI6NY m o.t<m:6-27
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oFraef ÉT 
DEMANDES D'EMPLOIS

Hôtel Rhodania, Verbier, cherche

"IIL cherche

pour son rayon
de RIDEAU et LITERIE

vendeuses
expérimentées
Faire offre à la direction de

KUCHLER-PELLET
Aux Galeries du Midi

Sion

On cherche

un peintre
en automobile

On offre :

— place stable
— bien rétribuée
— fonds de prévoyance.

Garage Valaisan, Sion
Kaspar Frères. Tél. (027) 2 12 71
ou 2 12 72.

P 2849 S

La Compagnie genevoise
des tramways électriques
a besoin de vous I

N'hésitez pas à vous engager comme

RECEVEUR-
CONDUCTEUR

de cet important service public.
Formation accélérée.
Salaire et sécurité sociale intéressants.

Conditions d'engagement et formules d'inscrip-
tion disponibles sur demande téléphonique au
(022) 25 02 60.

Direction de la CGTE, La Jonction, Genève.

fflh g \ Télétypiste
W_N^  ̂,-O0 _<P_^g  ̂ ïï  ̂

Une 
profess ion pour vous, Mademoi-

L BMBB^̂ _̂_____ M_^I ËIïÎV Y /TI Nous demandons :

KfH M̂  »̂ Mirg5̂ 8Jiî ĵ  Candidates de 16 à 30 ans - na-
_&£ B--. l\affr r̂

 ̂ Ç''- tionalité suissa - bonne instruc-
afiH _____J T_____É__É__r%"7^^'

' ,i0n 9énérale - connaissance
j jï .' BLjH-'" .'• 9L3j ^̂ '- ' d'une deuxième langue nationale.
[ "¦¦ .'" "'¦' v> ' ' : • ¦~~l**m*mmm 

Entrée : data à convenir.

. l'-j _^^^^̂ — _____^_L̂ __i ________¦ Noi,s o'frons :

r. ; __^fl • ; '̂  <r! I?l§.4 ' Un cou,rs d'introduction d'una «n-
!7 7 5'""" ''"" '7. î KSM «p̂ f** n*e> excellente rétribution «dis la
î Lfi H.JI ^̂ B début , travail intéressant et varié.

Adresser ce coupon à la Direction d'arrondissement des téléphonât. Service
télégraphique ,1211 Genève 11 ou téléphoner au (022) 2411 99.

, A détacher ici

Je vous prie de me faire parvenir les conditions d'engagement des apprentie* «u
service télégraphe.
Nom, p renom : _________________________________________________ _____________

Adresse : No de tél. 1 

Cherchons pour le Bas-Valais

1 ouvrier poseur
de sols indépendant

1 ouvrier menuisier
indépendant

Faire offre : tél. heures de bureau
(025) 2 46 08.

P 20999 S

filles de salle
Tél. (026) 713 25

P21760 S

Nous cherchons pour entrée immédiate ou
à convenir

mécanictens-outilleurs
mécaniciens de précision
mécaniciens

Semaine de cinq jours.

Faire offre écrite avec curriculum vitae et
prétentions de salaire à :
P. LEYAT & FILS, tél. (027) 8 12 83
mécanique de précision - outillage
1962 Châteauneuf-Conthey, près Sion VS

P 4411 S

La Banque des lettres de gage à Zurich
cherche, pour le 1er décembre ou date à
convenir, jeune

employée de
commerce

Menuisier-
machiniste

est cherché pour entrée im-
médiate ou à convenir.
Situation d'avenir.
Menuiserie Clivaz & Mudry,
Sion.
Tél. (027) 2 21 62.

; P 21872 S

sulzer
j? |_ APPRENTIS MONTEUR

Cl IôrCnC EN CHAUFFAGE
Jeunes gens que le travail manuel inté
resse. choisissez la profession de

Vouz contribuerez à la réalisation de
chauffages, centraux et urbains, chauf-
fages industriels à vapeur et à eau sur -
chauffée, ainsi que de travaux de pré -
fabrication à l'atelier.
Adressez-vouz, en toute confiance, a
Sulzer Frères, Société Anonyme, Dép.
Chauffage et Climatisation, succursale
de Sion, av. de la Gare, 1951 Sion,
tél. 027/2 39 43. «r.4

Nous cherchons

un monteur-
électricien

avec «maîtrise fédérale
COMME CHEF TECHNIQUE
d'une entreprise en pleine expansion

Nous exigeons :
— pratiqua pour l'élaboration des études

avant-métrés, devis, facturation ;
— goût pour la préparation du travail ;
— sens de l'organisation et de la rationa-

lisation du travail ;

Nom offrons :
— travaH indépendant ;
— salaire en rapport avec qualifications ;
— participation financière possible.

Falra offres sous chiffre PA 21830 avec
C V. at certificats à Publicitas, 1951 Sion.
Discrétion assuré*.

SULZER
chauffage
climatisation

Jeune fille
est cherchée dans
station pour la sai-
son d'hiver, comme
aide au ménage et
au magasin. Entrée
début décembre.

La Promenade,
Champex.
Tél. (026) 4 12 52.

P 90153 S

consciencieuse pour la correspondance
française et travaux de bureau en général.
Possibilité de se perfectionner en allemand.
Formation commerciale désirée.

Ambiance agréable dans petit cadre d'un
important Institut de finances, au centre de
la vHIe, conditions de salaire appropriées,
caisse de retraite.

Veuillez adresser votre offre avec curriculum
vitae, copies de certificats, photographie et
prétentions de salaire à la direction de la
Banque des lettres de gage d'établissements
suisses de crédit hypothécaire,
Bôrsenstrasse 21, 8001 Zurich.
Tél. (051) 25 79 66.

Jeune
Hollandaise
26 ans, parlant 4
langues, cherche
travail , comme
réceptionnaire
pour la saison d'hi-
ver.
Diplôme école hôte-
lière « Montana » à
Lucerne.
Eorire sous chiffre
PA 21875, à Publici-
tas , 1951 Sion.

MONTEUR EN
CHAUFFAGE

Homme 50 ans,
cherche travail com
me

aide de maison
dans pension ou hô- f a cturïère-secrétài re
tel.
Ecrire sous chiffre
PA 21826, à Publi-
citas , 1951 Sion.

, 8000 rB9

ion salaire , 5 jours de travail par
semaine. Faire offres ou se présenter
avec certificat au bureau de Brasilona
SA, rue de la Poste, Martigny.

P 651 S
Jeune fille
cherché place, pen-
dant l'hiver, dans
hôtel-restaurant ou
pension, de préfé-
rence dans station
touristique.
Tél. (024) 3 64 34.

P 7550 S

Serveuse
est demandée pour
bar à café. Débutan-
te acceptée. Bons
gages. Nourrie, lo-
gée.

R. Vaucher, Le City,
1337 Vallorbe.

Tél. (021) 83 15 05.

P1457 L

Serveuse
Nous cherchons une
serveuse pour rem-
placement tout de
suite au 22 décem-
bre, connaissant les
2 services. Nourrie,
logée.

Café-restaurant du
Marché, Aigle.
Tél. (025) 2 21 67.

P1459 L

Tea-room à Martigny
demande

sommelière
Entrée début décem-
bre.

Tél. (026) 2 20 03 -
2 21 10.

P 90144 S

Sommelier
connaissant les deux
services cherche
place pour la saison
d'hiver.

Ecrire sous chiffre
PA 450040, à Publi-
citas, 1951 Sion.

Homme cherche pla-
ce à Sion comme

aide-livreur
Ecrire sous chiffre
PA 80254, à Publi-
citas, 1951 Sion.

Homme d'un
certain âge
connaissant les tra-
vaux de la campagne,
vigne et le bétail,
cherche place
Ecrire sous chiffre
PA 80253, à Publi-
citas, 1951 Sion.

Jeune dame, habile
sténo-dactylographe,
possédant diplôme
commercial et 8 ans
de pratique, cherche

travaux
de bureau
à domicile
Tél. (027) 2 09 25.

P 80251 S

Le Buffet de la Gare
à Châteauneuf, cher-
che

une sommelière
Bon gain, congé le
dimanche.
Tél. (027) 8 14 78.

On cherche pour petite famille

jeune fille
pour travaux légers de ménage
à VERBIER
Très bon salaire, entrée tout de
suite.

S'adresser par téléphone au
(026) 8 41 73, heures ouvra-
bles , ou au (026) 2 24 56, le
soir.

P 5003 S

Nous engageons pour entrée à con
venir

On cherche

un apprenti
magasinier

pour magasin de pièces et acces-

soires automobiles.
Garage Valaisan, Sion
Kaspar Frères. Tél. (027) 2 11 71
ou 2 11 72.

P 2849 S

sommelier
ou sommelière

quailifié pour la salle.
Entrée premier décembre

Tél. (026) 6 22 44.
P1276 S

Café-restaurant au centre du Valais,
cherche

une sommelière
connaissant les deux services.
Bons gains, congés réguliers. Entrée
à convenir.
Faire offre écrite sous chiffre
PA 21836, è Publicitas, 1951 Sion.

On cherche pour entrée immédiate
ou date à convenir

sommelière, débutante
acceptée

Bons gages, via de famille.
Faire offres au café-tea-room de la
Poste à Morgins (1875).
Tél. (025) 8 31 22.

P21828 S

Atelier de confection de Monthey,
engage

ouvrières
étrangères acceptées.

Se présenter , 6, route du Tonkin.

P21734 S

vendeuse
dans une boucherie-charcuterie.

Entrée tout de suite ou à convenir.

Faire offre à P. Deblue, boucherie-
charcuterie, rue de la Gare 22, 1260
Nyon. Tél. (022) 61 28 04.

OFA 0527803 X

Hôtel Rhodania
Verbier (VS)

saison d'hiver 1968-1969

_" cherche

femme de chambre
fille de vestiaire 3
fille de buffet |f
calandreuse 11

S'adresser : case postale 2078 ]M
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A L AGENDA DE ILS.
¦k MUSEE CANTONAL

— Vendredi 15 novembre, à 20 h 30 à l'aula du collège , conférence
auec fil-ms-couleurs de Jean-Christian Spahni : Art et civilisation

- w . des Indiens de l'Amérique du Sud. ¦¦¦i' i: tu'- '̂ Z ' v- -i .-TW> "• — Visite du musée avec sa nouvelle salle de minéralogie.
— Visite de î'errposition : connaissance de l'Amérique du Sud jusqu'au

24 novembre.
*- RADIO ROMANDE

— L'émission « Jeunesse Club » du vendredi 15 novembre aura lieu au
CRLC de 17 à 19 heures.

— 3 équipes participeront au concours pour la sélection à la fi-rwile.
* OJ DU CAS MONTE-ROSA

— Le camp de ski de Noël à Ovronnaz débutera le 25 décembre.
— Le départ de Sion est f ixé  à 14 h.
— Le prix global ne devra pas dépasser ta somme de Fr. 100.—.
— Il se terminera le ler janvier.
—'- Les mscriptins doivent parvenir jusqu 'au 15 décembre au 2 16 95.

•k SPELEOLOGIE
— Un reportage sur la collaboration spéléologique-plo ngée sous-marine

est mis sur pied.
— Ceux qui s'intéressent à y participer doivent s'inscrire par téléphone

2 16 95.
-*- PHOTO - CLUB

— Le labo-photo est ouvert aux membres les mardis, mercredis et
jeudis dès 20 h.

— Lundi 18, cours sur l'agrandissement photographique dès 20 heures.
* DANSE - CLUB

— Tous les mercredis soirs, dès 20 h, cours de danse au bâtiment des
Entrepreneurs, av. de la Gare.

— Prix : 2 f r .  le cours (réduction pour étudiants et apprentis).
— Ce coitns a un gratnd succès auprès des f i l les  ! Par contre, il man-que

de partenaires masculins ! ! !
•*• AEROMODELISME

— L'assemblée générale du 9 novembre a été fructueuse. Le program-
me détaillé pour 1969 sera publié.

— L'atelier de construction sis au iooal de Valère est ouvert le jeudi
après-midi.

— Pendant l'hiver, l'atelier sera ouvert le jeudi toute la -journée.
— Le responsable de l'atelier est M. Dominique Aymon. Prière de

s'inscrire chez lui.
* PING-PONG-CLUB

— Ce club sédunois invite les jeunes qui veulent jouer , se perfection-
ner, concourir.

— Le mercredi soir, à 20 h, à la salle de gymnastique de l'école des
filles.

— Inscriptions et renseignements à la pharmacie Buchs, rue de Lau-
sanne.

* ADRESSE DE J.L.S.
Case postale 90, Sion II - Tél. (027) 2 18 84 (Elisabeth Biderbost) -
2 16 95 (Jacques Bovier) - 2 45 90 (C.R.L.C.)

CE SOIR
jeudi 14 novembre 1968 à 20 heures, à la salle de la Matze

ASSEMBLEE GENERALE

du parti conservateur chrétien-social de Sion

ORDRE DU JOUR
i. Rapport présidentiel ;
2. Désignation définitive des candidats pour l'élection des juges et vice-juges

de commune ;
3. Désignation définitive des candidats pour l'élection du conseil communal ;
4. Présentation du programme d'action du parti ;
5. Divers.

Le Comité ,

Cours de
pour la
SION. — Au sem du corps de l«a po-
lice cantonale, de grands efforts sont
consentis en faveur du sport et du

¦¦¦ KLE CENTU JlillM
guides et d'aspirants-guides

police cantonale
développement physique en général des Hier et aujourd hui , un -cours se
agents. déroule dans la région de Valère. 12

Il s'agit de se maintenir en forme agents, placés sous la direction de M.
et d'être toujours prêts. H est à rele- Laurent Darbellay, s'initient à la tech-
ver, avec une grande satisfaction , que
die nombreux agents, depuis quelques
années, se sont mis en évidence lors ¦¦¦H________ii3__ï^,Hîi':-̂ i MP- -C-Wl4_de compétitions dans différentes dis- ' -17 fc* **̂ flifî?i__!__F^_
ciplines. Le corps de la police canto- »̂  S7 _B§L ï^BBîft '-*''̂ "' "2nale occupe une place d'honneu r à cet pHS?*\' V^* JH| É___3§ *̂ Ŝégard. _____________ BÉfc^l • ___________

L'alpinisme n'est pas négligé non '
plus. Des agents sont guides et ils ont 

^ 
_ . _ _r__,¦" ¦:''"">;'„ -7.'

prouvé à maintes occasions leur ca- " * *" « 7* «~Zf *f*y '2 "¦ ¦
pacité, leur savoir-faire dans diffé- ¦ *̂ ___lifc*-' - >'-rentes interventions. SEfifaV  ̂ ";. ' -

Visage nouveau de notre ville

m

Fête de la Sainte-Cécile
SION. — Le dimanche 24 novembre
les sociétés locales fêteront leur pa-
tronne sainte Cécile.

Pour perpétuer la tradition, les so-
ciétés locales donneront à la sortie de
la grand-messe« un concert devant
l'Hôtel de Ville suivant l'ordre du
j our suivant :

Harmonie municipale : direction : Cé-
cil Rudaz, professeur : 1. Marche du
XXV, Closset ; 2. Kiefer's Spécial, Kie-
fer.

Mânnerchor Harmonie (direction :
Gabriel Obrist) : Winzerchor, F. Men-
delsohn-Bartholdy.

Chœur de dames (direction : Pierre
Chatton) : Quand la feuille était verte,
Canteloube.

Schola (direction : Joseph Baruchet) :
Frères Jacques, Marc de Rance.

Chorale sédunoise (direction : Clau-
de Lamon) : Ce n'est qu 'un chant :
musique Montavon - texte H. Devain.

Harmonie municipale (direction : Cé-
cil Rudaz , profe«sseur) : 3. Swing Along,
Taylor ; 4. Black Diamond. Cori.

Un cours fort utile pour les apprentis droguistes

Dans le «cadre du Centre profession- et deuxième année de s'initier à di-
nel, un cours pratique vient d'être or- verses' préparations et expériences de
ganisé à l'intention des apprentis dro- leur futur métier,
guistes. Ce cours, mis sur pied par
l'Association ' valaisanne des diroguis- Les patrons et les parents ont été
tes, a permis aux classes de première invités à visiter les installations et à

nique de la montagne. Dorénavant, de
tels cours auront lieu très régulière-
ment.

Les participants, hormis les aptitu-
des acquises, ont montré beaucoup
d'intérêt pour cette instruction alpine.

Nous ne pouvons que féliciter tom
et chacun pour l' effort accompli.

SION.  — Notre cité a son cachet,
ses parti cularités. La vieille ville ,
témoin historique, mérite d'être
parcourue, utsitée. Avec ses blocs
locatifs , ses tours, elle est le résul-
tat du développement et de l' ex-
pansion de la cité.

Les autorités suivent un pro-
gramme d'équipem ent , un plan
d' extension. En e f f e t , aujourd'hui,
plus que jamais, pour assurer les
échanges nécessaires au pro grès
social , la cité moderne évolue vers
une orientation pro gressive en
quartiers spécialisés. Par une ju-
dicieuse utilisation des sites , la
surface  de la terre est répartie en
zones distinctes : zon e r urale , zone
industrielle et zone résidentielle
.Ainsi, prend corps la conception de
l'aménagement du territoire.

La rue du Grand-Pont , qui a
perdu un peu de son intensité com-
merciale, mais dont le trafic est
plus intense que jamais , a une ri-
chesse de par la disposition et le
style des constructions. Des proprié-
taires , petit à petit exécutent des
travaux de rénovation toujours avec
beaucoup de goûl. Toutes les pré-
cautions sont prises pour conserver
l'importance et la richesse de ces
constructions.

Notre photo : Uni maison du Gel -
Pont restaurer.

apprécier les travaux des ieune.-, éle-
vés.

Il faut féliciter l'Association profes-
sionnelle et les professeurs de l'écoil
pour cette initiative.



' DE ""A H0B  ̂CONTREE AU VAL';̂^^HIlt
Constitution du groupement des Anniviards
Au mois de septembre, nn croupe d'hommes sachant prendre des initiatives H suffit de composer le/numéro de té-
se réunit à l'hôtel du Midi à Sion. Des débats qui s'en suivirent , il ressortit léphone 2 78 96 Où nous nous tenons
que la création d'un mouvement réunissant tous les Sédunois d'origine anni- volontiers à votre entière disposition.
viarde serait la bienvenue. Grâce à la bonne volonté de MM Gustave Tabin „
Rémy Abbet, Roger Florey, VitaJ Monnet, Michel Rouvinet, Rémy Salarnin, Georges Zufferey
Charly Theytai, Marco The-rtvr, et Rrnest Zufferey, une assemblée cône-' , 
titut ive put avoir lieu au café Industriel, le mardi 12 novembre 1968.

«Cette date historique dans les anna-
les sédunoises devait enfin voir se ré-
aliser un amical groupement. Une qua-
rantaine de personnes étaient présentes
lorsque l'assemblée fut déclarée ouverte
par Me Tabin. Nous voudrions re-
lever tout sjécialement la présence de
notre doyen, M. Luc Antille. Après
un tour d'horizon sur lequel nous re-
viendrons plus tard, Me Tabin rendit un
vibrant hommage à son ami Aloys
Theytaz, préfet du district de Sierre,
chantre d'Anniviers et protecteur des
biens culturels valaisans. Une minute
de silence marqua le profond atta-
chement que les Sédunois d'origine an-
niviarde portent à leur cher disparu.
Puis une discussion toute empreinte de
démocratie porta sur la ' constitution
d'un comité restreint dont le rôle es-
sentiel et combien lourd est l'organisa-
tion , ki mise en route du groupement.
Pour remplir cette tâche, l'assemblée
a élu , avec effet immédiat, présiden t :
Georges Zufferey, secrétaire : Charly
They.taz, caissier : Rémy Salarnin.

La création d'un groupement étant
acquise, l'on passa au troisième point
de l'ordre du jour, les divers. A cette
occasion, ld fut décidé, entre autres,
la préparation d'un Noël pour les en-
fants. Nous ne voudrions point trop nous

Prévenir vaut mieux que guérir
ë-̂ a ĵf

SIERRE — Lorsque l'on parcourt les
journaux, lorsque l'on écoute les faits
divers, on est effaré du nombre d'acci-
dents dont sont victimes les écoliers se
rendant au travail.

Peut-être sont-ils in attentifs , dis-
traits, pressés. N'ignorent-ils pas, sur-
tout, les règles de la circulation et du
code de la route ? Afin de remédier
i cet état de fait désastreux, la police
municipale sierroise, avec le concours
du Touring-Club suisse a mis sur pied
un cours de circulation. Ce cours est
rendu plus attrayant par les installa-
tions sises au parc de la circula-
tion. Sur un espace relativement im-
portant, toutes les données de base de
la circulation sont recréées.

Un cours théorique est d'abord donné
à chaque classe. Puis les élèves pren-
nent le volant d'une petite voiture — ou

Reconnaissance
de la Caecilia

CHIPPIS — La Caecilia de Chippi s
ne saurait tourner la page d'or du
Festival 1968 snas adresser une fois
de plus sa reconnaissnace à tous les
artisans de cette réussite mémorable.

L'invitation personnelle envoyée par
le comité à chaque collaborateur ne
voudrait oublier personne, et pourtant
un oubli est si humain. Aussi, par la
voie de la presse, la Caecilia se fait-
eUe une devoir de rappeler à chaque
collaborateur la journée familière du
IT novembre, qui sera en même temps
U tète de Sainte-Cécile et qui se dé-
roulera à la halle de gymnastique dès
lî heures, le dimanche 17 novembre
1968. Les chanteurs se réjouissent de
votre présence.

Garderie d'enfants
SAINT-LUC. — Les parents désirant

s'adonner aux joies hivernales n'auront
Plus de soucis, grâce aux nurses de la
garderie qui s'occuperont de leurs en-
fants tout au long de la journée, soit
de 9 heures à 16 heures.

étendre sur ce dernier sujet, car le
comité étudie activement la mise au
point de cette fête, mais il semble op-
portun d'indiquer que tout est mis en
œuvre pour assurer à la «communauté
un Noël inoubliable.

Enfin, une question primordiale se
pose. Dans quels buts peuvent se ré-
unir les Sédunois d'origine anniviarde ?
Loin de nous l'idée de provoquer des
revendications quelconques ou de pré-
tendre à des visées politiques. Si tel
devait être le cas, nous pourrions lé-
gi timement penser que l'esprit anni-
viard est mort Or, c'est justement cet
esprit que nous voulons préserver, tota-
lement intégrés à la société sédunoise
dont nous sommes fiers, nous ne renions
pas pour autant notre passé, nos ori-
gines. Nous avons donc fondé un cer-
cle fermé où régneront l'amitié, l'en-
traide et la solidarité confraternelle.
Nous voulons donner un sens précis, réel
à une entraide mutuelle, féconde, au res-
serrement des liens d'amitié plus étroits
et d'une solidarité agissante.

Nous lançons un chaleureux appel à
tous les Anniviards résidant en ville
de Sion pour les inviter bien ami-
calement à nous rejoindre. D'ores et
déj«à, nous ieur iendons une main fra-
ternelle. Pour prendre contact avec nous,

le guidon d'un vélo — et mettent en
pratique cet enseignement. En respec-
tant les présélections, les stop, en s'ar-
rêtant aux feux. En apprenant à re-
garder, nos enfants apprennent non seu-
lement à se déplacer correctement, mais
ils acquièrent encore une excellente
assurance-vie !

Il faut ici remercier la direction des
écoles qui a permis rétablissement d'un
tell cours.

Le cours qui se déroule actu«aUement
est destiné à toutes les classes moyen-
nes et supérieures de la ville de Sierre.
Au printemps prochain , un tel cours se-
ra à nouveau mis sur pied. U s'adresse-
ra toutefois plus spécialement aux tout
petits. .

Notre photo : une classe écoute atten-
tivement les explication de l'agent El-
sig.

Exposition Alfred Delpretti
SIERRE — Alfred Delpretti exposera
du 17 novembre au ler décembre à la
maison des jeunes et de la culture. Le
vernissage aura lieu le samedi 16 no-
vembre dès 17 heures.

Skilift col Bella-Tola
SAINT-LUC. — Ce nouveau skilift,

sis entre 2200 et 2800 m, sera mis en
exploitation au début de la saison. La
longueur est de 1,8 km. le parcours est
effectué en 10 minutes et son débit ho-
raire s'élèvera à 600 personnes.

EN CAS DE DEim
les Pompes funèbres E. Naefen
9, rue du Grand-St-Bernard
Martigny-Ville
se chargent de toutes les formalité

Cercueils • couronnes - croix
Corbillard automobile

Téléphonez au .—_.__i______^_____.

Madame veuve Eugénie CHANTON-
BLANC, à Vouvry, ses enfants et
petits-enfants, à Genève, Mordes,
Vouvry, St-Maurice et «Casablanca ;

Les enfants et petits-enfants de feu
Camille CHANTON-JUNOD, à Bou-
veret et Monthey ;

Les enfants et petits-enfants de Jac-
ques BLANC, à Evian-l«es-Bains et
Bex ;

Mademoiselle Sophie PIGNAT, à Miex ;
Famille BUSSET-PIGNAT, ses enfants

et petits-enfants, à Miex ;
Madame veuve David PIGNAT, ses en-

fants et petits-enfants, à Vouvry ;
Madame veuve Léonie BLANC, ses en-

fants et petits-enfants, à Bouveret ;
ainsi que les familles parentes et al-
liées, ont la douleur de faire part de
la mort de

Madame
Catherine

P1GNAT-BLANC
decédée subitement dans sa 74e année.

L'ensevelissement aura lieu à Vou-
vry le vendredi 15 novembre, à 10 h 30.

Départ du convoi : place de l'Hôtel
de Ville.

P. P. É.

Cet avis tient lieu de faire-part.

IN MEMORIAM

MARINETTE BUCHER
13 novembre 1967 - 13 novembre 1968

Une année sans ion sourire, ta pré-
sence. Notre ehnsoiatlon est rie te sa-
voir au Ciel, àf^nfeto; fam'ire . tes élè-
*,_>_. lo. o m;o A .."«.VîitU., v.„i„ir.^. .._ -,,.,,,-«««.s, ic_ «,"¦«¦. "  ̂Wffi Ml ' ' l i
le bonheur parfaiKlPP^

Des messes seroht't:çélébrëes à Saint-
Guérin, le 13 novembre à 18 h. 15, à 'a
chapelle de Châteauneuf , de 14 no-
vembre à 19 heures et dimanche 17 no-
vembre, à 9 h. 30.

Tes parents.

IN MEMORIAM

LOUIS MORISOD
16 novembre 1967 - 16 novembre 1968
Cher époux et papa déjà une année

que tu nous as quittés pour ne plus ja-
jamais revenir. .

Ton épouse et tes enfants..,
La messe d'anniversaire aura:lieu le

16 novembre à 9 b. 30, à Massongex.¦- k : M 90151 S

La famille de

Monsieur

ANATOLE MEUNIER
remercie bien sincèrement toutes les
personnes qui ont pris part à son grand
deuil. ':

P 90148 S

î
Monsieur Paul Donzallaz, à Romont,

profondément touché par les nombreu-
ses marques de sympathie qui lui ont
été témoignées lors du décès de

Madame
Andrée DONZALLAZ-

FAVRE
exprime ses sentiments de gratitude à
tous ceux qui, par leur présence, if -
frandes de messes, envois de fleurs et
couronnes, ont pris part à sa doulou-
reuse épreuve.

L'office de trentième sera célébré le
30 novembre, à 15 heures, à la collé-
giale de Romont.

Le Conseil d'administration, la
direction et le personnel de la
comprime Martigny-Châteicrd
ont le regret de faire part du dêc^s de

Monsieur
HENRI GROSS

canronmer
Us garderont du défunt un excellent

souvenir.
Pour les obsèques, prière de consulter

l'avis de la famille.

La classe 1929 de Salvan
a le regret de faire part du décès de
son contemporain.

Monsieur
Henri GROSS

Pour les obsèques, prière de se réfé-
rer à l'avis de la famille.

; IN MEMORIAM

FRANÇOIS GLASSEY
16 novembre 1967 - 16 novembre 1968

Une messe anniversaire sera célébrée
à Basse-Nendaz, le samedi 16 novembre
1958, à 8 h. 15.

Madame veuve Juste BRESSOUD
née Henriette DELSETH

tertiaire de Saint-François

décédée le 12 novembre 1968 dans sa 83e année, réconfortée par les sacrements
d«e l'Eglise. La recommanden t à vos prières :
Monsieur et Madame Gérard BRESSOUD et leurs enfants Françoise, Benoît , Ma-

rie-Gabrielle et Albéric, à Sion ;
Monsieur et Madame Jean BRESSOUD et leurs fils Jean-Pierre et Christian, à

Vionnaz;
Monsieur et Madame Juste BRESSOUD et leurs fils Charly, Pierre et Raymond,

à Vionnaz;
Madame et Monsieur Jules RABOUD-BRESSOUD et leurs enfants Bernard,

Béatrice, Chantai et Christian, à Brigue ;
Mademoiselle Reine BRESSOUD, à Collombey;
Révérende sœur Marie-Régina BRESSOUD, à Champagnole-France;
Monsieur et Madame Théodmir BRESSOUD et leur fils Pierre-Olivier, à Monthey;
Monsieur Gabriel BRESSOUD, à Vionnaz;
Madame et Monsieur Félix CALMES-BRESSOUD et leurs enfants Gérard, Ma-

rie-Thérèse et Bernadette, à Martigny;
Mademoiselle Marthe BRESSOUD, à Vionnaz;
et les familles parentes et alliées.

L'ensevelissement aura lieu à Vionnaz vendredi 15 novembre, à 10 heures. .
R. I. P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

t
Profondément touchée par les témoignages de sympathie et d'affection qui

lui ont été adressés lors de son grand deuil, la famille de

Madame Maurice GROSS
prie toutes les personnes qui se sont associées à sa peine de trouver ici l'ex-
pression de 9a vive reconnaissance.

t
La supérieure, les sœurs, le personnel et les enfouis

de l'Institut Notre-Dame-de-Lourdes à Sierre

ont la grande peine de faire part du décès de

Sœur Philomena MELA
rentrée à la maison du Père le 13 novembre 1968 à Marseille, dans sa 52e année et
la 30e année de sa profession religieuse.

Sœur Philomène s'est dévouée durant de longues années aux petits maladesdu sanatorium Ste-Bernadette à Montana et aux enfants de l'institut N.D.-de-
Lourdes, à Sierre.

Nous demandons aux personnes qui l'ont connue, de se souvenir d'elle dansleurs prières.
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t
Il a plu au Seigneur de rappeler à

Lui son fidèle serviteur

Monsieur
Henri GROSS

employé M.C.

leur très cher époux , fils , beau-fils,
frère, beau-frère, oncle, neveu, cou-
sin et parrain, décédé accidentellement
dans sa 39me année, muni des secours
de notre sainte mère l'Eglise.
Madame Madeleine GROSS, au Tré-

tien :
Madame veuve Ernest GROSS, ses en-

fants et petits-enfants, au Trétien et
à Salvan ;

Madame veuve Sylvain GROSS, ses
enfants et petits-enfants, au Trétien,
Les Marécottes et Orsières ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées.

L'ensevelissement ' aura lieu à Sal-
van le vendredi 15 novembre, à 10 h.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-
part. . ; .

Priez pour lui.

:¦¦¦-' -f 
¦;¦:;-;,• ii

L'Association des brancardiers
de Notre-Dame de lourdes

de la vallée du Trient .
a le profond regret de faire part du
décès de soft rftembrie ¦ -¦ '

Monsieur
Henri GROSS

Pour les obsèques, prière de consul*
te«r l'avis d«e la famille. - '¦¦ :..
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GRAND CONSEIL
(SUITE DE LA PAGE 12)

tribunal cantonal et 16 années dans
les autres tribunaux ,au ministère pu-
blic où à la chancellerie d'Etat.

L'invalidité est établie par déclara-
tion médicale; Quant à la non-réélec-
tion, celle-ci est établie seulement par
le résultat d'un scrutin mais également
lorsque des circonstances telles, par
exemple que la décision du parti auquel
appartient- le candidat de ne pas repré-
senter celui-ci, font apparaître que,
suivant le cours normal des choses, la
réélection d'un magistrat n'a aucune
chance de succès.

Ce règlement est également adapté en
premiers débats.

La séance est levée. On sent un peu
de fatigue chez les députés qui ont eu
une journée bien remplie.

t.-K. g.

Question écrite :
Zufferey Edgar, député

Amnistie fiscale :
Exonération partielle

des carnets d'épargne
Au 1-1-1969, les dispositions relatives

à l'amnistie fiscale pour les impôts
cantonaux, communaux et de défense
nationale entreront en vigueur.

Sur la base des oapitaux déclarés et
soumis à une imposition dans notre
canton, il s'avère qu'ils sont très infé-
rieurs aux chiffres estimatifs qui peu-
vent être déterminées sur la base des
rapports annuels des établissements
bancaires et des services de l'impôt an-
ticipé. .

Comme 1969 est une année d'amnistie
fiscale et d'une nouvelle période fis-
cale, à l'exemple d'autres cantons, ne
sèrait-il pas possible d'établir des dis-
positions pouvant permettre l'exonéra-
tion partielle de la valeur des carnets
d'épargne des petits et moyens épar-
gnants soumis à l'impôt sur la fortune
et l'exonération partielle du rendement
des intérêts de ces carnets soumis à
l'impôt sur le revenu.

L'exonération du montant des car-
nets d'épargné devrait s'établir entre
Fr 5.000.— à Fr 10.000.— et l'exonéra-
tion des intérêts bruts jusqu 'à concur-
rence de Fr 200.— par contribuable.

D'autre part , afin de stimuler l'épar-
gne auprès des parents et de notre jeu-
nesse, il serait souhaitable de prévoir
également l'exonération comme revenu
des intérêts bruts des livrets d'épargne
pu de dépôt jusqu'à concurrence rie Fr
100.— par an et par enfant à charge
(scolarité, apprentissage, étude) et per-
mettre la déduction sur le revenu des
parents d'un montant de Fr 200.— par
an et par enfant pour les. versements
effectués sur les livrets d'épargne ou
de dépôt établis pour les enfants à
charge.

De telles dispositions qui ont été ap-
pliquées par d'autres cantons avec des
résultats très positifs seraient suscepti-
bles d'être un stimulant efficace
d'épargne pour tous les milieux de no-
tre population et, d'autre part , contri-
bueraient à stimuler et à généraliser
dans notre canton la déclaartion des
carnets d'épargne au fisc à l'occasion
de l'amnistie fiscale.

Nous invitons donc le chef du Dé-
partement des finances à examiner la
possibilités de prévoir de telles disposi-
tions, convaincu du rôle important de
l'épargne et de celui que peut jouer
l'Etat dans les possibilités d'intervention
pour la stimuler se situent essentielle-
ment dans le domaine fiscal.

Question écrite
de Célestin Clerc

Le Conseil d'Etat a accordé l'autori-
sation d'exploiter des gravières sur le
territoire de la commune de Port-Va-
lais et l'une de celles-ci est sise sur le
périmètre du consortage d'assainisse-
ment de la plaine du Bouveret

L'extension de cette gravière à d'au-
tres terrains a été accordée contre
l'avis de l'administration communale de
Port-Valais.

Le Conseil d'Etat aurait-il l'obligean-
ce de me dire si toutes les réserves né-
cessaires ont été faites lorsque l'exten-
sion de cette gravière a été accordée ?
Ne serait-il pas urgent d'en limiter
l'exploitation à la surface comprise
dans l'autorisation ?

D'autre part, est-il normal d'accorder
des concessions de gravières sur des
terrains faisant partie d'un consortage
d'assainissement, même si les subsides
sont remboursés ?

La plaine du Bouveret a été assainie
par un système de canalisations, relié
à une station de pompage, les frais de
cette station ont été calculés pour une
superficie donnée. Le Conseil d'Etat
peut-il garantir que les terrains agri-

iiiŒ^̂  mm
Bel essor du développement de l'hôtellerie valaisanne
BRIGUE-GLIS. — II y a six ans, les
responsables de l'instruction profes-
sionnelle des apprentis cuisiniers - sai-
sonniers créaient à Sion une école pro-
fessionnelle précisément aux futurs
représentants de la gastronomie sui-
vant leur apprentissage dans les sta-

coles qui disparaissent par l'exploita-
tion de la gravière continueront à payer
leur quote-part des frais de la station
de pompage et que cette quote-part ne
retombera pas finalement à la charge
des autres membres du consortage ?

L'obligation de remblayage, soit re-
mise en état des terrains a-t-elle été
stipulée dans l'autorisation d'exploita-
tion ou l'arrêté du 10-4-1964 donne-t-il
automatiquement le droit d'exiger la
remise en état des lieux ?

Une garantie bancaire selon l'art. 5
dudit arrêté a-t-elle été exigée pour
assurer la remise en état des lieux ?
Une réponse affirmative enlèverait les
craintes du consortage et éviterait un
déparement du site par une mare
stagnante.

Interpellation
François Couchepin

La presse a annoncé à fin octobre
que le Conseil fédérai venait de prendre
des dispositions particulières réglant
avec effet dès le premier décembre
1968, la circulation aérienne en ce qui
concerne notamment l'aviation touris-
tique. Il ressort des indications fournies
que la • Confédération invoquant la lut-
te contre le bruit entend pouvoir inter-
dire les vols de plaisance les samedis,
dimanches et jours fériés, les vols sur
certaines régions, notamment les ré-
gions touristiques etc.

Il s'agit là de l'aboutissement d'une
longue campagne menée par certains
bonzes du Olub alpin suisse et de di-
verses ligues vertueuses qui préten-
dent protéger la nature au détriment
des hommes.

Une telle décision met gravement en
péril la situation de l'aviation de monta-
gne valaisanne notamment l'économie
touristique de notre can ton. Au sur-
plus, elle constitue par une voie détour-
née une immixtion intolérable dans les
problèmes économiques de notre pays.

Le Conseil d'Etat est ainsi invité à
informer la Haute Assemblée des me-
sures qu'il entend prendre soit pour ob-
tenir que les décisions prises par le
Conseil fédéral et leur application soient
modifiées dans le sens de restituer une
certaine liberté aux pilotes des monta-
gnes valaisannes, soit, jouant le jeu de
la lutte contre le bruit que le Conseil
fédéral entend jouer, pour obtenir que
les vols militaires, les tirs au canon
et autres amusements bruyants de l'ar-
mée suisse soient considérablement li-
mités dans le canton et notamment dans
les zones touristiques que tend à pro-
téger le Conseil fédéral.

Interpellation
François Couchepin

Les Suisses ont appris avec conster-
nation que l'armée suisse avait été
utilisée par ordre du Conseil fédéral à
organiser un service de piquet de sur-
veillance dans certaines régions du Ju-
ra. Il semble bien, selon une étude faite
par un juriste émanent, qu'une telle
position prise par le Conseil fédéral est
parfaitement contraire aux règles lé-
gales, le canton de Berne n'aya.nt ja-
mais demandé l'aide de la Confédéra-
tion au sens de l'art. 16 al. 1 de la
Constitution fédérale et les dispositions
du 2e al. de cet article n'étant pas réa-
lisées en l'espèce, et les dispositions de
l'art. 102 de la Constitution n'autori-
sant pas à maintenir des troupes plus
de trois semaines sur pied sans convo-
quer les Chambres fédérales (voir avis
de droit André Manuel, avocat , Lau-
sanne).

Le Conseil d'Etat est ainsi invité â
faire connaître à la Haute Assemblée
les dispositions qu'il entend prendre
pour éviter en tout état de oause que
des soldats valaisans soient ainsi arbi-
trairement commandés par la Confédé-
ration suisse pour remplir des tâches
extra-constitutionnelles.

Interpellation
François Couchepin

Au début du semestre d'hiver 1968-
1969, le Conseil d'Etat vaudois a pris
une mesure tendant à limiter le nom-
bre des inscriptions d'étudiants dans
certaines facultés de l'Université de
Lausanne, en arrêtant ce chiffre à ce-
lui des personnes déjà inscrites au 15
juillet 1968.

Le Conseil d'Etat du Valais est in-
vité à informer la Haute Assemblée
des répercussions que cette décision a
pu avoir sur les étudiants valaisans et
de ses intentions quant à une interven-
tion possible auprès du gouvernement
vaudois pour assurer aux étudiants va-
laisans qui ne possèdent pas d'univer-
sité chez eux la possibilité de se faire
immatriculer dan s une université de
leur choix, y compris celle de Lausanne.

tions de montagne où l'activité culi-
naire est limitée en fonction dè la sai-
son. Cette institution est mise à la
disposition de.s apprentis lorsqu'ils
sont contraints d'abandonner leur ins-
truction pratique par suite de la pé-
riode creuse à laquelle la plupart de
nos stations de montagne n 'échappent
pas. Cette innovation entrait du mê-
me coup dans le concert de l'instruc-
tion intercantonale appropriée et au
même titre que Brunnen, Gersau, Weg-
gls, Interlaken et autres. Or, pour des
raisons linguistiques les apprentis
haut-valaisans n'avaient pas la possi-
bilité de suivre ces cours dans la ca-
pitale valaisanne. Ils devaient les fré-
quenter en dehors du canton. Ce qui
ne sera plus le cas à l'avenir, puisque
Brigue possède maintenant sa propre
institution. On a voulu marquer d'une
façon spéciale cette nouvelle réalisa-
tion au cours d'une sympathique ma-
nifestation qui s'est déroulée hier à
l'hôtel Touring Mûller où les appren-
tis du Haut-Pays trouvent maintenant
un véritable centre éducatif concer-
nant leur profession

INTERESSANTE
PARTICIPATION

Les organisateurs de cette journée
— ayant eu l'heureuse idée d'inviter
les parents des apprentis — furent
agréablement surpris de constater la
présence de tous ces invités sans ex-
ception. Ce que ne manqua pas de re-
lever dans ses souhaits de bienvenue
M. André Coquoz de St-Maurice, un
des principaux responsables de l'ins-
truction. M. Coquoz eut en outre d'ai-

Mort subite de Mme Ida Werner-Ritter
BRIGUE — A Brigue vient de mourir subitement Mme Ida Werner née
Ritter. La défunte était âgée de 62 ans. Profondément chrétienne et mère
de famille exemplaire, elle était l'épouse de M. Paul Werner, commerçant
de la place, avec lequel elle avait efficacement collaboré au développement
du florissant établissement que nous connaissons aujourd'hui. C'est à son
travail que la mort l'a surprise. Son enterrement aura lieu vendredi 15
novembre prochain.

Nous présentons à sa famille et tout spécialement à M. Werner et à son
beau-fils, le Dr Willy Gertschen, nos condoléances émues.

EN VRAC DU HAUT-PAYS
• ASSEiMBLEE , POLITIQUE — Ven-
dredi soir, les membres du parti conser-
vateur de Naters se réuniront en vue
de former la liste de cette fraction po-
litique à l'intention des prochaines élec-
tions communales. Dans ce même but ,
les conservateurs glisods se rassemble-
ront le même soir.

• VERS LA FONDATION D'UNE
NOUVELLE ASSOCIATION — C'est le
22 novembre prochain que se déroule-
ra dans la salle des chevaliers du châ-
teau, une importante assemblée dont le
but est la création d'une association en

«ARTIWY ET LE PAYS D£S tmAKSÊS

Communiqué du parti radical démocratique de Martigny

Non au Conseil général
MARTIGNY — Au cours de son as- 4
semblée générale du 11 novembre 1968,
le parti radical démocratique de' Mar-
tigny a décidé à la quasi unanimité
de dire NON à l'institution d'un Con-
seil général dans cette commune. II 5
recommande donc aux citoyens de vo-
ter NON.

Le parti se fonde pour justifier sa 6
position, sur les arguments suivants :
1. Déléguer les pouvoirs de 2500 ci-

toyens à 80 d'entre eux, ce n'est
pas un progrès de la démocratie
mais un recul.

2. Les citoyens qui n'ont aucune chan-
ce de devenir conseillers généraux
seraient frustrés du droit d'assister r
aux assemblées primaires et n'au- r
raient, entre deux élections, plus C
rien à dire. c

3. L'administration, qui a besoin de
mobilité et d'efficacité, serait con-
sidérablement alourdie.

A PROPOS DE CETTE INITIATIVE

Grave indélicatesse
MARTIGNY— C'est avec la plus gran-
de stupéfaction que nous avons pu lire,
dans le compte rendu de l'assemblée
du parti radical de Martigny paru dans
le « Confédéré » du mercredi 13 no-
vembre 1968, ce qui suit à propos du
Conseil général: « L'initiative a été lan-
cée par le parti conservateur et a été
signée par 601 électeurs se décompo-
sant comme suit : 411 appartenant au
parti conservateur, 158 au parti radi-
cal et 32 au parti socialiste. »

On constate ainsi que l'administra-

mables paroles à l'adresse de MM.
Zimmermann, président des hôteliers
valaisans, Imboden, adjoint du chef dc
la formation professionnelle de l'Etal
du Valais, Imhof, directeur de l'Ecole
professionnelle de Brigue, Willi, direc-
teur des hôtels de Loèche-les-Bains,
Truffer et Zurbriggen, tous deux mem-
bres de la commission des cours pro-
fessionnels, n appartint à ce dernier
de s'adresser à l'assemblée dans les
mêmes termes mais en utilisant la lan-
gue de Goethe.

vue de la construction de l'usine d'in-
cinération des ordures ménagères pour
le Haut-Valais. Rappelons, à ce sujet,
que depuis des mois déjà , un comité
d'initiative a été formé pour poser les
bases de oe futur groupement d'Inté-
rêt public.

• CONFERENCE MILITAIRE DANS
LE VALLON — Nous apprenons que,
ce soir jeudi, le colonel brigadier Blo-
etzer — un enfant du vallon — donnera
à Wiler une conférence militaire se rap-
portant à la neutralité et i la défense
aérienne. Cet exposé sera accompagné
par des projections lumineuses.

4. L Executif se trouverait devant un
surcroît de travail inutile à une épo-
que où des candidats capables se
refusent à sacrifier du temps à la
chose publique.

5. Juisqu 'ici la commune s'est dévelop-
pée à la satisfaction du plus grand
nombre, sans un Conseil général.

6. Une meilleure participation des ci-
toyens à la chose publique sera réa-
lisée par un élargissement des com-
missions désignées par le Conseil,
en y introduisant un plus grand
nombre pris hors de ce Conseil.

Le parti a constaté par ailleurs qu'il
n 'existe aucun projet de loi actuelle-
ment en travail tendant à introduire le
Conseil général obligatoire dans les
communes.

(Communiqué du comité du Parti
radical-démocratique de Martigny)

tion communale de Martigny s'est per-
mise de communiquer à un parti po-
litique local les listes des signatures
concernant la pétition pour l'instaura-
tion du Conseil général, ce à dessein
purement électoral puisque ce parti a
pu déterminer l'appartenance politique
des signataires. On ne peut que s'éton-
ner de ce procédé pour le moins indé-
licat qui montre la nécessité d'un con-
trôle de l'administration par une ins-
titution telle que le Conseil général.

73.*
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UNE VISITE A L'ECOLE
Quelques Instants plus tard, les par»

ticipants étaient conviés à se rendra
dans une salle de l'établissement amé-
nagée en une classe scolaire où lu
25 apprentis haut-valaisans et saison-
niers de première année suivaient nn
cours d'instruction placé sous la di-
rection de M. Lutolf , un jeune hom-
me du métier, dévoué et conscient de
ses responsabilités. Les visiteurs n'eu-
rent pas de peine à se rendre compte
du bien fondé de cette nouvelle ins-
titution où l'ordre, la discipline et la
propreté régnent en maîtres.

DEBUT REJOUISSANT
Ayant débuté le 13 octobre dernier,

cette nouvelle école a déjà permis
d'enregistrer d'encourageants succès.
Cela a été d'ailleurs relevé par M.
Hermann Zurbriggen, l'actuel déten-
teur du buffet de la Gare de Brigue.
Un homme qui — entre parenthèses
— peut être donné en exemple à la
jeunesse puisqu'il débuta en 1945 com-
me garçon de cuisine dans l'établis-
sement qu'il dirige si bien auj ourd'hui.
M. Zurbriggen rappela les différents
problèmes qui ont été posés aux res-
ponsables avant la réalisation de l'ins-
titution. M. Imhof fit un tour d'hori-
zon ¦ détaillé sur l'activité de la nou-
velle école dont il a la responsabilité
en compagnie de ses collaborateurs.

UN REPAS
DIGNE D'ESCOFFIER

Les invités prenaient ensuite part i
un succulent repas préparé par les
élèves. Au dessert , on eut encore le
plaisir d'entendre M. Zimmermann
qui félicita les organisateurs de cette
manifestation avant de mettre le point
sur l'importance qu 'il y a pour l'hô-
tellerie valaisanne que ses futurs re-
présentants soient dignes de leurs
prédécesseurs. M. Imboden rappela en-
suite que le nombre des apprentis cui-
siniers est en réjouissante augmenta-
tion dans notre canton puisque si en
1958 on en dénombrait 59, dont 19 su-
birent les examens, en 1968 on en
compte 210, dont 175 Valaisans, parmi
lesquels 77 viennent de passer devant
la commission d'examen.

Pour terminer, précisons encore que
ces cuisiniers-saisonniers logent dans
l'établissement où ils suivent leurs
cours, qu 'ils sont continuellement sous
surveillance et que les frais occasion-
nés sont acquittés d'une part par les
patrons payant pour chaque apprenti
360 frs par année et d'autre part par
une subvention cantonale et fédérale
alors que les déficits éventuels sont
pris en charge pour les 2/3 par IM
hôteliers et le reste par les cafetiers.

Notre photo : Le groupe des ap-
prentis.
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CE JOUR EN SUISSE ET AILL11ES
De nombreux officiers jurassiens exigent LA SUPPRESSION
des mesures militaires
DELEMONT — Delémont, le 11 novem-
bre 1968. Lettre ouverte à M. le con-
seiller fédéral Rudolf Gnaegi, chef du
Département militaire, Berne.

Monsieur le Conseiller fédéral ,
Vous avez pris la responsabilité,

d'entente avec vos pairs, d'établir dans
le Jura, dès le ler août 1968, un sys-
tème de piquet militaire renforcé, avec
distribution de munitions de guerre en
prévision de la fête du ler Août , de
la Braderie de Porrentruy, dc la Fête
du peuple jurassien.

Les juristes prouveront l'absence t}e
bases légales à cette intervention , nous
laisserons aux politiciens le soin de
vous démontrer qu 'aucune menace sé-
rieuse ne planait sur les ins ta l la t ions
militaires du Jura.

Nous voulons simplement constater
que vous avez pris sur vous de faire
Intervenir l'armée suisse contre les
Suisses et qu 'il eût suffi de peu de
chose pour que les soldats suisses
tuent de leurs concitoyens. Rappelez-
vous avec quelle désinvolture un gen-
darme vaudois avait été abattu au
signal de Bougy par un fusilier com-
mis à la protection du FLN.

En tant qu 'officiers de l'armée suisse,
nous ne pouvons rester insensibles au
drame qui eût pu se jouer si en fait
les Jurassiens n'avaient pas beaucoup
plus de bon-sens que les autorités fé-
dérales. Dès lors se pose en chacun de
nous ce cruel dilemme : faire honneur
à notre grade et à notre fonction et
accepter qu 'on puisse tirer sur nos
frères jurassiens, ou alors affirmer no-
tre patriotisme jurassien et mettre en

Prison pour le conducteur
du train Brigue-Paris

DOLE. — Le Tribunal de grande instance de Dôle a condamné hier
matin à cinq mois de prison ferme M. Georges Henry, conducteur du
train 530 qui dérailla entre Brigue et Paris en janvier dernier.

¦ Les parties civiles, constituées par deux voyageurs yougoslaves
grièvement blessés lors de l'accident, et par un yovàyeur parisien,
ont obtenu satisfaction et la SNCF a été déclarée civilement respon-
sable. • i .' . • ¦ ..• . J;7 . . Z r Z- ,. . . ,: Z ^f. ..:,.,, ., ,- ; :

C'est le 24 janvier dernier, que le rapide Brigue-Paris, lancé à
135 à l'heure dans une descente, alors que la vitesse autorisée était
de 85 km-h, dérailla et heurta le mur d'entrée d'un tunnel,,

L'accident avait fait deux morts, neuf blessés graves et une
trentaine de blessés légers.

La prise de sang effectuée sur le conducteur avait révélé la pré-
sence d'une dose d'alcool de 2 gr 35 par litre, et cela cinq heures
après l'accident.

Cheminots abstinents et prix des spiritueux
ZURICH. — La conférence des prési-

dents de sections des cheminots absti-
nents de Suisse a invité le Conseil fé-
déral à composer sans tarder la baisse
d«es prix des spiritueux par une impo-
sition fiscale accrue.

Depuis la suppression des prix im-
posés, les eaux-de-vie étrangères sont
devenues meilleur marché de 30 à 40 p.
100. On remarque déjà une augmenta-
tion sensible de l'importation et de la

On a retrouvé la tombe d'Ulrich von Hutten
ZURICH. — La tombe du chevalier et

humaniste Ulrich von Hutten a été re-
trouvée dans la petite île d'Ufenau. sui-
le haut lac de Zurich. Disparue depuis
des siècles, on savait seulement qu 'elle
devait se trouver dans cette île. où von
Hutten avait été enterré le 29 août
1523.

C'est l'anthropologue Erik Hug qui
l'a retrouvée, après de longues recher-
ches, dans le cimetière de l'ancienne
église paroissiale. Le squelette, encore

• A GENEVE, LES CAMIONS NE FONT PAS coincé à son valant. H fallut appeler les pom- gerie, où ils furent infiniment plus heureux. d'un produit miracle qui les rendra stériles,
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H s'agit d'un cvclomotoriste, M. Rolf Nydeg- fesetuait un demi-tour au milieu de la chaussée. Bile enquête néanmoins avec conviction. L'afflaire Marcovic provoque actuellement des
ger, 19 ans, étudiant, qui fut proprement « ba- 
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lancé » par un poids lourd , à la rue du Cen- tomba Mir une auto en stationnement. , 
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tenaire, et de deux automobilistes. Il a ete relevé inanimé et grièvement b!es- A gES TROp NOMBREUX PIGEONS u esi étabIi en effet que Marcovic, est le
Le premieru de ceux-ci. M. Jean Barbezat. mé- se. « gang des Yougoslaves » ont sévi dans cette

canicien a vu son véhicule s'engouffrer sous Les pigeons font de nouveau beaucoup paner région, et qu'il y eut même une « méchante ba-
un camion et y rester coincé. Il a été griève- ~ LE BOULANGER ETAIT RICHE... d'eux k Genève. Surtout depuis que l'on sait garre » à laquelle Alain Dedon et son défunt
ment blessé et le tirer de là ne fut pas une UN CAMBRIOLEUR LUI « PIQUE » que 6o»/„ d'entre eux sont contamines et re- garde du corps furent étroitement mêlés,
petite affaire. 10 000 FRANCS présentent un danger pour l'homme. Un tenancier de club, M. Jacques Bézaid, a été

. . nAnihi p DOUr ie deuxième con- " s *&* don<: de limiter le nombre beaucoup interroge pendant cinq heures
riiKW M Johan Senteler fonctionnaire, dont Cambriolage d'envergure au centre commerça, t rop élevé (25 000) de ces volatiles, et à cet effet. On ignore si les inspecteurs de la « orimi-
rS fl t ,J  embardée percuta un camion de Meyrin où des malandrins se sont attaques les pouvoirs publics s'apprêtent a leur distn- nelle» ont obtenu des renseignements intéres-
roulant en ^ens inverse et fonça dans un fos- à une pharmacie (où ils ne 

prélevèrent tou - buer des pilules contraceptives. sants. Le 
mutisme le plus strict est naturel-rouiant en sens imti :| 
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touché, était tefois que 400 francs) ei surtout a . une boulan- On leur distribuera des graines imprégnées lement de rigueur.

cause notre appartenance au corps des
officiers suisses.

Monsieur le Conseiller fédéral , le di-
lemme persistera tant que ne seront
pas rapportées ces mesures dangereu-
ses, vexatoires et inutiles prises à ren-
contre des Jurassiens.

Nous osons croire que notre lettre
vous permettra de mesurer le domma-
ge que votre attitude et celle de vos
pairs risque de causer irrémédiable-
ment à ja Suisse, à son armée et au
Jura si vous persistez dans cette voie.

Aussi attendons-nous de votre part
une rapide normalisation de la situa-
tion , faute de quoi les signataires de
cette lettre se réserveront la possibilité
de reconsidérer leur attitude militaire.

Veuillez croire. Monsieur le Conseil-
ler fédéral , à l'expression de nos senti-
ments très distingués.

Major : Paul Choquard , Bâle.
Capitaines : Pierre Bourquin, Por-
rentru y : Pierre Bregnard, Cour-
roux ; Jean Burkhardt , Saignelégier ;
Edouard Gressot, Porrentruy ; Jean-
Roch Helg, Delémont ; Jean-Louis
Joiiat, Delémont; Marcel Nusbaumer,
Delémont ; Roger Richert, Soulce ;
Joseph Schaffter, Delémont ; Claude
Voillat , Courrendlin ; Jean Wilhelm
(conseiller national ) . Porrentruy.
Premiers-lieutenants :. Etienne Cha-
vannes, Moutier ; Jean Cuttat, Por-
rentruy ; Paul-Albert Cuttat, Por-
rentruy ; Maurice Dessarzin, Por-
rentruy ; André Donzé, Porrentruy ;
Léon Farine, Devélier ; Jean Feune,
Delémont : Jean Péauienot, Berne :

consommation de ces produits, en part i-
culier du whisky. Les cheminots abs-
tinents estiment que cette évolution est
dangereuse. Ils soulignent aussi que la
baisse des prix et la hausse de .a con-
sommation qui en découle sont contrai-
res à la Constitution fédérale, selon .«-«r
quelle l'importation et la fabrication
des eaux-de-vie (et par conséquent leur
consommation) doivent être réduites par
des mesures légales. ¦ v

bien conserve, reposait a une profon-
deur de 75 cm seulement. Il a été iden-
tifié par l'institut de médecine légale
de l'Université de Zurich.

Ulrich von Hutten . ami de Zwingli,
s'était attaché à diffuser la réforme
dans les cantons alémaniques. Son sou-
venir fut commémoré par les libéraux
du XIXe siècle et l'écrivain Conrad-
Ferdinand Meyer en fit le personnage
d'une de ses oeuvres.

GÉJIBIE ¦ INSOLITE

prises contre le Jura
Pierre Philippe, Delémont ; Raoul
Piquerez , Delémont ; Pânl Prince,
Courtételle ; François Rosse, Bon-
court ; Paul Sanglard , Porrentruy ;
Paul Schaller, Vicques ; Jean-Pierre
Terrier, Porrentruy ; Roland Voisin,
Porrentruy.

La collision de trains de Grandvaux a fait un mort

Les funérailles de M. Auguste Baeriocher
BADEN — Les funérailles de M. Au-
guste Baeriocher, - président du comité
directeur de la Ligue-catholique suisse
pour la presse, ' vice-président de la
Coopérative Kipa , pendant plus de cin-
quante ans rédacteur à î'« Aargauer
Volksblatt », se sont déroulées mercredi
à Baden., \"'--

La messe, a été concélébrée par _ le
chanoine Félix SchTïtîd.' rèprésentant du
canton d'ArgoVie7''â'u '"CF)£pitrè càthé-
dral de Sôleûre,' 'et'toar le père Paul

Nouveau juge a la Cour suprême du canton de Berne
BERNE. — Dans sa séance de mer-

credi matin, le Grand Conseil bernois
a procédé à l'élection d'un nouveau

Un congres de maîtres
d'hôtel italiens au Tessin

LUGANO. — Près de 400 maîtres
d'hôtel italiens , accompagnés de jour-
nalistes gastronomes, se sont donné
rendez-vous à Lugano du 11 au 13 no-
vembre pour leur congrès triennal , le
premier organisé à l'étranger.

Leur société, « AMIRA ». fondée en
1956, a pour objectif la valorisation de
la profession de maître d'hôtei , qui est
réglementée en Italie par un statut
juridique correspondant à l'importan-
ce de ce collaborateur de l'industrie
touristique. Le maître d'hôtel ne doit
plus être considéré comme faisant par-
tie du personnel de service, mais bien
comme appartenant aux cadres de l'en-
treprise. Le congrès de Lugano a dis-
cuté aussi de formation- professionnelle.
Des cours d'instruction et de perfec-
tionnement se développen t actuelle-
ment dans toute l'Italie, sous l'impul-
sion cfu ministère du travail et de >
prévoyance sociale.

— Lieutenants : Bernard Chappuis , De-
vélier ; Bernard Charmillot, Delé-
mont ;

ainsi qu 'un officier qui tient à garder
l'anonymat.

Cette liste ne prétend pas être
exhaustive.

.luge a la Cour suprême pour succéder
à M. Florian Imer, atteint par ia li-
mite d'âge.

Deux candidats étaient présentés :
MM. André Auroi , président du Tri-
bunal I de Bienne, socialiste, et An-
dré Imer, chef du service juridiqu e et
du contentieux de l'UBAH (Union des
associations des fabricants de parties
détachées horlogères), à La Chaux-de-
Fonds. membre du parti paysans arti-
sans et bourgeois, domicilié à la Neu-
veville.

Par 107 voix contre 77 à M. Auroi,
M. Imer, fils du juge démissionnaire,
a été élu à la Cour suprême. La majo-
rité absolue était de 93 voix.

Né en 1928, à Bienne, M. Imer a fait
ses études de droit aux universités de
Genève (deux semestres) et Berne, où
il a suivi les classes allemandes de
l'école primaire et du gymnase. Il ob-
tint , en 1954, son brevet d'avocat après
avoir fait des stages dans diverses étu-
des de Berne, de la Neuveville et à
la Cour d'appel. Après avoir pratiqu é
le barreau pendant un an et demi en
tant que collaborateur de M. Charles
Nahrat. avocat à la Neuveville, M. Imer
fonctionna comme responsable du ser-
vice du contentieux des délégations réu-
nies des organisations horlogères à

Niederberger , bénédictin d'Einsiedeln.
Après l'office, l'abbé A. Sohm, curé
à Baden , a évoqué la personnalité du
défunt. S'exprimant au nom de l'« Aar-
gauer Volksblatt », M. Suter a parlé du
jour naliste. La cérémonie religieuse a
pris fin , conformément : au vœu du dé-
funt , par le chant du « Grand Dieu
nous Te bénissons » . L'inhumation • a
suivi -au cimetière; de Baden. De, nom-
breuses personnalités du monde de, la
pressé et de la politique suisse- ont
assisté à la cérémonie.
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Happe et tue
par le train

ZURICH. — Mercredi , à 3 heures
du matin , un ouvrier âgé de «16 ans,
M. Simon Gander , travaillant avec
six camarades sur la vole, entre Zu-
rich-Altstetten et Schlieren. a été
happé et tué par un train. Un ou-
vrier italien a été grièvement bles-
sé et a été transporté à l'hôpital.

Les quatre autres ont pu se met-
tre en sûreté à temps.

LAUSANNE — La collision qui s'est
produite la nuit passée — voir notre
numéro d'hier — près de Grandvaux
entre un train de messageries descen-
dant sur Lausanne et un train mar-
chandises montant en direction de Fri-
bourg, a fait un mort , M. René Imhof,
de Prilly, âgé d'une quarantaine d'an-
nées, mécanicien d'une des deux loco-
motives du train venant de Lausanne.

Un autre mécanicien, celui de la
locomotive descendant sur Lausanne,
est assez sérieusement blessé et a été
hospitalisé. Un contrôleur , projeté dans
les vignes, a été légèrement blessé. Les
autres occupants des deux trains (un
troisième mécanicien et un chef de
train) sont indemnes.

Les trois locomotives — il y en avait
deux pour tirer le train de marchan-
dises — sont -gravement endommagées
et l'une est pratiquement détruite. Les
dégâts, qui sont considérables, ne peu-
vent être " estimés avec précision.

La ligne étant coupée entre Puidoux
et Lausanne, les trains sont déviés par
Vevey et la bretelle de Chexbres. Les
CFF espéraient pouvoir rétablir le tra-
fic dans la soirée de mercredi, mais ils
ne peuvent encore donner aucune assu-
rance.

Un nouveau président
au Tribunal de district

de Vevey .
¦LAUSANNE. — M. Roland Châtelain,

premier substitut du procureur général
du canton de Vaud , a été nommé pré-
sident du Tribunal de district de Vevey,
aux côtés de M. Loude. et en rempla-
cement' .de M. Maurice Pfeiffer , dén^is-
sionnaire pour raison de santé. Docteur
en droit, âgé de 34 ans/ M. Châtelain
était devenu substitut du procureur en
1965. ' :-'. " •• ' ¦ ¦' "'

Bienne, avant de devenir chef du ser-
vice juridique et du contentieux de
l'UBAH. Originaire de la Neuveville,
M. Imer est membre de la commission
des Vingt-Quatre et il entrera dans
ses nouvelles fonctions le ler janvier
prochain.

En faveur des réfuqiés
tibétains

BERNE. — Le Conseil fédéral a déci-
dé d'allouer 100.000 francs à la Croix-
Rouge suisse pour ses actions de se-
cours en faveur des réfugiés tibétains,
en Inde et au Népal en 1965, Cette
somme sera prélevée sur le crédit de
43 millions de francs voté par les Cham-
bres fédérales pour «le programme d'en-
traide internationale de 1967 à 1969.

Elle servira notamment à soutenir
l'aide médicale entreprise par la Croix-
Rouge suisse à la station d'enfants ti-
bétains établie à Dhafamsala en Inde,
et à participer aux frais de gestion des
trois dispensaires de Kathmandu, Pa-
khara et Chialsa , qui ont été remis par
la Croix-Rouge suisse à ia Croix-Rouge
népalaise.
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Les épurations - et les démissions forcées - courantes à Prague
où les «méthodes» bolcheviques font la pluie... et les drames
PRAGUE. — M. Josef Vohnout, qui
vient de donner sa démission de l'Of-
fice gouvernemental tchécoslovaque
pour la presse, la radio et la télévi-
sion avait été nommé à la tête de
l'office d'Etat le 30 août.

Personnalité libérale, sa politique de
« censure » avait été extrêmement sou-
ple. On pense qu'il a remis sa démis-
sion à la suite de l'interdiction de « Re-
porter », organe de l'Union des jour-
nalistes, et de « Politika » hebdoma-
daire du comité central, et de la no-
mination de deux « conservateurs » à
la tête de la radio et de la télévision.

Son remplaçant M. Karel Hoffmann
après avoir été remplacé au ministè-
re de la Culture le 8 avril 1968, avait
été nommé directeur des télécommuni-
cations. Après l'intervention militaire
des pays socialistes le 21 août dernier,
11 avait été renvoyé de ce poste pour

Les Tchécoslovaques ne pourront plus chercher
du travail à l'étranger : visas refusés
VIENNE. — L'agence CTK de Prague
a annoncé mercredi que de nouvelles
limitations des déplacements étaient
élaborées, dans «le but d'empêcher - les
citoyens tchécoslovaques de «chercher
du travail dans les pays de l'Ouest.

Le gouvernement a invité le ministtère
de l'Intérieur d'annuler les visas de
sortie à long tenme.

Le chancelier
«Les Européens veulent-ils vraiment s'unir?»
BRUXEiLLES — L'idée de la création
d'un Etat fédéral européen a été défen-
due mercredi soir par M. Kurt-Georg
Kiesinger, chancelier fédéral allemand,
dans l'allocution qu'il a prononcée de-
vant « les grandes conférences catholi-
ques » sur le thème « «les Européens

Les «prêtres au travail» vont
pouvoir se multiplier en France
PARIS — lies prêtres au travail —
l'expression prêtres-ouvriers est reje-
tée par la hiérarchie — vont pouvoir
se multiplier en France. Ainsi en ont
décidé les evêques français au cours
de la réunion qu'ils viennent de tenir
à Lourdes.

L'expérience que constitue ce mode

Le complot contre Nixon :
les trois Yéménites

inculpés
NEW-YORK — Un grand jury de
Brooklyn a officiellement inculpé
mercredi les trois Yéménites de
complot pour assassiner le président
élu Richard Nixon, ainsi que de port
d'arme prohibé. Le procureur avait
étudié le dossier pendant deux jours.

Les inculpés sont Ahmed Rageh
Namer (43 ans) et ses f i l s  Hussein
(22 ans) et Adbo (18 ans).

Sérieux avertissement
au Vietcong

WASHINGTON. — Le gouvernement
des Etats-Unis considère comme sérieu-
ses les diverses attaques qui ont eu lieu
depuis le 9 novembre à partir de la
zone démilitarisée contre les forces al-
liées et il en a fait part aux repré-
sentants du Vietnam du Nord à Pa-
ris, a déclaré mercredi après le secré-
taire d'Etat par intérim, M. Nicholas
Katzenbach.

Dans un communiqué remis à la pres-
se en son nom, M. Katzenbach a rap-
pelé que des conversations sérieuses,
bilatérales et non à quatre, ne pou-
vaient s'engager si la zone démilitari-
sée était abusivement utilisée par le
Vietnam du Nord.

Danilo Dolci
condamné

PALERME — Pour avoir écrit à la
peinture rouge des protestations sur les
murs de divers édifices publics de Pa-
lerme, le sociologue et écrivain italien
Danilo Dalci et l'un de ses collabora-
teurs, M. Salvatore Ingrassia, ont été
condamnés mardi à 800 lires d'amende
(6 francs).

Le ju ge a accordé aux deux incul-
pés les circonstances atténuantes en
raison, a-t-il dit, des * valeurs mora-
les et sociales particulières de leur
contestation ».

avoir tenté d'empêcher la « Radio-
Libre » de poursuivre ses émissions et
de diffuser les appels des autorités.

D'autre part, dans les milieux bien
informés, on craint que d'autres jour-
naux ne soient prochainement victimes
de mesures de restriction.

M. Husak donne de la voix
BRATISLAVA. — « Un réseau illégal
s'est constitué dans toutes le_, grandes
villes de Tchécoslovaquie » a déclaré
mercredi M. Gustav Husak , devant les
milices ouvrières à Bratisl ava.

Le premier secrétaire du parti com-
muniste slovaque a précisé que ce ré-
seau antisocialiste « a dirigé et con-
tinue d'organiser des manifestations
pour faire pression sur le gouverne-
ment et le parti ».

Les observateurs occidentaux pen-
sent que par ces mesures, des autorités de
Prague veulent éviter l'émigration crois-
sante de savants, de techniciens et de
travailleurs qualifiés.

Les estimations sur le nombre de
Tchécoslovaques qud ont quitté le pays
depuis l'invasion soviétique varient
entre 20 000 et 40 000.

Kiesinger pose la question

veulent-ils vraiment s'unir ? » Apres
avoir souligné que cette aspiration était
la sienne comme celle de l'union chré-
tienne démocrate dont il est le prési-
dent, et avoir lancé un appel à une
meilleure coopération entre Européens,
le chancelier a abordé les problèmes

de sacerdoce avait ete arrêtée, sur
ordre de Rome, puis reprise sur des
bases nouvelles et plus modestes en
1965. Une cinquantaine de prêtres seu-
lement, dûment choisis, avaient été au-
torisés à exercer ainsi leur action mis-
sionnaire en partageant la condition
ouvrière.

L'apostolat qu'ils ont mené dans ce
milieu en bonne partie déchristianisé
est apparu probant puisque les evê-
ques ont décidé de l'étendre en lais-
sant à chaque évêque le soin de fixer
le nombre de prêtres de son diocèse
qui pourront travailler en usine à plein
temps et dont le nombre devrait en
principe croître régulièrement.

Autre innovation : ces prêtres pour-
ront accepter des fonctions syndicales,
toutefois des règles assez strictes se-
ront appliquées à leur endroit : for-
mation préalable, vie en commun avec
d'autres prêtres-ouvriers, etc.

Espionnage
en Autriche

VIENNE. — Une nouvelle affaire d' es-
pionnage a été dévoilée en Autriche,
annonce l'agence de presse autrichienne
APA.

Un attaché de presse au ministère de
l'Intérieur, congédié il y a dix jours ,
et un journaliste économique seraient
compromis dans cette affaire.

Leurs noms n'ont pas été révélés.
Une enquête est actuellement en cour? .

BRUXELLES. — Devant plus de 400 journaliste s, fend : l'OTAN n'avait pas à intervenir. Ce qui n'a la Défense aujourd'hui , les ministres des Affaires
c'est-à-dire un chiffre nettement supérieur à l'as- pas empêché les Etats membres de prendre éner- étrangères vendredi et samedi : « La détente n'a
sistance habituelle, M. Manlio Brosio a tenu mer- giquement position à l'ONU. pas d'avenir si elle ne repose pas sur une base
credi soir sa conférence de presse inaugurale de u reste, a ajouté M. Brosio, qu'on ne peut igno- solide de défense bien assurée ».
la session ministérielle de l'OTAN. rer que la situation, sur le plan militaire et en- Répondant à de nombreuses questions, M.

Le secrétaire general, passant en revue les eve- core pius sur le plan politique, s'est sérieusement «Manlio Brosio a notamment fait remarquer que
nements de l'année écoulée, a souligne que l'OTAN détériorée depuis le 21 août. ]a présence de la flotte soviétique en Méditerra -
n'a pas été surprise par 1 intervention soviétique La con£ianCe qu'on pouvait avoir dans les in- née constitue, en soi, et quelle qu'en soit l'impor-
en Tchécoslovaquie, contrairement a ce que cer- tentions pacifiques de l'URSS, a poursuivi M. Bro- tance, un fait nouveau qui revêt une valeur po-
tains ont prétendu : l OTAIS, au contraire fort . u un j^neux coup. Les raisons invoquées litique et militaire qu'on ne peut pas ignorer,
bien informée, était arrivée a la conclusion que l'URSS p0ur justifier son action de force en . , . „ .... . - _ . ., . .
les mouvements de troupes des forces du pac e ^écosloVaquie sont inquiétantes. Interroge sur l'attitude du Canada, .1 a repondu
de Varsovie n'étaient pas diriges contre les terri- »VHCBWM»ï»H ¦» que je Canada a toujo urs ete fidèle a ses engage-
toires couverts par l'alliance atlantique. Quant à C'est, ajoute M. Manlio Brosio, les conclusions ments vis-à-vis de l'alliance et que rien ne per-
l'accusation portée contre l'OTAN d'être restée à tirer de l'état d'incertitude ainsi créée que va met de penser qu 'il veuille réduire ses engagé-
passive devant l'événement , M. Brosio s'en dé- examiner le Conseil de l'OTAN : les ministres de ments.

M. Husak, dénonçant sur un ton ex-
ceptionnellement vigoureux, ces « for-
ces qui n'ont j amais accepté la victoi-
re du socialisme et préparent de nou-
velles actions pour la réunion du co-
mité central et le 17 novembre », a
souligné que toute manifestation de
rue « sera considérée comme scission-
niste, hostile à l'Etat et au parti. La
police agira en conséquence », a-t-il
dit

Graves troubles au Pakistan occidental

On parle d'une arrestation d'Aïoub Khan
PARIS. — Le Pakistan occidental, ou selon certaines rumeurs le président
Ayoub Khan aurait été arrêté, est depuis près d'une semaine le théâtre de gra-
ves incidents.

Le 8 novembre dernier, à Rawal-
pindi , à l'occasion d'une manifestation
estudiantine provoquée par la visite
de M. Zulfikar Ali Bhutto, leader de
l'opposition, la police a ouvert le feu,
tuant 3 étudiants. Aussitôt, les auto-
rités avaient décidé de fermer les bâ-
timents universitaires, dans l'espoir
d'éviter tout nouvel incident. Mais,
les heurts de Rawalpindi et l'action
de la police ont donné un élan nou-
veau au mouvement universitaire et

d'actualité représentés par la question
de l'entrée de la Grande-Bretagne au
Marché commun comme par celle de la
participation des Européens à da défen-
se atlantique.

Sur le premier point, M. Kiesinger a
répété que son gouvernement « souhai-
te tout aussi ardemment et sincère-
ment que d'autres », la participation de
l'Angleterre à lafiCEE et « n'a laissé
subsister aucun doute à cet égard » au-
près de son -partenaire français. Il a
aussi rappelé les -.efforts de Bonn pour
la recherche de . solutions transitoires
(arrangements commerciaux, coopéra-
tion technologique) « qui, sans rempla-
cer une adhésion faciliteraient l'ouver-
ture de pourparlers en ce sens ».

Pour ce qui est de la défense, le
chancelier a exprimé son scepticisme
quant à la création formelle d'un sous-
groupe européen au sein de I'Otan. Mais
il a jugé nécessaire d'améliorer les
contacts entre Européens dans ce do-
maine, « oar les ' Etats-Unis n'ont pas
seulement des intérêts atlantiques ».
Aussi serait-il bon et utile pour nous
autres Européens et pour l'ailliance que
nous puissions panier et agir en tant
que force politique unie », a-t-il dit.

Attaques biafraises sur tous les fronts
IHIALA (Biafra). — Les Biafrais ont
lancé mardi une forte attaque contre
la ville stratégique d'Onitsha, sur le
Niger.

De violents combats se sont poursui-
vis toute la journ ée de mardi et mer-
credi pour la possession de «cette ville,
située au nord-oùest du réduit bia-
frais, apprend-on mercredi à Ihiala.

Les Biafrais, apprend-on de bonne
source, ont réussi à pénétrer dans la
ville et à atteindre l'hôpital , mais on
ignore s'ils sont parvenus à tenir les
positions acquises.

Après de durs combats allant jus-
qu'au corps à corps, des éléments bia-
frais. attaquant par le nord, ont en-

« La poussée antisooialiste que nous
remarquons oes dernières semaines
oblige les dirigeants de l'Etat et du
parti à prendre une position nette, qui
sera précisée au comité central A cha-
cun sera posée la question, qui est pou r
nous, qui est contre nous, que oe soit dans
la presse, la radio, la télévision ou dans
l'ensemble de la société. Nous voulons
le savoir », a ajouté le leader slo-
vaque.

dans toutes les grandes villes du pays
des manifestations ont été organisées
par les étudiants. Lahore, Rawalpindi
de nouveau, Peshawar et même Kara-
chi étaient, dès le 9 novembre, trans-
formés en champs de bataille entre
manifestants et policiers. La police,
dans de nombreux cas, a fait usage
de ses armes et, le 9, deux étudiants
étaient tués à Rawalpindi, le 10 un à
Peshawar. La police, dépassée par
l'ampleur du mouvement, recevait l'ai-
de de l'armée.

Le 10, un étudiant tirait deux coups
de feu contre le président Ayoub
Khan, sans l'atteindre, au cours d'une
réunion publique à Peshawar.

Au lendemain de cet attentat , l'état
d'urgence était proclamé dans toutes
les grandes villes, et le gouverneur
du Pakistan occidental, M. Muhammad
Musa, accusait les puissances étrangè-
res hostiles au pays d'avoir fomenté

levé des positions défensives enterrées
de l'armée fédérale.

Les Biafrais ont utilisés des mortiers
pour soutenir leur attaque . De leur
côté, les fédéraux ont fait un usage
massif de l'artillerie, d'armes automati-
ques lourdes et surtout de mortiers pour
tenter d'enrayer la progression bia-
fraise. Il semble que des deux côtés les
pertes en morts et en blessés aient été
lourdes.

La viille d'Onitsha, située sur la rive
est du Niger, était, avant la guerre, la
ville-marché la plus importante dc
l'Afrique occidentale. Sa population qui
s'élevait, avant la sécession biafraise, à
160 000 habitants, n'est plus que de

Mise a jour dans une caverne du
plus grand cimetière d'animaux
GOEPPINGEN — Le plus grand ci-
metière d'animaux de la dernière
époque glacière en Allemagne a été
mis au jour dans une vaste caverne
découverte il y a quatre ans près de
Goeppingen, en Souabe. On a déjà
trouvé des ossements d'une centaine
d'animaux d'il y a 80.000 à 90.000
ans. Ces restes appartenaient entre
autres, à dix mamouths, à quatre
rhinocéros à toison laineuse, à des
cerfs géants, à des lions des caver-
nes, à des bisons, à des aurochs, à
des loups, à des hyènes, à des che-
vaux sauvages et au moins cinq
espèces de grands oiseaux. Seul

Quand la politique
intervient

dans un concours
de beauté

LONDRES — La candidate espa-
gnole au titre de « Miss Monde »
a quitté mercredi le concours de
beauté organisé à Londres , parce
qu 'une candidate de Gibraltar était
présente . Les organisateurs ont dé-
claré qu 'ils aimeraien t bien la voir
revenir, mais qu 'ils ignoraient où
elle se trouvait.

L'an passé déjà , l'Espagne avait
refusé de participer au concours de
« Miss Monde » à cause de la pré-
sence de Gibraltar.

les troubles et lançai) un appel à la
population l'invitant à s'unir derrière
le gouvernement.

l ours des cavernes manque a la
collection.

Les recherches vont se poursuivre
jusqu 'à l'été prochain. Le riche pro -
duit de cette découverte est destiné
à un futur  musée de l'ère glaciaire.

On ne sait pas encore très exacte-
ment pourquoi cette caverne devint
un cimetière d'animaux. Il est pro-
bable que les bêtes y tombèrent
accidentellement alors que son en-
trée était couverte de neige, ou
qu'elles ne purent plus en sortir
après y avoir cherché un peu d'eau
et de chaleur.

quelques milliers. Elle avait été prise
par les fédéraux en mars dernier, et
elle est défendue par la deuxième di-
vision fédérale, commandée par le co-
lonel Ibrahimi Haruna, qui y a établi
son quartier général.

La perception
de Bastia plastiquée

BASTIA. — Une charge de plastic de
moyenne puissance a ejqplosé mardi
soir à la perception de Bastda en Cor-
se, provoquant des dommages sérieux
dans le local et au mobilier, sur un des
murs à l'extérieur, une inscription pro-
dlaimait : « Corse libre ».

Depuis 1961, plusieurs attentats au
pflastic ont eu lieu à Bastia et dans
d'autres villes de l'île. Commencé avec
le dépôt d'une charge devant la demeu-
re du maire lors du voyage du général
De Gaulle en 1961, ce « mode » d'ex-
piression s'est répandu dans toute '.a
Corse : rivalités commerciales, querelles
d'honneur ou politiques se régi«ent par-
fois au plastic.

O MOSCOU. — L'écrivain soviétique
A'Iexei Kost'erine membre du petit
groupe d'intellectuels « non-conformis-
tes » et de l'Union des écrivains sovié-
tiques et qui avait été exclu du parti
il y a un mois pour ses prise; de posi-
tion concernant notamment la Tchécos-
lovaquie , est mort dimanche à Moscou.


